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LE KU KLUX KLAN
. EST DENONCE

Svécial au ‘‘Droit’’
San Francisco:— Dénon-

cant le Ku Klux Klan com
me avant des principes es-

sentiellement, opposés au
bien-être du pays, le comité
exécutif de la Légion Amé-
ricaine. a résolu récemment
d’expulser de ses rangs,
tout membre ayant quelque

sympathie pour la doctrine

 

      I du Ku Klux Klan,
\ i
 

—

LA “NATION” ET
-  LINTERDIT

Fraser

Londres, 29:— La revue ‘Na-
tion” organe démocrate de Londres
écrit au sujet de l'interdit sur le
bétail canadien— que la levée se-
Tait désastreuse pour les éleveurs
anglais — La revus rappelle que
ls Canada peut élever des millions
de têtes et les expédier en Angle-
trre pour y être vendus à meilleur
prix que le bétail añglais — Ce se-
tait la mine des cultivateurs an-
glais et l’abondance pour les capi-
talistes.

LE CANADA ET
LA PROHIBITION

Boston, 23. L'hon. A. B. Copp,
secrétaire d’Etat, de passage à Bos-
ton samedi en route de Washing-
ton au Nouvedu=Brunswick a dé-
claré que si la question était sou-
mise à l'électorat canadien !… pro-
‘hibiftion remporterait une forte
majorité. Il a ajouté que le Canada
a adopté une sage politiqu: en
aissant aux provinces de décider
de leur régime elles-mêmes. Dans
celles où la prohibition a été adop-
tée c'est le vote des femmes qui
lui a assuré le succès.

y——"————“rare,

 

    

f LE MARCHE
EraET=

LUNDI 29 MAI 1922
Montréal, 29 — Le prix du blé

@ fait une sérieuse dégringolade
depuis deux semaines, dix sous par
minot en deux semaires. J:es haus-
siers qui faisaient des efforts Dour
maintenir les hauts prix ont dû
céder devant Ja persistance des
acheteurs européens, incapables de

payer les hauis prix demandés.
Le prix courant pour le blé du

No 1 est de $1.35 a Fort William.
Les nouvelles qui arrivent de par-
tout au sujet de la récoite future
n'ont pas peu contribué à cette
baisse dans les prix.
Les prix de lu Jarine reete ccpen

dent les mêmes surtout p.ar la
consommation locale. Le fait que
les grandes meuneries auraient
deux prix un. pour les consomma-
teurs locaux et un autre moins éle-
vé pour les étrangers. Cest ce qui
faisait dire à un loustic que l'on
veut acheter de la farine canadien-
ne A Londres l'expédier à Montréal

et elle coûterait encore moins que

celle que nous achetons ici.
Les sons et les grus se vendent

k $28.25 et 330.25 la tonne.
L’avoine a été entraînee A la

baisse par le cours du blé, elle se

vend à 0.55 sous au wagon à Fort
William. Le grain se maintient à
$3.00 Je sac de 90 livres,
Le prix courant pour l'orge est

de 0.65 sous au wagon A Fort Wil-
diam, cependant ceux qui veulent
en acheter ici doivent payer $1.50
et même $1.60 le minot; malgré les
taux élevés du transport il y a des
profits exorbitants quelque part.
Chose plus étrange les cultivateurs
qui en ont à vendre peuvent à pei-
pe obtenir 0.85 sous chez les mar-
chandà en gros.

La situation reste la même pour
les produits de la laiterie: 1e beur-
re est payé 0.31 sous au producteur

et détaillé 0.42 sous.
Le fromage est également au mê-

me prix, 0.12 sous et une fraction.
Les dernières ventes à l'encan

pont Brockville, 12 3-8 vendu;
Kingston, 12 1-8 refusé: Campbell-
ford 12 1-2 vendu; Stirling, 12 5-16
vendu.
Le prix des oeufs se maintient.

les oeufs de choix sont payés 0.36
aux producteurs, les Nos 1, 3. 4 et
les autres 0.30. Les arrivages sont
nombreux mais la demande absorbe
tout immédiatement. On constate
gt’il y a beaucoup plus de bons
oeufs que par les années passées,
et plus il y en a plus 'n demande
est forte et los prix raisonnables.

Les familles demander. de bons
ooufs; e.les préfèrent payer plus et
avelr Unarticle supérieur, ça coû-
<a moinsoper, . RE
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L'ENTENTE EST ENCORE
DEGISE AU 5

L'IMBROGLIO |
JET DE
RLANDAI

| Les négociations se pour-
suivent lentement entre
les délégués irlandais et
le cabinet anglais au su-

jet de l'application du
traité anglo-irlandais —
Une nouvelle réunion
cette ‘ après-midi — Une

déclaration de Churchill
aujourd’hui.

RIEN D’OFFICIEL |
|

   

Londres, 29. On attend avec
grande anxiété la déclaration de
M. Churchill sur la conférence
entre le cabinet anglais et les dé-
légués irlandais. De part et d’autre
on à refusé de faire une déclara-
tion sur le résultat de la conféren-
ce.

Rien d'officiel n'a en effet
transpiré quoique certains jour-
nalistes aient écrit ce matin que les
délégués irlandais sont parvenus à
convaincre le cabinet anglais de
leur bonne fol au sujet du traité;
anglo-irlandais.

D'autres sont moins explicites et
disent que M. Ckurchill pourra fal-
re une déclaration satisfaisante
aujourd'hui aux Communes.
On en est pas venu cependant

à une conclusion
réunit de nouveau à midi. De sor-
te que la déclaration de M. Chur-
chill ne sera pas finale.

Les journaux continuent à ré-
clamer avec vigueur l'application |!
intégrale du traité.

Londres, 29. Le comfté du cabl-
net sur la question irlandaise s’est
réuni ce matin à la résidence offi-
cielle de Lloyd George, 10 rue
Downinz. Le premier ministre pré-
sidait et Austin Chamberlain, Je
lord chancelier Bukenhead, le se-
crétaire pour les colonies Chur-
chill et Sir Hamar Greenwood
chef du secrétariat de l'Irlande é-
talent présents.

A la suite de cette réunion Je
premier ministre  présidera cette
après-midi à trois heures une réu-
nion du cabinet avec les déléguée
irlandais.
On croit que les délégués reste-

ront encore quelques jours à Lon-
dres pour poursuivre leurs négo-
ciations avec les autorités anglai-
ses.

On annonce officiellement que
M. ChurchiH fera une déclaration
cette après-midi aux Communes
sur le progrès des

OBres

desdélibéra tions, |

LES SALAIRES
SERONT BAISSES
DE 0.05 C. L'HEURE

LA REVISION DES SALAIRES

 

 
DE 400.000 EMPLOYES DE
CHEMINS DE FER AMERI-
CAINS.

 

. i
De la Presse Associée i

Chicago, 29. D'après une déci-
sion du Burean du Travail des E-
tats-Unis, livrée hier à la connais-
sance du public, on procèdera avec
le Jer juillet à la revision des sa-
lafres de quelques 400,000 em-
ployés des chemins de fer améri-
cains. Cette décision a été prise en
raison de certaines réductions dans
le coût de la vie, et des coupures
faites préalablement dans différen-
tes branches de l'industrie. On
croit qu’elle aura pour effet de ré-
duire le montant ge feuilles de pa-
ye actuelles de 46 millions envi-
ron, chaque année. Elle a été si-
gnée par les trois membres du Bu-
reau représentant les compagnies
de chemins de fer de même que par
les trois autres représentant lez
employés,
La plupart des salaires seront

réduits de 5 sous par heure: d'au-
tres subiront des coupues plus pe-
tites. Trois membres du Bureau
essayèrent de protester. alléguant
que les salaires réduits ne permet-
traient pas de vivre avec lés condi-
tions américainef actuelles.
En préconisant les mesures que

Yon sait. le Bureau ne manque pas
de faire remarquer que les counu-
res étaient faites en proportion
d'augmentations assez récentes; en
juillet 1920, Iles salaires furent
augmentéds de $600,000,000. Des
réductions eurent lieu par la suite
autorisé par les circonstances, et
celle d’aufourd’hutf est un autrel
pas vers le retour aux conditions
économique normales.

Malgré les réductions décidées

puisque Yon se|.
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Le

niers.

 

fameux CHATEAU ORMONDE à Kilkenny,.en Irlande, . assiégé pendant trois jours par les troupes de
l'Etat-libre, sous le commandement--du colonel-Pront, a dû cependant capituler devant ces der. |

Cette gravure nous montre l’assaut finit. On peut voir sur le terrain les soldats blessés.

UN HOMME QUI
AVAIT DEUX COEURS

(Spécial au “‘Droit’’)

Kewanee, Il, 29. — Mike
Chiaventone, 22 ans, le phé.
nomène de Spring Valley, qui
fut un sujet intéressant d'étu-
des pour tous les médecins,
parce qu'il avait deux coeurs,
vient de mourir. Depuis son
enfance, le jeune homme se
plaignait de mal au coeur. Il
y a huit ans on lui fit subir
un examen à la faculté de mé-
decine de Rush, et or décou-

vrit qu’il avait deux coeurs, un

grand, sur le côté gauche et un
plus petit sur le côté droit.

 

re

QUI PAIE POUR
‘LEUR ELECTION?

29:— L'élection

 

Saskatoon. de
|M. John Evans, député progressiste
de Saskatoon est apparemment

|celle qui a le moins coûté.
L'agent d’affaires de M. Evans a

déclaré que les dépenses totales de

l’élection sont de 32.059 soit $561.

62 pour la convention progressiste

et $493.48 pour la campagne élec-
torale. Cet argent a été fourn: par
les progressistes du comté qui ont

contribué $2.041 laissant un défi-
cit de $18.28.

MGR MESSMER
CONDAMNE LES

| DESHABILLES

Spécial au ‘‘Droit'’
Milwaukee. :— Sa Gran-

deur Mor Messmer, arche-
vêque du diocèse de Mil-
waukee, Wisconsin, dans
une lettre pastorale lue di-
manche dernier dans les
250 églises du diocèse. jette
l’anathème aux décolleta-
ges des filles et aux jupes
courtes. La lettre pastora-
le ordonne à tous les prê-
tres de refuser la commu-

nion et la sainte absolution
au confessional. aux fem-

mes et aux filles qui se
présenteront dans ces ac-
coutrements éhontés.

J)=
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NOMINATIONS
Winnipeg, 29.—Les nominations

suivantes pour la prochaine élec-
ton provinciale sont les suivantes:

Gladstone, Frederick Rhind, con-
servateur; Ste-Rose, J.
M.L.A.. fermier indépendant:
sell, E. C. De Balinhard,

Rus-
conser- 

vateur.

 

 

COMRUNIN

 

Spécial au

788.900distribuées¢en un an

‘Droit

‘année 1981, 723.000 communions ont été distribuées à la Basili-

que et à la grotte dc Lourdes, cecci sans Compten toutes celles dis.
tribuéss dans l'église paroissiale et dans les chapelles des nom-
breuses communautes religieuses
messes ont été célébrées au cours

Au nombre des pèlerins il y
ques et s
8. 8. Pie

de l'endroit. Environ 43.000
de la même-annrée+—
avait cent archevôques et évê.

t cardinaux, y compris, le cardinal Ratti, maintenan.
I, le cardinal Luçon, le cardinal Gasquet, le cardinal

Andrieu: lecardinal de Cabrières, le cardinal Dubois et le cardi-
nal Maurin.

Trois cent quatre vingt dix médecins de toutes les races et de
toutes les religions ont collaboré au bureau médical de Lourdes et
on signale pour cette même année 15 guérisons miraculeuses.
 
 

 

{ L’AUSTRALIE }PE
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L< premier HUGHES d'Australie

dans un récent discours À Bris-
bane, a déclaré que la prospé-
vité du pays dépendait de In ‘‘Po-
litiquo Slanche” de l’Australic.

LA CHINE EST
AUX PRISES AVEC

 To——---——  

(Chill secrétaire pour les
;àa annoncé cette après-midi

L’HON. DRURY
EST SATISFAIT

| DE LA SESSION
| Toronto. 29. Le premier

tre Drury a déclaré qu'il était en-
tièrement satisfait des progrés de

la session.

minis-
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|
|

3

—_—EN PRISON
Paris. %:— Les derniers chiffres indiquent qu’au cours de R_

amiretimEPSime

 
1l a admis qu ‘elle se prolonge | CHARLES R. CRANE, ex-ministre

américain en Chine, et citoyen de
beaucoup mais, dit-il,

.plit un bon travail.”
Pour la première. fois depuis le

commencement gels session

on accom-

samedi.
D'hahitude il part Je vendredi

pour aller travailler
le samedi.
vail de la session
Législature.

IL FERA DEMAIN
~ SA DECLARATION

le retient a la

  

Londres, 29:— Winston

qu’en |
raison de la nature des délibéra-
tions entre les délégués irlandais

et le cabinet anglais sa  déclara-
tion est. remise à demain.

le!

: premier ministre est resté en ville‘

« sur sa ferme !-
Mais maintenant le tra-j

colonies, ;

Chicago, vient d'être condamné
à. 20 ans d'emprisonnement.
Ya cour martiale. “Française a

i Damas’ sur une
voirfomenté une rébellion.

par

accusation d'a-

 

Montréal.

campagne,

;C. R. Hosmer. ne s'est. porté
temps.

en
CE :

91EME ANNIVERSAIRE

 

depuis

De la Presse Canadienne
29:— Richard

warth“Angus, ex-président du C. P.

R.. a célébré hier à sa maison de

à Senneville,

Chur. | anniversaire de sa naisance.

‘mi les hôtes il y avait Lord Shaugh

|

nessey. Sir Vincent Meredith et M.

Bald-

le 91ème

Par-

M. Augus se porte mieux qu'il

quelque

 

 

 

 

 

 

LE GOUVERNEMENT DK PEKIN
AVOUE QU'I, NE PEUE PA
YER SES DÉPENSES.

—

Ne la Prease Associée
Pékin. 29:— Le gouvernement

de Pékin doit actuellement
face à une crise financière. Il an-
Bonce qu'il est incapable de pa-
yer ses dépenses courantes ordi-
fiaires, et le ministre des Finances
Tung Kang. a prié les diverses
provinces de remettre au gouverne-

ment fédéral les revenus dus , et
qu'elles ont retenus jusqu'ici pour
usage local.
On aura besoin de cing millions

 

Mr.commencement du mois pro-
chain pour payer les fonctionnai-
res, mais lo Trészor n'a actuelle-
ment que quelques milliers de dol- i] est encore patent que les simples

manoeuvres toucheront de meil-

{er que dans !s plupart des aftres
industries. 1 lars ein main.

les conditions intérieures de la |

Peonpli YancentralsR

RANT

UNE GRAVE CRISE

faire’

 

 
leurs salaires aver les chemins de’ Chine cont telles qu'en ne voit de

mede queane,un gouvernement| Cotte gravure nous montre|Sa Maje
rol>genie 'du Deigies,Fudteidict1a

  
esté. le rol LE en compa-

J

la conférence

LES ALLEMANDS
ACCEPTERAIENT

LES DEMANDES
' NOTE REMISE AUJOURD-
‘IUT A LA COMMISSION DES
EPARATIONS.

  

Me la Presse Associée.
Berlin, 29. D'après le Tageblatt.

‘es Allemands reconnaîtront les
demandes de la Commission des
Réparations, dans la note qu'ils
doivent soumettre aux Alliés, mals
à la condition qu'on leur accorde-
r1 un prêt international favorable.

Le Vossische Zeitung. dit que le
débat de demain au Reichstaz sera
presque exclusivement consacré à

de Gênes. Il ajoute
que le chan. Wirth et les diffé-
rents chefs de partis sont toujours
d'avis qu'il serait prématuré de

discuter publiquement la solution
du problème des réparations.
La presse pan-germanique atta-

que violemment la politique de
réparatioñs du gouvernement, mais

indique qu'il y aura au Reichstag
une bonne majorité en sa faveur.

Dans les centres industriels, on
paraît plutôt opposé à un prêt in-
ternational. On reconnaît qu’un
prêt de cette sorte aurait pour ef-

fet d'équilibrer le change pendant
quelque temps mais
coup à l'industrie allemande sur
les marchés étrangers.

Paris, 29. L'espoir qu'on avait
conçu ici de voir la question des
réparations réglée  momentané-
ment. sans que la France ait a fai-
re un déploiement de forces, est
diminué considérablement par les
derniéres nouvelles reçues de Ber-
lin. Bien qu’une crise dans le cahi-
net allemand ait été évitée. il est
indiqué que l'entente n’est pas en-
‘ore faite complètement entre le
Ministre des Finances Hermes et
la Commission des Réparations.
L'optimisme de ces quelques der-

niers jours n’est pas partagé dans
les milieux officiels, et l’impres-
sion est toujours que les Alle-
mands mettront tout en oeuvre
pour éterniser les négociations. Le
point culminant de toute l'affaire
ne sera probablement pas atteint
avant une quinzaine de jours. tant
que la Commission des Répara-
tons n'aura pas terminé son tra-
vai 

 db‘Brutollés.

ny

PE

De la Presse Associée
Paris, 29, Un courrier à qui on

à remis la note allemande à fa
Commission des Réparations est
actuellement en route pour Paris.
B‘en que l'on ne sache rien d'offi-
ciel, on s'attend généralement à ce
que les Allemands acceptent les de-
mandes de la Commission, a la
condition qu'on leur accorde un
prét international. Les demandes
de la Commission sont celles sur
lesquelles ses membres se gont en-
tendus la semaine dernière avec
le ministre des Finances de l’AI-
lemagne, Andreas Hermes,

e————

4 PERSONNES BLESSEES

Londres. 29.—Mille M. Compass,
de cette ville, a été tuée et qua-
tre autres personnes, ont été bles-
d'un auto se brisa et fit obliquer
la voiture. Les occupants furent
‘projetés en dehors.

 

I a Es

porterait umn

TORONTO

 

Les Canadiens Francais de
Toronto, se réunissent,

mercredi dernier à Hyde
Park. Discours patrioti-

oret.

ON VEND LA “ROSE*%

Toronto. 29, (Sp. au ‘“Droit’}. --

Les Canadiens-français de Toronto.
ne sont pas nombreux, mais Dollard
est leur héros comme i! est celui de
tous les autres Canadiens-français
du pays,
A l'occasion de la fête de Dol-

lard des Ormeaux, mercredi detr-
nier, le 24 mai, les paroissiens de
Ste-Jeanne d’Arc (curé Lussier) se
sont rassemblés à ‘’High Park’, non

loin de l’église dans l'après-midi
et ont fété Dollard, par une réu-
nion intime. Pendant cette fête
on a vendu !a Rose de Dollard.

L'après-midi s'est passée en amu-
semenis champêtres, variés, balle.

  

 

(Suite à la page 3)
——— afi.atOma

UN INCENDIE
DESASTREUX
A ST-ROMUALD

LE FEU FAIT POUR 525.000 DE
MAGES. UN VENT DU NORD

EST ATTISE LES FLAMMES.

Québec. 29 — Une partie du vil-
lage de St-Romnald a été sérieuse-

ment menacée de destruction ven-

dredi après-midi.
Le vent de nord-est soufflait en

tempête, lorsqu'un .ncewdie s'est

déclaré à la résidence “e M. Donald
Atqinson, et s'est propagé avec une

extrême rapidité. Cette magaifique
résidence fut détruite en peu de
temps. et les flammes activées par
le vent brulèrent ensuite un grand
garage. deux hangars et une autre
construction qu'on appelait *“l'an-
cien moulin”.
Le feu a fait rage toute l'après-

midi, et n'a été maîtrisé que vers
cinq heures, c’est-à-dire qu’alors il
ne menaçait plus les constructions
environnantes, mais il s'est conti-
nué une bonne partie de la soirée
dans les quais qui à cet endroit
sont faits de ‘‘slap’” et de bran de
scie. LÈs pompiers de Lévis n’ont
pr quitter le théâtre de l'incendie
que tard dans la nuit.

Tes pertes se chiffrent à $26,000
at moins.

H. BOTTOMLEY
CONDAMNE

A SEPT ANS
Londres. 29 Horatio Bot-

tomley, ancien éditeur du
“John Bull’, a été trouvé
coupable de détournements
de fonds au détriment du
“Victory Bond Club.” 1I a
été condamnéà sept ans de

    

 ‘1 éravaux forcés.

O
T

| comme devant être très

|
|

Hamelin. |

ques par M. Lionel Thé-:

 

Le programme des deux
journées de réunion est
très élaboré et s’annonce

intéressant. L'ardeur
grandit toujours chez les
comités =d'organisation
et de réception.

 

DIVERTISSEMENT

Nous publions, in extenso, le pro-
gramme du grand congrès des Ins-
tituteurs Bilingues qui doit avoir
lieu à Ottawa les ler et 2 de juin.

| PROGRAMME

Jeudi, ler juin
Séance de l'après-midi,

: 2 hb. Prière spéciale et allocu-

i

  

tion—

M. le chanoine L.-N. Cam-

(Suite la 5ême page)

—_————

LE GRAND CONGRES
EUCHARISTIQUE

TERMINE HIER
60.000 PELERINS ONT
PART A CETTE
TION,

 

(

 

PRIS
MANIFESTA-

 

De la Presse Asocieée.
Fome, 29:— Le Congrès Eucha-

ristique, inauguré ici mercredi

dernier, s'est terminé solennelle-
ment aujourd'hui par un Te Deum
auquel prirent part les choeurs du

Vatican, en présence de S. S. Pia
XI et des cardinaux présents à

Rome. On compte que 60.009 pèle-
rins environ prirent part au Con-
grès. La dernière cérémonie a été
des plus imposantes. Quand le pa-

pe fit son entrée a Saint-Pierre, ce
fut comme une vague d'enthousias-
me chez les fidèles. Le Saint-Pére
lui-même paraissait (res ému,
Quand il leva
on l'acclama de toutes parts:
ve le Pape’, “Vive Pie XI".
———

LA BALANCE DU
COMMERCE NOUS
EST DEFAVORABLE

NOUS AVONS IMPORTE POUR
UN DEMI-MILLION DES X-
TATS-UNIS. NOTRE COMMEB-

| CE AVEC L'ANGLETERHE —
NOUS EXPORTONS PLUS EN
ANGLETERRE QU'AUX E-U.
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Le commerce étranger du Cana-
da a sensiblement fléchi zu cours
des douze derniers mois, Pendan!.
cette période nous avons
d'Angleterre pour $111.575.000 et
nous y avons exporté pour
555.000. .

D'autre rart nous avoffs importa
des Etats-Unis pour $507.406.000
et ntos y AVons exporté pour $284.

430.000.
Nos exportations en Australia

s'élèvent à $18.000.000. Nos im-
portations sont de $1.175.000.

Ces chiffres révèlent que nous
achetons surtout des Etats-Unis et
vendons à l'Angleterre.

La balance du commerce nous
est toujours défavorable car nos
importations dépassent. considéra-
blemeat nos importations tant pour

nis.

CURIEUSE DE POSTURE
AU FOND PE LEAL

(Spécial au “Droit™)
St-Paul, Minn. 29:- Les locatal-

res riverains de l'Île Harriet ont
sauvé hier Sam Waskin, 40 ans
d’une noyade certaine, après que ce
dernier, en faisant un plongeon
dans le Mississippi, resta la tête
prise dans la boue du foëd de la
rivière. Les gens furent attirés à
luf en voyant ses pieds demeurer
hors de l'eau et qui s'agitalent dé-

  

sespérément. 11 avait plongé danz
environ quatre pieds d'eau. On
transporta Waskin a l'hôpita!
dont les autorités déclarérent qu’
elles allajient le soumettre à un
examen mental. On dit qu'il 8
plongé d'un petit pont.
 

  
 

Vallés d'Ottawa. _—Généralement

beau aujourd'hui et mardi Pau de
changement dans la température,

+

|

le bras pour béair.

importé :

$204.

l'Angleterra que pour les Etats-U- !

 



   

 

 

 

 

  

: LE ler REVERS DES ST-PATRICE CUL-

VHULL ESKUIE
2

INVINCIBLES

 

SA PREMIERE

DEFAITE APRES UN CON-

FLIT MEMORABLE. SCORE

3-2,
amener

Le Canadirr. débutan: sous une

nouvelle gérance, à causé la sur-

prise de la saison au pare Inter

prorinciale. hier après-midi. an

pronant la mesure du Hull Ath'é-

tique au score de 3-2, après la plus

del'e joutr que l'on ait vue dans le

\nralité depuis de Tlongnes aa-

- nées.

ve
D

L
y

R
o
m

2

 rité la victoire, car

“saufs, dent un produisit

Les employés tricolores ont mé-

ils ont joué

comme des possédés

l'autre du débat. Poirier

bitants, a donné une excellente ex-

hibition; son contrôle a été toute

une révélation, car à l'exception

d'une ou deux manches, il ne fut

jamais en danger. I! n’âccorda que

cinq coups et retira six hommes au

baton.

Hector St-Pierre, le lanceur des

Géants méritait un meilleur sort;

en vérité, Peter n'a jamais mieux

lancé qu'hier, mais deux erreurs

coûteuses au champ, les deux par

Aldoria Pilon qui n'était pas dang

‘son assiette, ont occasionné la dé-
St-Pierre ne donna

et retira six guer-

faite hulloise.

que six coups

riers ennernis.

DES COUPS BENSATIONNELS.

La partie fut conclue en 1.10

hre; c’est la plus rapide de l'an-

née. Grace a MM. Lecompte et

Kennedy, les joueurs furent main

tenus sur le qui-vive et l'intérêt ne

languit jamais. De part et d’autre

pn exécuta dez exploits sensation-

nels. Rôckburn tapa deux coups

les deux

" points du Hull; Stroud fit déser-

rêts remarquables au ler sac:
Charron, Goderre et Perrault cou-

© vrirent beaucoup de terrain, tandie

que Daoust travailla

ment,

Chez le Canadien. on peut enle-

énergique-

_ ver son chapeau à Malette dont le

travail a dépassé l’attente zénéra-

le; Gordie Simth qui tapa dur et a-

graffa des coups difficiles. Ernie

Pilon avec ses arrêts du bout des

doigts: St-Amand, Gagnon et Me-

loche qui ne lambinérent jamais.

Dans la dernière strophe, Poi-

rier retira au ler. Chouinard qui

, frappait pour Stroud et il saisit le

“fly” de Charron. Daoust, le 3ème

homme au bAton tapa un coup ex-

cessivement difficile à arrêter

mais Pilon étendit la patte gauche.

et le. chou s’y colla.

- Une gssistance considérable fut

témoin de la joute et tous furent

enchantés du jeu. Voici un détail

des points:- *

CANADIEN

Deuxième manche:- Malette co-

gone sauf au delà du 2ème. Gagnon

qui se sacrifie l’avance au 2ème.

Malette passe au 3ème sur une bal-

le manquée d'où ii compte ‘sur le

: “fly” de Meloche, que Pilon man-

que. Poirier fly à Sauvageau qui

double Meloche au 3ème. La balle

- fut envoyée par mégarde, à la pla-

"que, puis lancée au 2ème pour tou-

/ cher le sac. Un point, un coup, une

erreur.

Troisième matche. Desjard—~,

! marche. St-Amand se sacrifie et

‘gauche; Smith

s'évente.

"Pit va au 2ème. Desjardins comp-

te sur le simple de Smith au champ

se rend au 2ème

sur le retour de la balle. H. Pilon
Smith croise la plaque

; quand Pilon laisse tomber le léger

“fly’’ de Parisien. Gustave est pin.

. cée au 3ème sur Je coup de Malet-

te. Deux points, un coup, tune er-
“© reur.

“ mahquée.

. double ssc qui

- et Pfion.

HULL ATHLETIQUE

Troisième manche:- Charron

“fly” à Desjardins; Daoust tape

un simple. Goderre s'évente. A, Pi-

lon reçoit la balle au coeur. Les

coureurs avancent sur une balle

Rockburb pousse un

enregistre Daoust

St-Pierre succombe au

ler. Deux points, deux coups, pas
_d’erreur.

[EYeu

LIGUE DU PACIFIQUE

} ; | #. 1! DER
pr 2 ) i LA

” 

d’un bout &:

qui;
‘chauffail sur Je fourneau des Ha-

 
 

BUTE STE-BRIGITTE

 

MAURICE PEACHEY ET SA

BANDE FONT T'INATTENDU,

HIER.

 

—_

Je St-Patrice a causé une étran-

ge sensation à ses partisans au

pare Interprovincial, hier après-

midi, quand il compta’ trois pointe

dans la strophe finale et battit le

St-Brigitte au score de 3-2.

Maurice Peachey. le chef des

Patriciens alignait wne équipe ra-

piécée, mais 1! eut la satisfaction

de voir ses gladiateurs donner une

assez jolie exhibition. Le lanceur

Maloney. un citoyen venu On ne

sait d’où, n'accorda que quatre

coups saufs, s’il fut généreux sur

les passes et bien appuyé de set

confrères, 1! réussit à terrasser cet

excellent Oscar Bussière, dont le

travail dans la case de Ste-Brigit-

te ful hon, Oscar fut touché, cepen-

dant, pour un total! de dix coups

saufs dont quatre dans la derniere

manche. Une erreur coûteuse de

Moran a donné la victoire aux

Pats. Le Ste-Brigitte menait 2-0

quand les gars de Peachey vinrent

au bâton dans la finale et bombar-

dèrent efficacement les offrandez

de Bussière. Voici romment les

points furent comptés:-

ST-PATRICE

Seplième manche:- St-Germain

tape un simple; Maloney en agraf-

fe un au champ droit; Mckell est

sauf sur un coup à Miller et Me-

kell est sauf sur un coup à Miller

et Mekell compte. Le lanceur Mal-

honey s'évente. L'autre Maloney

score sur le coup de Roos et l’er-

reur de Moran. Les chances sont é-

gales. McKell est au 3ème sac. Ga-
vin fait du vent. Cunningham glis-

se un simple au champ gauche et,

MeKell entre avec le pôint décisif.

Trois points, quatre coûps, une er-

reus.

STE-BRIGITTE

Première manche:- Smith est re-

tiré au premier. Griff cogne un

double sac, mais il atteint le 3ème

sur le retour de la balle et il comp-

te sur le simple de Pilon. Miller

inarche. Renaud a'évente et Mec.

Coy fly. Un point, deux coups. paz

d'erreur.

5ème manche:- Bussiére mar-

che; il va au 3ème sur le double

sac de Smith et fl compte sur le

fly sacrifice de Griff à Lamplough.

Pilon fly à Maloney au champ cen:

tre, Smith vole le 3ème. Miller

marche encore. Renaud fly à

Lamplough à un pied de la clôtu-

re.- Un point.‘ un coup. pas d'en

Teur.

mara grueag

NOTES BIJ SPORT
Buck Sarazin du club de crosse

Ottawa a déclaré que pour la pro-

chaîne partie, tous les réguliers s8-

raient au poste. Quoique la partie

de samedi avec les Colts ne fat pas

dépourvue d'intérêt, elle ne fut pas

du calibre que nous avons le droit

d'espérer.

 

L'enthousiasme pour. Ja halle a-

mateur ne baisse certainement pas

dans la Cité Transpontine, s’il et

permis d'en juger par l'assistanc®

considérable qui envabissait le

pare Tnterprovincial. -hier après-

midi. La joute Hull-Canadien avaft

soulevA heaucoup d’intérét.
“ee

Les assistances aux joutes pro-

fessionnelles devront augmenter

sinon le club d’Ottawa verra l'ours!

financièrement. Les employés de

Dick Dawson ne feront jamais leur
marque dans les majeures, à moinr

d'améliorations subites.
= e

Hector St-Pierre a essayé À deux

reprises. hier. le lancer rapide.

C'est un coup dangereux à exécu-|Smith;

la balle fly sacrifice, Peachey. Buts Volés,ter. car sil le manque,

peut ou se perde derrière le rece-

veur ou atteindre Ie frappeur. Hec

tor a réussi un ‘‘strike”

service hier; l’autre effort donna

une balle à Malette.

= x

Les chevaux qui démarreront au

parc Connaught, cette semaine

sont presque tous arrivés. De rares

propriétaires ont changé d'idée à

mr oo
7 , BN D A

I   

avec ce.

LA CROSSE A N.-YORK

New-York, 28. Le Crescent a

battu l’Université de Toronto au

score de 3-1, dans une joute de

crosse disputée ici, hier.
—

  

; UNE SURPRISE

 

HULS: A. A.

Joueurs AB R H PO A E

Goderre 3e. 3 0 0 | 2 w

Pilon cc. et eg. 2 1 1 1 0 2

Rock. cg et ce. 3 6 2 0 0 0

St-Pierre, I.... 3 © so 0 23 0

Perreault, ss... 3 0 1 2 L 0

'Sauvag. cd... 3 0 0 1 1 @

Stroud, ler. .. 1 o 0 7 1 Ù

Charron 2e..,. 5 à 9 0 3 6

Daoust v...... 3 L ! 6 !1 0

x Chouin..... IL oo 0 0 0 W

Totaux 25 2 5 18 123 2

xChouinard trappe pour Strond

à la 7ème reprise.

CANADIENS

Joueurs AB R H PO A LK

Desjard. 2e. .. 2 1 0 2 2 0

St-Amand cd. . 2 0 6 A 0 0

Smith, ¢¢. ... 3 1 2 2 0 à

Pilon ss. .. 3 0 1 1 2 2 0

Parisien cg. .. 3 à N 0 0 0

Malette 3e. 31 2 1 3 1

Gagnon ler 2 à n 8 0 0

Meloche r. ... 2 0 0 5 1 60

Poirier L .... 2 #0 1 1 1 0

“Totaux ... 22 3 &°21 9° 1
Score par reprise:—

RHE

Hull A. A. 003 000 9—2 5 2
Canadiens 012 000 x—3 6 1

Sommaire

Coups de 2 buts. Rockburn (2);

coups de sacrifice: Bt-Amand et

-Gagron.-'But volé, Stroud. Dou-

bles-jeux, Hull, Sauvageau à Char-

ron à Daoust a Perreault; Cana-

diens, Malette à Gagnon. Balles

manquées, Meloche et Daoust.

Frappé par lé lanceur Poirier. À.

Pilon.

5 en 7 reprises: de St-Pierre, 6 en

6 reprises, ‘ > sok

Retirés au bâton par te lanceur

Poirier (5); par St-Pierre, 6. Buts
sur balles de Poirier (11: de St-

Picrre, 1.

Laissés sur les buts: Canadiens

(3); Hull, (4). Durée, 1.10 hre.

Arbitres, MM. Lecompte et Ken-

nedy.

VICTOIRE INATTENDUE

   

 
Ste-Brigitte

Joueurs AB R HPO A E

Smith ss. ... 4 0 1 1 0 0
Grifteg. ..... 3 1 2 1 n 0
Pilon, ler. ... 3 0 1 à 1 0
Miller 3e. ..,. 60 @ 0 1 0 0

Renaud cc. ... 35 0 9 0 0 0

McCoy, cd. .. 3 Nn 0 A 1 0

Moran, 2e. . 3 a 0 0 1 2

True r. ...... 2 0 nid 2 1

Bussière, |. 2 1 96 1 2 0

xCoscoran ec. #N 0 060 1 60 0

xX Barnett 2¢. 0 0 0 600 0 0

Totaux 23 2 420 7 5

Note.—Deux  hors-jeu quand le

point décisif fut compté.

x Corcoran remplace Renaud à la

ème reprire.

xx Barnett -emplace Moran à la

Te. reprise.

St-Patrice

Joueurs AB R H PO A E

Roos Je. .... 4 0 0 L 60 0

Gaven, 2e. 4 0 1 0 2 0

Cunningn. le. 4 0 2 8 h 1

Peachey ced. .. 2 0 1 2 1 0

Lamplough ¢g. 3 6 0 8 0 0

St-Germain 5. 3 1 1 00 1 0

Maloney ¢c. .. 3 1 2 1 606 ©

McKell, r. 5 1 3 5 1 0

Xx Maloney... 3 0 6 1 3 2

Totaux 29 31021 8 3

x Mort sur fly dintérieut.

Scores par reprise: —

RHE

Ste-Brigitile 100 010 0 2 4 3

Si-Patrice t00 000 $% 3 10 3

| Sommaire

Coups de 3 buts. Griff (3) N.

Coup Sacrifice, Peachy:

 

Smith, Pilon, Moran, McKell. Coups

saufs sur balles de Malone, 4 en

7 reprises; de Bussière

reprises.

Retirés au bâton par le lanceur

Maloney, (5); par Bussière, 9.

Buts sur balles de Maloney (6);

de Bussière, D. - :

Laissés sur les buts. St-Pats (6)

Ste-Brgitte (7). Durée 1.335.

Coups saufs sur balles de’ Poirier.

Oené 2-3]
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UN VILAIN TOUR.
AUX HABITANTS

 

L'OTTAWA-EST AVEC

LE CANADIEN — SCORE--7 3,

 

Le Canadién de Val Térrean,

confiant daus sa puissante ci se

moquant des méprisables citrons

d'Otawa-Est, envoya au feu daus

la ligue Inter-Cité, hier après-midi

une équipe passablement rapiécée.

Mal Ini en prit, cependant car‘les

Sénateurs bombardèrent huit coups

seufs sur les offrandes de Daoust
la

- - "i “

et dé Bénard son successeur à’

4ème s

re de 7-5.

Hurlburt, le lanceur d'Ottawa

éparpilla si bien ses coups qu’il ne

fut que rarement en danger; il

éventa sept hommes, tandis que

ses adversaires n'en éventèrent

que deux chacun. Les vainquers

comptèrent un point À l& deuxième.

trois à la 5ème et trois à la sixiè-

me. ’
Fortier et Lane arbitraïeut; For-

tier se fit blesser au cours de la

journee.

ALIGNEMENTS

Oitawa-Eat:— Leclern ss, Gra-

valia cd; Wing cq; Payne, cu, Mi-

les, b; Johnson r; Fagon 3b; Wil-

liams, 2b; Hurlburt, L

- Canadien:— IL. Sarazin

nard ce; Gravelle. ce & la 4ème;

Alexander 3b; Brulé 2b; Nash 2b

à la 5ème; IL. Daoust, r; Sammon

cg; Mullen cd; Potvin ss; Paoust

et Bénard, I.

Score par reprise:—

Ottawa Est.. 010 033

Canadien .

SOMMAIRE

Coups de 2 buts, Sammon, Bé-

nard. Potvin, Daoust, Leclerc,

Wing: Retirés par Hulburt, 7; par

Daoust. 2; par Bénard, 2. Buts

sur balles de Huriburt, 4; de Da-

oust, de Bénard, 2. Buts volés

Sammon, Bénard, Alexander, Pot-

vin, Leclerc, Williams. Arbitres.

Fortier et Lane.

LES GIANTS CONTI.
NUENT LA RONDE

New-York. 28 —New-York s rem-

purté- aujourd'hui st “cinquième vic-

toire consécutive en baitant Phi-

ladelphie au score de 8-1. Toney. se

fräctura un doigt de le mâin droite

‘à la 5èmé manche et !! lui fatlut se

retirer. Frisch fit quatre erreurs.

Le score:

Philadelphie 000 100 000—1 à 3

New-York 000 208 04x—8 10 4

Winters et ‘Henline: Toney, Cau-
sey et Snyder.

NOMBREUX COUPS

Cincinnati, 35 — Chicago a en-

levé la dernière partie de la série

avec Cincinnati. après un combat

0 — 7 7 2

a“,
>,

 

|farouche, aujourd'hui. Le score:
9
-000 602 €00—8 10

Cincinnati 000 141 100—7 14 3

Alexander. Cheeves et O'Farrell:

‘Luque, Schnell, Markle. Rixey et
Wingo.

GRIMES CONGEDIES

Brooklyn, 28 — Boston a forcé

Grimes à quitter le terrain au troi-

sième assaut. aujourd'hui après

avoir compté assez de points pour

gagner au score de 5-4 sur Brook-

lyn. Oeschger blanchit les Dodgers

jussuñ la Sème, alors que deux

simples, une erreur

coup ae circuit de Wheat produisi-

rent qautre points. Le score:

Chicago

Brooklyn 000 000 040—+ 10 1

Boston 212 000 000—5 12 1

Oeaschger et O'Neill; Grimes,

Shriver et Duberry. :

HORNSBY MENF

Si-Louis. 28 — Roger Hornsby,

le champion frappeur de ia Natio-

nale. l'an dernier. est maintenant

en tête des frappeurs de coups de

Wircuii dans les Majeures avec ‘13
coups à son crédit. Il en a cogné

deux aujourd'hui et St-Louis a bat-

tu Pittsburg au score de 4-3. Le

score: ’

Pittsburg 000 001 002—3 11 0

St-Louls A0 010 01x—4 7 0

Carison, Yellowhorse. Zinn et

Gooch; Pertica et Clément.

JOUTES DE SAMEDI

Brooklyn: 7, 2; Philadelphie: 8, 3æ,;
(Pittsburg: 2. 3; St-Louis: 3, 2.

-Chicago: 1, 6: Cincinnati: 8, 7. a
Boston: 1: New-York: 7.

SHAMS GAGNENT = … - -
LA PREMIERE

Montréal, 28:— Le Shamrock a

gagné la première partie de la. sai-

son de crosse en battant le Natio-
nal, hier au score de 9-5, en pré-

gence d’une assistance passable. La

partie fut rapide et sans rudesse,

fligeant. pas une seule punition.

Lappin et Egan comptérent chacun
trois points pour les Irlandais;

tandis, que Vincent

points pour.le National dans. la
dernière. strophe. .Shamrock me-

nait 2-1 à la première période, 6-2
A la deuxième et 5-3 à la troisième.

 
 

: BanFrancisco. .6:- LosAngeles. 2{la dernière minute et ont dirigé| Double-jeu, Ste-Brigitte, Buissiè-.

Sacramento. .2. 8; Seattls. . 13, A|leursa gagne-pain sur Montréal ire a True'a Pilon. . Co

Salt Lake. .5. 8: Portland. . . .7, 5, mais les meilleures écuries seront | Arbîtres C. Lecompte et Joe Ken-

Vernon. .b; Oskland, ..,..... 3) représentéos led. nedy.
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BURT DANS LA CASE BLOQUE}

1b; Bé-i

. 020 001 3 — 5 8 5{

de Ford et le,

les arbitres Hyland et Pigeon n’in

£lissa deuxi.

Seteseera

wo

 

LE METROPOLE
SE SOUMET

“HURL‘!LE STRATHCONA ° LUI GLISSAFINDIANAPÔLIS® ET * MINNEAPO-
UNE PRUNE AU SCORE DE 7-1}

 

Après avoirtapochié Laurin

dont deux coups de circuit,

| Strathcona a battu le

‘au score de 7-L dans la deuxième

: partie au programme de l'Inter-

Cité, hier après-midi. Smoky Row-

lice dans la boîte des vainqueurs

(travailla comme un possédé; il

n'accorda que cinq coups et retira

dix hommes au bâton. Les lourds

frappeurs du Métropole durent se

trophe et gagnèrent au sco- Soumettre devant ses courbes mys-|

| térieuses.
| Laurin débuta dans la case des

Mts, mais à la 5ème, ‘! s'expatria

en faveur de Tremblay.

La partie fut intéressante jus

qu'à la cinquième. alors que les

vainquers glissérent six points sur

le tombereau.

Maurice fut atteint a la

par un lancer de Rowlee, mais il

ne fut pas blessé gravemeut.

ALIGNEMENTS

lee, 1; Kaiser, r; [Lavergne

Quinn ss; Landry 3b; Lauvrav 1h;

Moreau cg; Iadoucerr cd.

Métropole:— Rencud 3 b:  tl-

rouard, 2b à la 6ème: Lamothe ¢g
Desjardins cg: Ll. Gervais od;

Maurice 1b; Thérien cc;

r; Gauthier ss; Menotti,

rin et Tremblay, 1.

Score par reprise:—

Strathcona . 000 061 0 —— 7 1

Métropole . 010 0600 0 »- 1

l SOMMAIRE
Coups de circuit, Landry, Lau-

vray. Coups de 2 buts, Laurin, La-

vergne et Rowlee. Retirés par Lau

rin, 4; par Tremblay, 4; par Row-

lee, 10. Buts sur balles de Laurin,

2. Frappé par Rowlee,- Maurice.

3b: lau-

2

2

A
-

5

McCann. Arbitres, Fortier et Lane.
rare

CLAVER LE HEROS
DE LA CLOTURE

IL PILOTE TROIS VAINQUEURS

SAMEDI. LA FINALE A WOOD-

BINE. :

 

teresrir

Toronto, 27 Une assistance

considérable a été témoin des der-

niéres épreuves du printemps à la

viste de Woodbine, aujourd'hui. La

séance fut très intéressante, quoi-

qu'on n'ait enregistré aucune sur-

prise. Golden Sphere. piloté par

McTaggart a enlevé la coupe du roi

Edouard et une bourse -de 35,000

ajoutés. Sudor à Ross. a gagné le

‘handicap Memorial de 55.000. Cla-

ver fut le héros avec trois vain-

queurs.

 

LES VAINQUEURS

Ultimata. Jones. 36.30. 3.80. 2.50:

Sea Tale, Veitch. $2.55; Honey's

Jewel, Claver, 35.65. 2.50; Golden

Sphere, McTaggart, $3.45. 2.90. 2.

45: Royal Oak. Weiner, $6.35; 2.70:

Sudor. Claver, $7.00, 3.15, 3.70: Su

gamore. Claver, $7.93, 3.54. 2.75.

VAINQUEURS A BELMONT

ny Smiles, Fairbrother. 8-1, 3-1, u-

S: Siren Maid. Penman, 5-2, au pair

a5. Eqwinoctial, Sande, 7-1, 2-1,

au pair.

VAINQUEURS A LOUISVILLE

Col. Baker, Johnson, 33.40, 2.50.

£30: Panna, Gavan, $6.50, 3.20, 2

00: Pictor. Garner. $9.20, 4.30,

90: Cherry Tree. Scheffel. $10.20.

£.20. 3.60: Exterminator. Johnson.
$2.90 2.30, Poppye, Burke. $8.70.

5.50. 2.90; Mysterious Girl, A Wil-

son. $35.50. 14.10, 5.20.

DUKE CROSS S’EST

oa

n
ve.

 

Calgary 25:—Duke Cross, ci-

devant du Vernon Pacifique, lan-

çant hier pour Tacona de la ligue

Internationale de l'Ouest a établi

le splendide record de blanchir

Calgary au score de 2—0, sans

accorder un seul coup à ses adver-

saires.

Voici le résultat:—

Taconna, 2, 0; Calgary, 0,

S
A
R

Vancouver, 6, 0; Edmonton 3,

ST-ARNAUD ET
BEAUDET EGAUX

MM. St-Arnaud et Beaudet qui

‘se disputent actuellement un. match
de dix joutes sé sont partagé les
honneurs de la séance d'hiér après
midi à la salle Ste-Anne. Beaudet
gagna ls première joute à la guite

d’uné erreur coûteuse dè St-Arnaud.

L'affaire dura de 2,30 à 3.50 heu-

res. Dans le deuxième engagement

de 4 heures à 5 heures 15, St-Ar-
naud prit l'avantage dès le début
let le conservajusqu’à la fin. I! en-
leva la palme facilement. — .

Chaque concurrent à trois victof-

res à son crédit avoc trois joutes
nukies. La partie finois.et décisive.
‘aura leu dimanche prochain A
Hull

 
Amany ran

ét

‘Tremblay un total de douze coup:!

le les résultats des parties jouées sa-
Métropole| medi et dimanche dans l'Assncia-

  

Cabaua,;

Buts volés, MaurïfceThérien, Quinn

Kirk Lady, Bell. 11-10: Neap|

Tide, Byers, 7-2, au pair. 2-5; Dim-

mesdale, McAtee. 8-5, 3-5. 1-4; Ma-

ILLUSTRE,

a

LES MENEURSNE SAINTS ET TIGERS
CEDENT RIEN

 

LIS GAGNENT TOJOURS DANS!

L'ASSOCIATION AMERICAINE

Chicago, 24. (Spécial) :-

 

Voici

tion Américaine;-

1ère partie:-

; Indianapolis. …. .2, 10, 2

; Columbus. .. .. 0012064 1

| Jonnard et Kreuger: Sanders

Snyder et Hartley.

2ème partie.

; Indianapolis. . 3,

Columbus... Lo. LLL. 1.

! Hill et Kreuger:. Northup

Lee.

| Kansas City. .........  . 7.893

* Minneapolis... ....... 1t, 13,3

Russell, Dawaon. McCarty

t Skifr; McGraw, Smallwood, May-

o
v
2

2
=

et

° i

=

ONT TRIOMPHE
ST-LOUIS BAT CHICAGO. NEW-

YORK ESSUIE UNE DEFAITE.
a

  

Washington, 28. Jones eut l'a-

vantage d’un duel avec Johnson

jusqu’au Sème assaut, alors que

deux simples suivis du coup de

cirque de Judge produisirent trois

points et Washington battit New-

York 4-3 au 10ème assaut. Ruth

ne fit rien en cinq efforts. Le sco-

re:- Ç

New-York 08400200100 3 7 ©

" Washingt. .000 000030 1-4 12 3

Jones et Scrang; Johnson et Pi-

cinich.

INDIENS ROSSES

Détroit, 28:- Cleveland envoya

au jeu cinq lanceurs et trois lan-

veurs d'urgence, mais Détroit ga-

gna au score de 7-5, apres avoir

obtenu un avantage de quatre 
lerer.

rete} Louisville. ©. o.oo. LL6. 8,0!

Toledo . .............

Deberry. Cullop et

Salley et Kocher.

4.9, 3

Brottem:

11, 12, 0

HallGearin, Bighee et Myatt:

!et Gonzales. -

i JOUTES DE SAMEDI
{+ Louisville. .2 à Toledo... ... 3

{ Indianapolis. .3 4 Columbus. . . .

: Kansas City. 7 à Minneapolis . .

| Milwaukee. 4 4 St-Paul. .... ..

 

LES COMEDIENS
' DE DAWSON RIENT
{
| ET PERDENT

Montréal, 28:— Un ralliement

aux 8ème et 9ème manches, au-

jourd'hui. donna a Montréal une

victoire de 7-6 sur l'Ottawa dans

la ligue de l'Est, Le lanceur Frank
house des Sénateurs fut touché

pour untotal de 13 coups saufs.
Moniréal ne commit pas moins de

huit erreurs. Le score:—

Ottawa 102 000 111

Montréal . 130 000 021 —

Frankhouse et Davidson:

plessis et Grenier.

BELYEAESTBATTU
Philadelphie, 27.—Paul Costello

du club nautique Wesper a gagné

aujourd'huf la coupe

emblème du championnat de ia ra-

me. Wilion Belyca, le champion ca-

nadien de St-Jean, Nouv--Bruus-

wick, fut deuxième et Rusaell

Codmanu de Boston, troisième. Cos-

tello franchit la distance én 7.59
3-5 et Brlyea en 8.06.

— 6 7 3

713 8

Du-

——aa=

LE CHAMPIONNAT
A HOLDERNESS

Prestwck, 27.-— E. W. Holder-

ness de Walton a aujourdh’ui ga-

gné IP championnat de golf ama-

teur de la Grande-Bretagne en

prenant la mesure de John Caven

d’Ecosse dans’ la finale. Plus de

5,000 enthousiastes furent témoins

ide la joute et l'émotion était si

! grande qu'un spectateur fut fou-

j droyé près du 6ème trou.

LES CALIFORNIENS
L’EMPORTENT

Boston. 27.-—Les alhieles de

l'Université de la Californie ont

décroché pour la deuxième année,

le championnat intercollégial au

tournoi qui eut lieu au stad de

Harvard, aujourd'hui. Les collà-

ges de l'est et l'Université Stanford

de Californie ont livré une lutte

sérieuse aux vainqueurz qui comp-

terent 40% points: Princeton fut

Z2ème avec 31.

 
 

ae 1m
| LES JOUTES DE L'INTERNATIO-
| NALE.

  

Samedi

Jersey City. 2 à Reading 5.

Jersey City. 4 a Reading, 5. Ne-

wark, 1 à Baltimore, 8. Toronto.

6 à Rochester 5. Syracuse. 2 à

Buffalo, 3.

(12 manches)

Dimanche

Syracuse, 7 à Buffalo, 8. Toron-

to, 8 à Rochester, 7. Newark, 4 à

Baltimore 8. Reading. 6 à Jersey

City, 14.
remet

Croix de sacrifice.
Londres, 29. — Une dépêche de

Bruxelles à l'agence Reuter dit: En
présence du ministre dela Justice
belge. des consuls anglais et fran.
cais, d'un représentant du Canada
de plusieurs officiers et autorités
civiles locales angiais, français et
belges, les major Ingpen, de la com-
mission des tombeaux de guerre,
au nom du. gouvernement anglais,
a remis samedi à la ville de Mons
la Croix du Sacrifice. Après ia bé-
nédiction de cette croix, le ministre
(a -Ja- Justice belge, dans un vi-
braxt discours, à glorifié les sol-
dats qui sont venus de toutes les
parties du monde, pour afder les
Belges dans la grande guerre. La
fanfare a joué les hymnes alltés,
et de nombreuses couronnes furent
déposées aur le monument.”° EE

Celui qui manque unrendez-vous
parce qu'il: l'a oublié, mangue
peut-être, 4 Ce moment précis, sa
fortune.

 

a

Farragut, |

: points au premier assaut. Le sco-

re:- -

! Cleveland. ..000 023 000- 5 14
| Détroit. 402010 00x- 7 13

Bagby, Lindsay, Edwards, Kee-

0

a
-

Strathcona:— McCann, ce: ROW Milwaukee. ........22 7. 13, 4 fe, Uhle et L. Sewell, O'Neill; Pil-
his

i
| lette. Oldham, Emkhe et Bassler.

SUPPORT SENSATIONNEL

Chicago, 28:- Le support sensa-

fionnel que recut Danforth au-

jourd'hui permit à St-Louis de bat-

tre Chicago au score de 4-2 dans

la dernière partie de la série. Ger-

ber brilla au bâton et au champ

MeManus obtint quatre passes en

quatre efforts et compta deux

points pour les visiteurs. Le score:

St-Loufs. . . 000 300 100- 4 10

| Chicago 001 000 100- 2 11

: Danforth, Bayne ef Severeid:

i Robertson et Schalk.
JOUTES DE SAMEDT

New-York. .3 à Washington . . . .

St-Louis. .1. 2 à Chicago. .. .. 2,

Philadel. .3, 2 a Boston. . . . . . 2,=

Cleveland. .5 a Détroit. . . .....

Londres, 2

ite pugiliste poids-lourd a knock-

outé Bombardier Wells au sixfème

assaut’ de leur bataille à Crystal

Palace, ce soir. Wells toucha

;
.

'

a
>

93

 

 

la cinquième.
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Fanfare d’Argent 
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LES SENATEURS
DEBUTE* MA;

CORNWALL GAGNE LA PRE-
MIERE PARTIE DF LA SAI.
SON DE CROSSE.—

 

L'ouverture de la saison de

crosse a eu lieu au parc Lans-

downe sous d’heureux hospices,

samedi après-midi, mais nos ath-

lètes ont mal débuté.

Les Colts de Cornwall, plus

puissants qu'ils ne l'ont jamais és

té durant leur longue carrière, ont

réussi à prendre la mesuve d'Otta-

wa au score de 4—3, après une

minute de jeu supplémentaire. Bil-

ly Weir, le joueur de centre: des vi-

siteurs, un des héros’ de l'après-

midi, compta le point décisif. La

partie chaudement disputée, .até-

ressa vivement les spectateurs ac-

courus en _rand nombre 2 ce ré-

veil du sport national. ‘Cornwall
meuait 1—0 a la prémiére pério-

de et les chances étaient égales À

la mi-temps. Chaque club romps
ta un point dans la troisième.
a

OTTAWA GAGNA

 

L'Ottawa a terminé sa série avec

Montréal, au parc Lansdowne, sa-

med) soir en enlevant la palme au

score de 5-4, après une partie

chaudement contestée. Les Séna-

teurs s’assurèrent la victoire en

comptant deux points à la 7ème.

Le score:-

Montréal. 6010 021 000- 4 & 2

Ottawa. 000 122 20x- 5 10 $

Walker el Feeley: Davis et Mc-

  
27—Frank Goddard. ‘

le

matelas pour six secondes dans la

troisième ronde et pour neuf duns 5:

Chattanooga.

“Ils Démarrent au
PARK CONNAUGHT”
REUNION DU PRINTEMPS

1922

Ouvrant Demain

2.45 P. M.

$43,
En Bourses

Sous les Auspices et en Présence de leurs Excellences

Lord ef Lady Byng.

Tous les Jours

Courses d'après les Règlements et sous la Juridiction de

l'Association de Course du Canada.

Membres—Entrée. $25; C'otisations Annuelles, $20.

Entrée Générale — Messieurs,
Hebdomadaires, $12; Taxe Comprise.

Les portes ouvrent tous les jours a midi.

Service spécial de Tramways via la Hull Electric Railway,

quittant le Terminus du Chateau Laurier a Tous

les Quelques Minutes.

Connaught Park Jockey Ulub — Bureau, Immeuble Banque

Nationale, Queen 7620; Tél. de Piste, Sher. 1000.

HON. N. A. BELCOURT, C.R., Président.

M. E. S. HOUSTON, Trésorier Honoraire.

T. P. GORMAN, Secrétaire.

Carthy.

ASSOCIATION DU SUD
Samedi

An (hattanaoga. 4:

ans, 3. Chattanooga, 0: Nouv.-

Orléans, 3. A Little Rock, 5, 1;

Atlanta. 4. 0 A Birmingham, |:

Memphis ?.

 

Nour-Orlé-

Dimanche

A Memphis, 4; Nouv.-Orléans.

A Nashville, 1: Atlanta, 2. A

0; Mobile, 8.

    

30 MAI |
Course a

000

par Jour
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- L'Université d'Ottawa
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L. J. C. et M. 1. Ge
; II (suite) :…,

NATURE DES ETUDES

J B.—Les Lettres

51, à l'Université d'Ottawa, l'on a estimé que l'état de la
société contemporaine, les besoins de la patrie ct de l'Eglise exi-
geaient une augmentation dans le programme des sciences, l'on
N'a pas méconnu pour autant la nécessité de l'étude des lettres
antiques, du latin et du grec. L'on y cultive également le fran-
gais et l'anglais parce que l'on juge, qu'ici comme en Europe, un
homme instruit doit maîtriser sa langue maternelle et la langue
qui le met en relation avee ses concitoyens, Et puis, n'est-ce pas
faire œuvre excellente de patriotisme que de fournir à la jeu-
nesse l’instrument qui lui rendra possible. dans un pays bilingue,
l'accès aux plus hautes fonctions de l’Eglise et de l’Etat?

Forts de cette conviction, les directeurs de l'Université ont
édicté récemment une mesure qui améliorera grandement la con-
naissance des lettres. Ils ont accrû la durée des études secondai-
res, l’élevant de 7 à 8 ans, à l'avantage exclusif des langues. Par
quoi ils n’ont fait que suivre là marche des institutions similaires
qui, toutes ou à peu près toutes, consacrent un même laps de
temps aux mêmes études.

es C.—Relations des lettres et des sciences.

“ Si, maintenant, nous comparons les lettres et les sciences tel-
les qu'elles sont enseignées à l’Université d'Ottawa, nous trou-
vons qu’elles se partagent le programme des Arts selon la propor-
tion d’un quart contre trois-quarts, en ‘faveur des premières, il va
sans dire.

N'est-ce pas là ce que désirent, aujourd'hui, tous les person-
nages qui s’occupent de l’instruction secondaire avec quelque
compétence? .

Monsieur Appell, reeteur de l’Université de Paris, M, H. Le
Châtelier, inspecteur général des Mines, ‘‘préconisent un ensei-
gnement secondaire, fondé sur l’union entre la culture littéraire
et la eulture scientifique’. (6)

Monsieur Léon Bérard, ministre de l’Instruction publique. en
France, ‘“affirme que presque tous les programmes ont trop sépa-
ré la culture scientifique de la culture littéraire, et qu’il devrait
être superflu de dire au pays de Pascal, de Descartes, de Condor-
cet. de Claude Bernard, qu'elles sont, l'une et l’autre, nécessaires
à bien penser’. (7)

René Paucot pense que ‘‘lettres et sciences doivent être con-
cues comme collaborant à l’œuvre commune qui sera un déve-
loppement complet et harmonieux de l'esprit, en relations avec les
exigences de la vie moderne’. (8)

D'autre part, le Père François Datin, l'un des membres de
cette compagnie de Jésus dont la compétence en matière d’édu-
cation n’est plus à démontrer, écrit que ‘‘si nous voulions attein-
dre l’idéal pour le temps présent, il nous faudrait tenter un essai
loyal de concordance entre les humanités et les sciences’’. (9)

Y aurait-il inconvenance à souligner que le collège d’Ottawa
a été, au Canada, l’initiateur «lu système d’enseignement vers le-
quel les faits du siècle amènent peu à peu tous les esprits bien
pensants?

Au commencement de l'ère moderne, les Jésuites, s'inspi-
rant des’ vieux programmes qui avaient formé la gloire romaine et
les deux premières périodes de l’âge moyen, brisèrent avec l’épo-
que de la Scolastique trop purement philosophique et avee l’épo-
que de-la Renaissance trop purement littéraire. Ils s’efforcèrent
de fusionner, selon les exigences du temps, la philosophie, les let-
tres et les sciences. Leur système parut nouveau ; il eut ses dé-
tracteurs. Ils laissèrent dire et se dévouèrent à la formation de
l'Europe. Au XIXe siècle et depuis, ce sont les sciences qui cap-
tivent les intelligences.

Alors, en 1832, parut une second Ratio studiorum auquel
j'emprunte quelques lignes fort édifiantes, telles que les rappor-
te Paul Ker dans ‘‘Nos doctrines classiques traditionnelles’’, ‘‘La
nécessité des temps exige qu’on donme plus d’importance qu’autre-
fois aux sciences physiques et mathématiques. Jamais, d’ailleurs,
la Compagnie n’a regardé ces études comme étrangères à son Ins-
titut, et nous n’avons pas le droit de négliger des matières qui
sont fort estimées de notre temps et sans lesquelles nos écoles ne
sauraient soutenir leur honneur ni répondre à l’attente générale.
Que si l’on a beaucoup abuse de ces sciences contre notre sainte
religion, c’est un motif, non pour les abandonner, maig bien au
contraire peur que les nôtres s'y adonnent avec d'autant plus
d'ardeur, afin d’arracher leurs armes aux ennemis et d’employer
à la défense de la vérité les moyens dont ils abusent pour la com-
battre’. À plus forte raison, cinquante ans plus tard, les Oblats,
estimant pareillement que la situation de l’Eglise sollicitait un
rajeunissement, un rafraîchissement des programmes anciens,
sont-ils justifiables d’avoir tenté modestement l’entreprise sur les
chantiers que l’Artisan suprême leur a confiés au pays de l’Ou-
taouais. Non pas, comme par hasard, done, ainsi qu’il appert fort
bien de ce passage que nous empruntons à un article publié en
juin 1883 dans les Missions de la Congrégation des Oblats de
Marie Immaculée, sous l’inspiration du Père Tabaret, le zélé fon-
dateur du collège d’Ottawa. ‘‘Aujourd’hui que l’on attaque la
religion'au nom d’une science fausse et orgueilleuse, que l'estime
est à l’or et au succès... il nous semble nécessaire d’élargir un
peu l’horizon des études classiques’’.

Que notre système qui essaie d’unir selon une proportion
spéciale les lettres et les sciences ait toujours été compris et ap-
prouvé, il y aurait fausseté A Jle- penser et à l’écrire: je
le constate sans peine, ni récrimination, Mais de notre part, ne
pas en exposer, ne pas en faire comprendre aux élèves la néces-
sité et l'utilité serait une erreur pédagogique fondamentale. Car
le meilleur maître, à l'exemple de Dieu qui attire avant de mou-
voir, est celui qui saif, par le raisonnement, incliner à l’exécution
des programmes plutôt qu’il y pousse par la force de son autorité.

“7 - D—Relations des collèges d'Ottawa et du Québec.
Je crois entendre s'élever dans le fond de quelques esprits

une objection qui m'est apparue bien des fois avant que je me
‘décide de parler ainsi que je le fais présentement. Je blâme
‘done les collèges de la Province de Québee? D'après ce que l’on
dit en certains centres, les collèges de la Province dc Québec an-
‘raient véen, jusqu'au commencement de notre siècle, des anciens
programmes. S'il en est ainsi, est-ce que cela tient au fait que
les nécessités locales impressionnent autrement plus vite que les

eel :

nécessités générales des hommes de tradition, comme le sont. hen-
reusement. tous les gens d’Eglise? Il se peut et en tout cas il n'y
a que de la vénération à entretenir à l'égard des éducateurs qui
ont formé avec fant de générosité et d'abnégation toutes les clas-
ses supérieures du Canada français Même faudrait-il les louer
C’avoir compris qu’il importait de vivre tout d’abord avant de
vivre iuxueusement. Et la meilleurc preuve qu’ils n’ont pas dû
manquer de discernement sur la formation et le bagage intellec-
tuels qu’il convenait de donner à nos écoliers de jadis, ne serait-
es pas la détermination qu'ils prennent aujourd’hui de se con-
mer aux besoins nouveaux.

~
-—

 

Etudes. 20 juillet et 5 août 1921. Avant la réforme de 1'en-(6)
toignement secondaire, François Datin.

(7) Ibid.

(8) Le role des sciences dans l'éducation.
«- (9) Etudes, -
LE
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“‘On est peut-être trop parcimonieux de l’enseignement scien-
tifique dans les séminaires et les collèges de notre province’’, éeri-
vait monsieur l’abbé Vachon dans la livraison du ‘‘Canada Fran-
gais’’ de novembre dernier. Monsieur Montpetit soutient ‘‘que la
culture classique doit étre adaptée aux besoins actuels par le
sens pratique et intelligent du professeur et en insistant davan-
tage sur la formation scientifique’’. (10)

Monsieur le Chanoine Chartier, Mgr Gauthier, secrétaire et
recteur de l’Université de Montréal, pensent de même.

Monsieur l’abbé Pinault n’en disconvient pas. ‘‘La question
d'anglais comme la question des sciences expérimentales, comme
la question de la philosophie et des humanités, comme la question
du latin et du grec, toutes ces questions ne sont pas tant des ques-
tions de programmes et d'hommes qui puissent les exécuter : elles
sont des questions de compétence pédagogique. J'ai le regret de
le dire à mon tour, la question de compétence se rattache à une
question d'argent’. (11)

Monsieur Athanase David, secrétaire d'Etat de la Province
de Québec, autorise Jes collèges qui recevront du gouvernement
une subvention annuelle de $10,000 à dépenser une partie de cette
somme à l'amélioration des cours de chimie et de physique.

Monsieur Sauvé, plus explicite, expose ‘‘que de nombreux
contacts avec les dirigeants de notre enseignement secondaire
l'ont persuadé que. dans les collèges classiques,‘ l’on comprend la
nécessité de renforcer les mathématiques et d’étendre le champ
de la physique et de la chimie”.

Monsieur l'abbé Camille Roy, le porte-drapeau du classicis-
me québecois, prône la même thèse. ‘‘L’enseignement classique,
dit-il, a besoin, commetous les autres enseignements, de se renou-
veler sans cesse aux bonnes sources, d'améliorer toujours ses
méthodes, d'utiliser tous les progrès véritables de la pédagogie
et de la science. L'absence d'enseignement supérieur des lettres
et des sciences dans notre province a *rop longtemps, il faut
l'avouer, empêché nos collèges de donner à J'enseignement secon-
daire toute sa valeur et toute son efficacité’. (12)

C’est donc que le système d'Ottawa et que le système de Qué-
bec tendent à se rapprocher de plus en plus sur les points prin-
cipaux des programmes secondaires, quoique je n’entende pas
contester qu’il puisse exister des divergences de vue, soit dans le
groupement, soit dans la distribution des matières.

Aussi bien fallait-il que nous venions à nous accorder sur la
nature de la formation générale qu’il est nécessaire de donner à
des jeunes gens de notre époque. Car enfin, pas plus qu’il n’y a
des homnres abstraits, il n'y a des universités abstraites. Il n’y
a que des hommes bien concrets, que des universités bien con-
erètes. Les premiers s’individualisent, dit-on, par la matière et la
quantité; les secondes, par le milieu oil elles rayonnent, par la
race qu’elles instruisent, par le siècle où elles vivent. C’eût été
vraiment singulier’ que sous prétexte de former le jeune homme
par les lettres qui sont de tous les siècles. on négligeât de former
tel jeune homme en ajoutant à l’élément de toujours l’élément
propre à notre âge. La vie ne se développe pas autrement. L'’ar-
bre enfonce ses racines dansle sol; il y puise les sucs qui soutien-
nent son existence, plus il descend dans les entrailles de la terre,
plus il pousse sa tige vers le ciel; à la condition toutefois qu’il
trouve dans l'ambiance atmosphérique de l’air, de la lumière, de
la chaleur et de l’humidité. Ainsi des peuples. Qu’ils cherchent
dans les couches du savoir traditionnel des principes de vigueur,
d'endurance et de fécondité, à la bonne heure. Mais s’ils s’y at-
tardent, s'ils refusent d’absorber, le long des âges, les éléments
civilisateurs que l’évolution v amène infailliblement, ils se sta-
bilisent, ils n’avancent plus, ils n’obéissent plus à la loi du pro-
grès, à la tendance vers le meilleur que l’Agitateur invisible, com-
me parle Newman, a inscrit aux cœurs des peuples et des âmes
non moins qu’au fond des êtres inanimés, à l’effet de conduire
son Univers au degré de perfection qu’ll lui a assigné de toute
éternité.
, Audemeurant, c'est une question de vie ou de mort pour nos,
institutions scolaires de s'adapter à leur époque. Autrement elles
auront le sort des Universités du temps de la Renaissance et de
la première période de l'âge moderne: elles se dépeupleront et la
Jeunesse, pour son malheur, ira chercher sa formation et sa cul-
ture dans les écoles d'esprit tout moderne.

De voir la civilisation monter, grâce à la fusion, non plus seu-
lement de la foi et de la philosophie, de la foi, de la philosophie
et des lettres, mais encore de la foi, de la philosophie, des lettres
ct des sciences modernes, ce fut le désir d’un Lacordaire. d’un
Gratry. d’un d'Hulst; c'est l'espoir d’un Sertillanges et de beau-
coup d’autres; c'est l’idéal poursuivi par le cardinal Mercier à
l'Université de Louvain. Etla divine Providence qui nous a don-
né en la personne de Pie XI, un pape qui se trouve être par rap-
port au mouvement scientifique de notre époque dans l’attitude
d'un Grégoire IX et d’un Nicolas V à l'égard de Ja Scolastique et
de la Renaissance, semble elle-même nous inviter à espérer ferme-
ment la réalisation non lointaine de notre rêve sublime.

 

(10) Ibid. 15
(11) Revue trimestrielle. Les études classi ues: juin 1921.
(12) Canada Francais, mars 1922. 1 !
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Au train où marchent les évé-
nements les députés et les séna-
teurs pourront retourner chez eux
dans trois autres semaines, ce
qui nous mène au 16 juin. Si
chacun y met du sien la discus-
sion sur le budget ne durera guè-
te plus de deux semaines. Tous
ceux qui n'ont encore rien dit
voudront voir leur nom au Han-
sard par satisfaction personnelle
d’abord et pour plaire aux élee-
tenrs ensuite. On entendrait dc
;nombreux discours de la part de
‘la phalange progressiste qui ne

point encore ouvert la bouche en
Chambre et qui possèdent dans
les caucus une forte dose d'em-
prise. Les plus beaux discours
sont cenx qu’on ne prononcera
jamais.

La majeure partie des crédits
sont votés et ceux qui restent
sur la liste ont déjà été discutés.
Deux importants comités auront
à déposer leur rapport en Cham-
bre, celui des taux de transports
sur les chemins de fer et celui de
l’agriculture. A, cause de notre

 

 

se fait pas prier pour dire son
‘Opinion, mais les gens de l'oùest
; au rebours de ceux de Toronto ex-
priment vite et clairement leurs
idées, tandis que des types comme
MM. Church et MeLean s’éten-
dent longuement sur une foule de
sujets à la fois et tout en parlant
beaucoup ils ne disent presque
rien. De la part de ces derniers
il faut aussi s’attendre À une
effervescence de paroles, mais il
y à un terme à tout, même à un
discours de l’ex-maire de Toron-
to. Les députés qui ont le plus
d'influence cependant ne sont pas

ceux qui parlent le nlus et l’on  
situation économique les questions
qui se rapportent a la production
du blé et aux frais de transport
sont. d’une importance capitale
pour nous et ce sera probablement
le plus fort du travail sessionnel
si l'on prend une décision par
rapport à la conmission du blé et
à l'entente de la Passe-du-nid-de-
Corbeau. Le budget, bon gré.
mal gré, il faut l’accepter tel
quel et payer nos dettes, mais
quand il s’agit de nos chemins de
fer et de la vente de nos produits
agricoles l'intérêt s'accroît. Dans
Je premier cas il s'agit d'un pas-

— _

sideront à cette équilibration en-
tre notre avoir et notre dû.

Les Canadiens de demain
Dans la vague de discussion

budgétaire un îlot est cependant
en vue pour la semaine prochai-
ne et c’est un débat académique
sur l’immigration et la classe d’é-
trangers que nous devrons rece-
voir. Quand les crédits de M.
Stewart furent votés mardi der-
nier on décida de laisser de côté
une partie de la somme deman-
dée pour permettre à la Chambre
d’avoir l'opinion générale, car

après le discours du budget plu-
sieurs députés ont quitté Ottawa
pour prendre quelques jours de
vacances et les bancs étaient pas-
sablement dégarnis.
Le ministre a donné quelques

mots d’explication sur le rôle que
Jouent dans le rouage adminis-
tratif les considérations de famil-
le. Souvent des émigrants de-
mangent leur admission au pays
pour rejoindre les leurs et des
infirmités ou des maladies les en
empêchent. La loi est dure à ap-
pliquer dans ce cas quand on con-
sidère surtout que ces indésira-
bles seront à charge du public.
Des enfants, paraît-il, seront im-
portés sur nos rives en grand
nombre. L’an dernier, 1,500 sont
arrivés sur nos rives et plus de
15,000 applications ont été reçues
à Ottawa. La majeure partie de
ces nouveaux venus sont des en-
fants trouvés et élevés par des
institutions connues dans les pays
anglais sous le nom de Bernardo
Homes. Des députés se sont op-
posés à ce genre d’immigration
à cause des souffrances que des
tuteurs sans entrailles font sou-
vent endurer aux pauvres petits
qui tombent entre leurs mains.
Mais une des meilleures quali-

tés d’immigrants que le pays
pourra recevoir est celle que les
agents fédéraux vont chercher
aux Etats-Unis dans les centres
populeux où le travail est dur et
le salaire inférieur pour les ra-
mener sur nos terres où les ef-
forts sont payés au centuple et
l’avenir assuré. Beaucoup de
nos compatriotes ont laissé pour
une raison ou pour une autre les
terres de la province de Québec
et de l'Ontario pour traverser
les lignes et c’est à ceux-là surtout
que le gouvernement s'adresse.
Cette politique de repatriement
sera beaucoup plus avantageuse
pour le pays et pour les nouveaux
venus que toute autre parce que
les conditions canadiennes leur
sont connues et qu’ils se réadap-
teront plus facilement au travail
qui leur incombe.
Un article spécial du budget

devrait frapper chaque année les
immigrants qui sont venus au
pays avec l'intention de faire
fortune aux dépens du Canada
pour remporter ensuite dans leur
pays leurs richesses. Ces métè-
ques devraient constituer une
classe à part dans les impositions
fiscales et être soumis à des clau-
ses spéciales. S'ils ne trouvent
pas ainsi notre pays assez bon
pour en ‘devenir les citoyens
qu’ils payent au moins l’écot de
notre hospitalité.

Une discussion en vue
Sir Auckland Geddes, ambas-

sadeur britannique à Wash-
ington, a fait savoir à notre gou-
vernement que les autorités amé-
ricaines sont prêtes à discuter le
projet de canalisation du Saint-
Laurent. L’hon. W. Rowell, le
père de la nation canadienne.
trouvera sans doute malséant que
l’on traite ainsi son enfant et
que, pour lui apprendre une nou-
velle, it faille passer par l’inter-
médiaire de la belle-maman. Tel
est le cas cependant et la Cham-
bre aura à se prononcer avant la
fin de la session sur la politique
gouvernementale dans la matière.
Le correspondant de Wash-

ington du Star de Montréal ex-
plique que les libéraux en ma-
jorité sons opposés au projet. T1
accorde au gfoupe francais une
influence considérable parce qu’il
forme la majeure partie des mi-
nistériels et qu'ils ne veulent pag
imposer nn nouveau fardeau sur
les épaules du contribuable. TI!
ajoute que les habitants de la
province de Québec me sont pa:
fort enclins à donnèr droit de
cité comme ports de mer à une
foule -de villes ontariennes aux
dépens du pays tout entier. Ne
serait-il pas plus juste d’agran-
dir le champ de vision et d’attri-
buer aussi au patriotisme de la
députation libérale son opposition
au projet de canalisation. Sans
doute qu’au point de vue écono-.
mique le statu quo ou le canal
de la Baie Georgienne présente-

 

  

  

      

Au Jour le Jour

Au pays du divorce

De tous les Etats américains
où la folie du divorce a fait des
ravages, il appert que le New

 

teinis. Ceci est d’autant plus
surprenant que cet Etat est tout
près de nous, que la vie y est
surtout agricole, et y paraît pal-
sible. Or des statistiques récen-
tes établissent que le New
Hampshire compte plus de di-
vorces chaque année» toutes pro-
portions gardées, que n’importe
quel autre Etat à l’est du Mis-
sissipi. Les lois relatives au di-
vorce y sont tellement élastir
ques que quatorze prétextes
peuvent être invoqués pour ob-
tenir la séparation d'avec sa
femme ou son mari. Ce serait
l’Etat où les conditions sont,
sous tous raports, les plus favo-
rables au divorce. Aussi les ré-
sultats sont en conséquence ; on
calcule qu’un mariage sur six,
contractés dans le New Hamp-
shire, trouve son dénouement
dans le divorce. La situation est
devenue tellement critique que
le gouverneur s’est alarmé et a
demandé la formation d’une
Commission du Divorce, laquelle
devra étudier le présent état de
choses et y trouver remède, s’il
est possible. le gouverneur
Brown a lui-même choisi comme
président de cette Commission:
i’avocat Joseph Madden, un eca-
tholique très en vue.

Les seuls remèdes

Joseph Madden est un des
plus grands ennemis du divorce.
Comme le rappelle une corres-
pondance à l’American Tribune,
(Dubuque, Iowa.) où nous pre-
nons ces quelques renseigne-
ments, il mena une campagne
violente l'an passé, à la Législa-
ture du New Hampshire, contre
les lois de l'Etat en matière de
divorce. Il fit alors remarquer
qua la proportion des divorces
avait augmenté de 500 pour
cent au cours des 40 dernières
années, alors que la population
du New Hampshire avait à pei-
ne augmenté de 25 pour cent, Il
y à quinze ansdit-il, on avait
un divorce pour quelque 17 ma-
riages. Ces dernières années, on!
en compte un pour cinq ou six
mariages, La situation, comme
on voit, n'a rien de très attra-
yant, et les autorités du New
Hampshire, même civiles, ont le
droit de s'alarmer. Puisque M.
Madden est catholique, il aura
tôt fait de trouver les remèdes
que le gouvernur Brown lui ar
donné mission de découvrir. Ils
sont bien définis dans le catholi-
cisme, pour qui le mariage doit
être un et indissoluble. °

On prévoyait...

Dès le commencement de mai
les grands journaux européens.
en France et en Angleterre sur-
tout. avaient prévu la déconfitu-
re de Gênes. Nous avons déjà ei-

de Londres, et quelques jour
naux de Paris. On peut juger de
l’état des esprits en France par
les quelques extraits suivants.
qui viennent de journaux fort
différents:
De Gustave Hervé, dans la

Hampshire est parmiles plus at-lmot fameux, que ‘‘dans ses cir-

té à ce sujet plusieurs forganes|
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sidération d’intérét politique, en
souvenir des 700,000 soldats bri-
tanniques qui dorment côte à
côte avec les nôtres dans notre
terre de France’.
De M. André Tardieu,

l’Echo National ;
‘Mais voilà des mois que M.

Lloyd George ne raisonne plus
et qu’il ne regarde, suivant un

dans

conscriptions’’.
‘M. Lloyd George a joué la

mauvaise carte: un point, cest
tout. ;
‘Voilà, me semble-t-il ce qu'il

suffit de dire pour conjurer
toute nervosité.
“Ne nous lançons pas dans de

grands discours sur l’habileté de
notre politique: personne ne
nous croirait,
““Ne mettons pas, comme fit

hier M. Barthou, la main sur no”

tre coeur en posture d'innocent
calomnié: M. Briand à épuisé
le moyen à Washington. |

‘‘Racontons seulement ce qui
s’est passé sans rien cacher et
sans rien forcer.

‘“Ce récit une fois fait, la ga-
lerie ne dira certes pas que l’é-
quipe Poincaré-Barthou a rem-
porté un succès. |
‘Mais elle dira que l’équipe

Lloyd George-Keynes a donné
l’un des plus étonnants exem-
ples d’aveuglement des cinquan-
te dernières années.”
M. Jacques Bainville écrivait

de son côté à l’Action Française,
en date du 8 mai:
‘Les nouvelles de Gênes lais-

sent peu d'espoir pour la grande
idée de M. Lloyd George. Qua-
tre semaines d’intrigues et de
coups de théâtre ont montré que
la reconstruction de l’Europe
était une chimère, un prétexte
pour les Accapareurs de pétrole
et une occasion magnifique of-
ferte à toutes les ‘‘déloyautés’’.
On dit que M. Lloyd George se
décourage: ‘“Le plus fort nageur
d’Europe’’ comme l’appelle un
de ses journaux favoris, déses-
père d'arriver à une solution et
il prend l’attitude de Prométhée
enchaîné ou du poète incom-
pris’.
Les écrivains politiques fran-

cais il est évident, ne se fai-
salent pas illusion.

LE CONGRES SERA
UN SUCCES

(Suite de la 1re)

H. B.

 

 

peau, administrateur de l'ar-
chidiocèse d'Ottawa, sede va-
cante.

, 15> m. BIENVENUE-—
Association des instituteurs
bilingues d'Ottawa:

Mlle Marie-Louise Rocque,
présidente.
Association canadienne-farn-
çaise d'éducation d'Ontario:

L'honorable sénateur Bel-
court, président.
Commission des écoles sépa-
rées d'Ottawa:

M. Samuel Genest,
dent.

. La diction française—
M. Joseph Dumais, diplomé
de l'Institut catholique de
Paris.

. Questions de pédagogie—
M. Aurélien Bélanger, di-

recteur général des écoles bi-
lingues d'Ottawa.

. Organisation et
d'intérêt général.

Jeudi, 1er juin
Séance du soir.

. Les parlers de chez-nous—
Conférence par M. Joseph

Dumais.
Musique,
tion—

. Réception des congressistes
par l'Association des institu-
teurs bilingues d'Ottawa.

Vendredi, 2 juin

b
a

=
prési-

chant, déclama- Victoire: ;
‘‘La méthode diplomatique de

M. Lloyd George est jugée par
les expériences de Cannes et de
Gênes.

‘“Cannes et Gênes nous ont
brouillés avec M. Lloyd George
en la sagacité de qui personne
en France n'a plus la moindre
confiance.
‘Une nouvelle conférence

nirait, ce qui serait plus grave.
par nous brouiller,  complète-
ment avec l'Angleterre elle-mê-
me et, quoi qu’en pensent M.
Lloyd George et les amis trop
zélés qu'il a dans la présse de
son pays, nous tenons à l'amitié
anglaise. en dehors de toute con-
 

 

de la livrer aux Américains, que
de leur accorder leurs coudées
franches dans nos eaux limitro-
phes, à leur donner la liberté
d’en agir comme bon leur semble
avec ce que nous possédons ‘de
plus cher, après notre foi dans  sif à éliminer. dans le second

nous sommes en présence des
tait plus d'avantages. mais n'est-

Lee pas aussi commettre un crime

notre pays, l'intégrité de notre
territoire.

gite certains libéraux qui n’ont deux facteurs principaux qui pré-| contre ls patrie canadienne qae = Fuigenae CHARPENTIER,
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8 h. Grand'messe a la cathédra-
| le—
i Sermon par le’ Révérend Pè-

re D. Vézina, C. SS. R.

. 15 m. Prière d'ouverture et
allocution—
Révérend Père C.-E. Paquet-
te, O.M.I.. aumônier de l’As-
sociation des in<tituteurs bi-
lingues d'Ottawa,

. 15 m. l'enseignement re-
ligieux à l’école—
Révérend Père À. Dion, O.P..
prieur du Couvent d'Ottawa.

Vendredi, Z juin
Séance de l'avant-midi

. 15 m. Notre littérature—
Monsieur Jules Tremblay,
d'Ottawa.
45 m. Discussion générale,
rapports des comités.
Séance de l'après-midi.

. OUVERTURE—
(1) Discussion générale,
“rapports de comités.

A (2) Elections.
. (1) Clôture du congrès.

(2) Promenade en automo-
bile.. s
DIEU. SCIENCE,
DEVOUEMENT

Comité exécutif de l'Association des
instituteurs bilingues laïques

d'Ottarrva.
Rév. Père C.-E. Paquette,

aumônier. ,
Mlie Marie-Louise Rocque. presi-

10 h.

e
s

=

Ml. 

questions :

—

M. Henri Bélanger, vice-président.
Mlle Béatrice Benoît, secrétaire-

trésorière.
Mile Emilie Duperré, conseillère.
Mlle Rhéa Poitras, conseillère.
M. Aurélien Bélanger, directeur gé-

néral des écoles bilingues d'Ot-
tawa.
0 vous à qui Dieu à donné la

science, associez-vous, et rattachez
à un foyer commun les rayons de
lumière que projettent vos intelli-
gences'’. .

Charles SAINTE-FOI.
Chaque séance sera agrémentée

de chant et de musique per des élè-
ves des écoles bilingues d'Ottawa.

Jeudi et vendredi, des membres
du congrès donneront à des classes
d'élèves des leçons pratiques en ma-
nière d’illustration des causeries
pédagogiques. ;
La rubrique “Organisation et

questions d'intérêt général,” intro-
duit des discussions d’une impor-
tance capitale, comme l'opportunité
de fonder une association des insti-
tuteurs bilingues de l’est de l'Onta-
rio, l'amélioration de la situation
matérielle et professionnelle des
maîtres et maîtresses, les moyens
de faciliter l'obtention de brevets
supérieurs, la création d'une enten-
te plus étroite entre les institu-
teurs des écoles urbaines et des

écoles rurales, et d'autres non!

moins sérieuses. {
Demain soir, le ‘’Droit’’ publiera :

leg noms des artistes distingués qui ‘
se sont chargés d'agrémenter Ia:
séance da jeudi soir. Cette seule
soirée mérite qu’on vienne de loin
pour es goûter le charme artisti-
que et littéraire. Elle sera suivie
d'une réception intime, laquelle, si
l'on en fuge par les préparatifs.
promet d'être le clou du côté so-
cial du congrès.
Une heure ou deux d'automobile

par les promenades et les parcs
d’Ottawa, tout frais et resplendis-
sants de fleurs et de lumière à
cette saison de l'année reposeront
agréablement les —congressistes.
avant leur départ vendredi après-
midi des travaux du congrés.
Le haut encouragement donné au

congrès par M. le chanoine Cam-
peau, administrateur de l’archidio-
cèse d’Ottawa, sede vacante, prou-
ve l’importance qui s'attache à cet-
te réunion.

Des invitations ont été envoyées
aux curés des paroisses françaises.
Les discussions du congrès ne man-
queront pas de les intéresser.

—mrseremerero ceES

LA ROSE DEDOL-
LARDATORONTO
(Suite de 1a 178) — ~~

 

courses, concours, tournois, etc,’
etc.
Au commencement de l'après-mi-

di, M. Lionel Théoret. de Toronto,
secrétaire de l'Association des Me- |
nufacturiers de Chaussures du Ca-
nada a prononcé un bref discours,
dont nous donnons ci-bas, un ré-
sumé.
Le soir, il y a eu grand rallie-

ment de Canadiens-français eu
sous-sol de l’église du Sacré-Coeur.
M. Prince v a prononcé un discours
sur Dollard des Ormeaux.

DISCOURS DE M. THÉORET
Mesdames et Messieurs, dit en

commençant l’orateur, j'ai accepté
la délicate mission de vous souhai-
ter la bienvenue. Je me hâte done
d'accomplir mon devoir en vous
souhaitant à tous une bienvenue

des plus cordiales et des plus sin-

cères, Lo
Nous sommes fous réunis au-

jourd’hui en ce 24ème jour de
mai, pour rendre hommage au hé-
ros de 1660, Dollard des Ormeaux.

| L'occasion ne peut être plus favo-
rable, pour nous, Canadiens-fran-

| çais, de faire revivre le souvenir
de nos aÏeux, qui, par leurs nobles
exemples ont su imprimer dans nos
coeurs, l'amour de notre Dieu, de
notre foi et dg notre patrie. Hon-
neur à Dollard qui nous a transmis
son courage et son amour de la
patrie. :

; Mesdames et Messieurs, conti-
nuons d’honorer la mémoire de no-
tre grand héros. Honorons, de
même en ce jour du 24 mai, la
mémoire de la Reine Victoria, la
reine au coeur noble et grand. Si
en un jour de fête pareil, nous
sommes appelés à crier Vive la
Reine, Vive le Roi, disons aussi,
Vive Dollard et ses 16 compagnons.

Mesdames et Messieurs je ne
veux pas vous infliger un discours.
Permettez-moi, tout simplement de
vous souhaiter à tous une journée
de souvenirs, de récréations inti-
me, une vraie journée canadienne,
uoi! Amusez-vous bien, récréez-

vous bien.
Plus tard, lorsque nos cheveux

auront blanchi, comme nous ai-
mons aujourd’hui à nous rappeler
le souvenir de Dollard, nous aime-
rons alors à revivre le souvenir
de cette jougnée du 24 mai, 1922
passée ensemble.

‘La mémoire, a dit le grand mo-
raliste Joubert, la mémoire est un
miroir ou l'on voit les absents.”

i Nous y verrons donc les douces et
chaudez physionomies canadiennes
de tous ceux qui participent à la
tête d'aujourd'hui.

 

Incendie au Havre de Bordeaux.
Bordeaux, 29. — Un incendis

: s'est déclaré hier matin sur une des
jetées du havre et s'est propagé
rapidement à différentes autres
structures. II faisait un grand
vent à ce moment. Des milliers
de barils de vin sur l'un des quais

i turent détruits. Bien que le feu
lne fût pas maîtrisé de bonne heu-
re hier après-midi, les pertes s’é-
lèvent déjà à plusieurs millions de
francs.

—————p—————

Ti n'y a pas de petites choses on

ce monde attendu que Diau se mêle dente.
a tout, (Mme de Sweichine)
item onthe, mn an m———i a

 



 

 

 

  

 

 

 

 

CONVENTION D’AVANT-GARDES

 

L'Avant-garde Notre-Dame reçoit ses compagnes de la région—

Rapports; traité sur le dévouement.

 

11 ¥ a quelque chose de change ycessaires.

dans la megemlité des jeunes. On
is constate depuis plusieurs années
déjà. Malgré la tiédeur et le re-
lâchement du grand nombre en-
vers les nobles causes, il en reste
un groupe capable d'efforts, de dé-
vouement, de wacrifices. Ceux
qui croient que la jeunesse, disons
mieux, l'adolescence, n’est plus

susceptible d'enthousiasme, d’envo-

tée, de précoce labeur, auralent re-
Gu Un puissant démenti hier après-
midi s'ils se fussent rendus quel-
‘ques instants à la salle Notre-Da-

:Chrétienre,

 
‘a KR

me.
L'avant-garde Notre-Dame y re-

cevait ses compagnes de la région
d'Ottewa. 11 faisait très beau,
Pien chaud, et, malgré cela, une
centaine d’enfants avaient répondu

à son appel, sous l'initiative du
Comité Régional de I’A.C.J.C.. Ce
n'était ni pour s’y amuser, ni pour
une fête proprement dite, le dé-
vouement. On a donné des exem-
ples pratiques de dévouement à la
portée des tout jeunes. Rien que
lur présence à cette intéressante
réunion par un temps qui n’invitait
à rien moins qu'à l’étude consti-
tuait le témoignage le plus éclatant
que ces élèves comprennent le dé-
voucment et €n inspirent leur con-
duite.

Les avant-gardes Sacré-Coeur, La
Salle, Hébert, d'Ottawa, Notre-Da-
me et St-Nédempienr. de Hull, St-
Mishel, de Buckingham. étaient re-
présentées.

Plusleurs membres du clergé et
des cougrégations enseignantes
avaient fenu à veuir témoigner à
ces futurs apôtres de l'A.C.JC..
leur estime. leur blenveillance, leur
attachement, l’ur intérêt. Now-
mons M. l'abbé Hébert, aumônier
régional. les RR. ’P. Bourassa, cu-
té de la paroisse Notre-Dame, R.
Villeneuve, supérieur du scolas-
ticat des Oblats, 2 Ottawa, Toupin,
aumônier de l'avant-garde Notre-
Dame. M. l'abbé Gutndon, aumô-
nier de l'avant-garde St-Michel de
Buckingham; plusieurs Frères des
Ecoles Chrétiennes de Hull et d'Ot-
tawa, deux Frères de l'Instruction

Jun, directeur de l'é-
cole de la Pointe-Gatineau, l'autre
directeur de l'avant-garde St-Mi-
shel. Tous ces instituteurs congré-
ganistes s’intéressent grandement à
l’oeuvre des avant-gardes dont ils
sont des âmes dirigeantes.
RAPPORTS DES AVANT-GARDES
Comme toujours, la séance a

commencé par la prière suivie par
quelques mots chaleureux de bien-
venue par le président de Jl’Avant-
Garde Notre-Dame qui recevait les
autres groupements. Puig ce fu-
rent les rapports de chacune des six
avant-gurdes présentes portent sur
les travaux accomplis durant l'an-
née aux points de vue piété, étu-
de, action. Rapports courts, mais
remplis, qui forment dans leur en-
semble une très belle gerbe dont
Dieu, la Patrie et la société doivent
âtre fiers. Les membres des avant-
gardes s’entraînent dès l’école à
une formation plus complète en fai-
rant l'apprentissage de la piété col-
lective, de V'étude en commun, du
sers social. du dévouement sous
toutes ses formes.

Ici, on a la communion par rou-
lement, là la communion hebdoma-
daire ou mensuelle en corps. Sou-
vent, on se rassemble pour faire
des heures de garde devant le St-
Sacrement exposé; on pratique l'au-
dition journalière de la sainte mes-
se, surtout durant l'époque du carê-
me, on célèbre des fêtes religieuses,
on fait partie d'assuciations de pié-
té, on parle de retraites fermées.
En ce qui se rapporte à l'étude,

on aborde les sujets et l'on adopte
les formes les plus variés: cause-
ries, débats, enquêtes, chroniques
boîtes aux questions,’ conférences
publiques par des personnes de la
place ou étrangères. On étudie et
on commente l'Evangile, les vies
des saints, les biographies de nos
grands hommes. On s'initle aux
questions sociales, aux oeuvres né-

ENCAN PUBLIC

COUR SUPERIEURE No. 56894.
District de Hull.

 

PREST-O-LITE CO. LTD.
. Demanderesse

Vs
A. A. LAPOINTE,

Défendeur.
Par encan public, je procéderal

g mardi le 30 mai courant, à 2 heu-
res de j’après-midi, au No. 163 rue
Leduc, à la vente d’articles d’au-
-tomoblles, un moulin à scie avec
‘scie ronde, une table. Le tout se-
ra vendu suivant la loi.

Hull. ce vingt-sepiième jour de
à mai, 1922.

isE. Dagepa
. 8.H.C

 

MAL de TÊTE
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A. R_FARLEY
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On affectionne par-des-
rus fout l'histoire du Canada si
longiemps reléguée et qui s'en ven-
ge de plug en plus. C'est un si-

gne des temps gue cette étude et
cette affection.

On s'exerce aussi à l'action. Pas
n'est besoin d'être âgé mi placé
dans dez circonstances héroïques
pour faire quelque chose de profi-
table à l’Eglise, À la race, à la fa-
mille, à son prochain. Attendre
cela, c'est risquer de demeurer
inactif toute sa vie dans le domai-
ne ouvert à l’Apostolat laïque. On
se corrige mutuellement de ses
fautes de français commises en
dehors des classes, on tâche d’i-
naugurer les vocables français dans
le sport. place où il est le plus né-
gligé, on se monte une bibliothè-
que. on établit des concours litté-
raires, on vend des centaines d'al-
manachs de la Langue française es
de roses de Dollard, on fait des
souscriptions proportionnées aux
ressources des jeunes pour le bon
journal.

Tout ce qui précède est soigneu-
sement dirigé par le directeur de
l'avant-garde, qui empêche ainsi le
Raspillement des énergies et des
talents, les canalise au contraire,
sans les trop relâcher ou retenir
afin que se réalise le but poursui-
vi: la formation rêvée, afin que
tout en ‘devenant plus tard un
homme capable de gagner sa vie.
on soit aussi en mesure, d’être uti-
le en tour temps à toutes les causes
nombreuses qui attendent des in-
telligences et des coeurs. Aussi.
en assistant à une telle séance que
celle d'hier, en entendant la lectu-
re de tels rapports. on ne se sent
plus découragé de l'avenir de la
race, on espère plus fermement que

jamais en sa survie et en son triom-
phe définitif, car si elle a pu passer
par toutes les crises alors que très
petit était le nombre de ses défen-
seurs, et parfols assez considérable
celui des indifférents et des adver-
saires du dedans et du dehors, que
sera-ce quand toute une armée sera
mise au service du droit et de le
justice?On n’a qu'à regarder de
quelques années en arrière pour en-
trevoir que si des groupementa pa-

triotiques et religieux qui débu-
taient ont pu déjà tant faive et par-
venir à des résultats faciles à voir
de nos jours, un très bel avenir
leur est réservé, puisqu'ils se for-
tifient sans cesse et que les foyers

d’éducation eux-mémes doanent
dans le mouvement avec toute la
puissance et le retentissement pro-
longé reconnue à l’école. C’est la
meilleure réponse que toutes ces

choses à ceux qui continuent de
penser que pour avoir de l'influen-
ce il faille subir celle des conci-
toyens d'autre origine qui, eux, se
gardent bien de venir dans nos as-
sociations mais nous entrafnent
dans les leurs où ils nous domi-
nent infailliblement. Nos associa-
tions à nous réussissent en fait et
seules rendent des services à la
race. Pas n’est besoin d'habiter
sous le même toll que son voisin
pour s’entendre et obtenir son con-
cours. C’est souvent le meilleur
moyen de se chicaner et de se di-
viser.

LE DEVOUEMENT
A la suite des rapports, un mem-

bre de l'avant-garde Notre-Dame a
donné une étude très bien faite
sur ‘le dévouement chez les jeu-
nes.” TI] a parlé de la nature. des
sources, des oeuvres, des obstacles.
des exemples du dévoemment. Ce-
lui-ci repose sur le sacrifice de soi-
même en faveur dea autres; il peut
aller jusqu’au sublime dans le cas
du sacerdoce et de l'apostoiat reli-
gieux, jusqu'à l'héroïsme dans le
cas du martyre. Le dévouement
a ses Sources naturelles dans le
coeur humain, dans la vie sociale.
dans notre commune origine d'en-
fants d’Adam; il a pour sources
surnaturelles notre eommune ré-
demption du péché par le Christ.
notre commune participation aux
mêmes sacrements, plus effective-
ment la Très Ste-Eucharistie, cen-
tre de la vie chrétienne et de la
charité extrême elle-même. Les
oeuvres inspirées par le dévoue-
ment couvrent la terre: église, mis-
sions, universités, collèges, écoles,
hôpitaux, hospices, organisations
charitables, patriotiques et sociales
de toutes sortes. Les obstacles au
dévouement sont: la non-fréquen-
tation des sacrements qui prive
l'âme totalement ou partiellement
de la vie surnaturelle propice et
nécessaire au sacrifice de soi-même,
le manque d'idéal religieux, profes-
sionnel et patriotique, le respect
humain qui paralyse, l'égoïsmse qui
tue les aspirations vers 1a procura-
tion du bien d’autrui sous ses mul-
tiples aspects. Les membres de
l'avant-garde peuvent et dotvent
pratiquer de bonne heure Je dé-
vouement dans leur bon exemple.
leurs conseils, leurs prières, leur
aide et leur charité dans les plus
bhumbles choses,

Cet excellent travail a été très
goûté. 11 sera même nublié dans
la “Voix de la Jeunesse" qui pa-
raît ordinairement chaque samedi
dans le “Droit”.

sALLOCUTIONS
Après une courte discussion sur

l’étude précédente. le R. P. Bou- 
 

rassa remercie et féllelte les mem-
bres des avant-gardes pour leur
belle conduite et leurs louablezs ef-
forts.

accomplir dès l'école ce cercle d'u-
mitié et d'étude qui apprend à de-
venir apôtre, patriote. mallleur ci- II dit tout le bien que peut.

7 

 

GARE A EUX

 

QUINZE POLICIERS SERONT EN-
GAGES POUR SURVEILLER
CEUX QUI FONT DE LA VI.
TESSE EN AUTO SUR LE CHE-

 

MIN D'AYLMER.—.

Les automobilsstes qui feront
de la vitesse sur le chemin d’Ayl-
mer durant le temps dos coursessurtout seront étroitement surveil-
lés. Le gouvernement de Québec]
& envoyé quinze policiers montés
sur bicycles auromobiles. Ceux-ci
feront la garde le long de la rou-
te d'Ayimer. Gare à ceux qui fe-
ront de la vitesse. Ils seront sur-
veillés étroitement.

VENTE DE BRIC-A-BRAC
La vente de bric-à-brac déjà an-

noncée s'organise rapidement.
Chacun y met de l’entrain et de la
générosité. Les paquets arrivent
nombreux et bien garnis: tout fait
prévoir une vente superbe.

 

Accidentellement dans les dif-
férentes annonces de samedi le
nom de Madame B. De Repenti-
Eny. notre dévouée supérieure de
la salle de couture Ste-Elisabeth
a été omis. Nous tenons donc à dire
que les dames pourront, comme
par le passé, envoyer les marchan-
dises chez elie au no. 134 True
Wright.

Allons. mesdames. donnez des
vêtements, habits, bottines. cha-
veaux, meubles, vaisselle etc. des
choses qui ne vous servent plus et
que nos pauvres seront si heureux
d'acheter. Le seul dérangement se-
ra de le faire parvenir à un de nos
dépôts. Nous attirons aussi votre
attention sur notre vente de ta-
biiers, articles de lingerie. Ce sera
un petit coin charmant au milieu
de notre. … bric-à-brac.

Si vous aviez des chapeaux

veuillez les envoyer au plus tôt. a-
fin que le département de confec-
tion, puisse les rafrichir.

Donnez. donnez bonnes âmes:
car, qui donne aux pauvres prête
à Dieu!

DEVANTLEMAGISTRAT
Une personna accusée de voi de

 

pierre de taille a vu son procès
fixé au 31 mai.

Rodolphe Beaumier. d'Ottawa,
accusé d’avoir pénétré avec effrac-
ton dans un magasin, a plaidé cou-
pableet sa sehtence a été remise.

Deux’ causes de la Commission
des liqueurs de Québec contre ler
vendeurs illicites de boisson ont été
reinises au 6 juin.

 

toyen. TM demande lui-même que
la causerie sur le dévouement soit
publiée, afin de susciter aillteurs
la fondation d'autres avant-gardes
et d'édifier les lecteurs. Elle en
est digne.
Le R. P. Villeneuve est tout a

fait ravi de la séance et du spec-
tacle qui lui a été offert en voyant
des écoliers relativement jeunes
parlant avec aplomb, facilité et cor-
rection de choses sérieuses et tout
À fait extreordinaires, si l'on se re-
porte à des temps plus lointains.
I} n'y a plus d’enfants, dit-il, car
les préoccupations d’un avenir meil-
leur pour la race et la société
commencent d'envahir les cerveaux
encore neufs. Il en augure les
résultats les plus bienfaisants pour
l'avenir, alors que ces jeunes lan-
cés dans les diverses carrières de
l’activité humaine, devenus ou-
vriers ou patrons, commerçants ou
industriels, professionnels ou au-
tres auront reçu une éducatiou con-
forme aux plus excellents princi-
Dés, auront appris et compris la né-
cessité des oeuvres méritantes
inaugurées depuis les dernières an-
nées et seront tout prêts pour en
être les apôtres ou. les soutiens
eux-mêmes. 1! attire l'attention
sur le fait que c'est la première
convention d’avant-gardes tenue au
pays. On a déjà eu ici et ailleurs
des réunions inter-avant-gardes
mais pas de convention proprement
dite officielle. 11 en félicite les
membres.

M. l'abbë Hébert demande aux
jeunes de ne pas se reposer sur les
lauriers conquis et de continuer
leur fructueuse besogne. 11 leur
fait voir les résultats du dévoue-
ment: On devient soi-même meil-
Jeur, on se grandit, on grandit les
autres, on répand la joie et le bon-
heur autour de soi, on fait le bien.
on en est heureux, l'on éprouve ce
contentement intime qui vaut tou-
tes les récompenses et paie ample-
ment pour les sacrifices qu'on s'est
imposés.

M. Roch. Aubry, professeur àl'Ecole Normale de Hull et prési-
dent du Comité régional de l’A.C.
J. C., d'Ottawa présidait cette réu-
nion et a su remercier comme jl
convenait les rapporteurs, et les hô-
tes distingués qui honoraient l'as-
semblée de leur présence.
Un salut du Très Saint Sacre-

ment chanté dans la chepelle du
College Notre-Dame a mis fin à
cette attrayante convention dont Ie-
zeunes onf été très contents et
leurs visiteurs enchantés.

—r   

N'OUBLIEZ PAS

Pour vos commandes de

BIÈRE et PORTER
Chez

J. UBALD GRATTON
163, Ave. Champlain -

Tél. Sher. 8098.
Hull.

CONDAMNE A $10

POUR AVOIR FRAPPE UN CON.
DUCTEUR DE TRAMWAY.

  

Oscar Corneau, accusé “d’avoir
frappé un conducteur de tramway
a été condamné par le magistrat
Achim, samedi, à dix piastres d'a-
monde et les frais.

POUR REFUS DE
POURVOIR

Un individu accusé par son é-
pouse de refus de pourvoir a plai-
dé non-coupable devant le magis-
trat Millar. Son procès a été fixé

présente la plainte, et Mtre Gabou-
ry, la défense. L'accuség est en lber-
té sous caution renouvelée de $200.

GENEROSITE TOU-
JOURS GRANDE

La charité privée, a beaucoup
fait depuis huit mois pour soula-
ger la misère dans les circonstances
difficiles que nous traversons et qui
ne semblent pas vouloir s'améliorer
grandement pour l'automne et l'hi-
ver prochain.

Malgré les organisations de tou-
tes sortes instituées pour secourir
les pauvres, ou piutôt en surplus
de ces organisations, la quête men-
suelle à domicile a rapporté, d’oc-
tobre à mai, la forte somme de
$4,083.17. On avait demandé une
moyenne de une piastre par famil-
Je dans la paroisse Notre-Dame.
Cette paroisse ne compte pas tout
à fait trois mille familles. Y1 se
trouve donc que chacune a dépas-
sé le montant auquel on s’atten-
dait et a versé environ une piastre
et demie.

C’est la rue Champlain qui se
classe première pour les huit mois
avec une somme de $502.11. Vien-
nent ensuite la rue Notre-Dame.
avec $315.95 et plusieurs autres
done les contributions vont de
$200 a $300.

L'ensemble est trés satisfaisant,

 

Voici, mois par mois, les som-
mes recueillies;
Octobre ...,........... $727.15
Novembre ..,...... . 555.03
Décembre .......... 543.41
Janvier ...,........... 444.00
Février .....,......... 519.15
Mars ................ 471.66
Avril 12.122440 . 415.96
Mai cee reine an 406.81

Total ............. $4,083.17
Le “Bulletin paroissial’ de No-

tre-Dame qui fournit ces chiffres
avec détalls fait remarquer ‘que
ces quêtes à domicile remplacent
avantageusement les organisations
de charité de Jadis.”, Il ajoute que
“c'est un tableau d'honneur qui
mérite d’être connut de toute la pa-
roisse.” L'on pourrait dire aussi
de toute la ville.

REMERCIEMENTS
A sa dernière assemblée, ja Con-

seil de la Congrégation des Jeunes
Gens a voté des remerciements à
tous ceux qui ont contribué au suc-
cès des Fêtes des Noces d'Argent
de la Congrégation, le 23 avril der-
nier,

 

+

P. Marinfer
Sec.-Trés.

CHEZ LA POLICE
Thomas O'Connor, d’Ottawa. é-

tail arrété samedi à 1.25 heure p.m.
par le constable Simoneau pour i-
vresse et désordre.
A 10.25 heures p.m. Frank White

de Brockville, était arrété par le
constable Ald. Philion pour,indé-
cence sur la rue.

Fred Nolan, de Chesterville. é-
talt arrété par le constable Ad.
Philion, a 11.10 heures p.m. pour
ivresse el incapacité de prendre
soin de lui-même.

Joseph Kennevili, d'Ottawa, é-
tait arrêté à minuit, samedi, par le
constable Ad. Philion pour désor-
dre et ivresse.

Hier. dimanche, aucune arresta-
tion n'a été faite par la, police
tout était caime.

FUNERAILLES
rts. roma

Ce matin, le R. P. Toupin, a cé-
lébré à Tl’égliss Notre-Dame les
funérailles de M. Louis Taschereau
époux de Mme Caroline Milot, 215
rue Maisonneuve, décédé vendredi
dernfer à l'âge de 74 ans.

- INHUMATION
Au cimetière Notre-Dame, ce

matin, a eu lieu l'inhumation de

 

: M. Angelme Kirouac, époux de feu
Primitive Bélanger, décédé ven-
dredi dernier à l’Age de 71 ans. Le
service a été Chanté dans la parois-
se du T. S. Rédempteur od demeu-
rait le défunt.

‘AVENDRE |
COMPTOIR et TABLETTE. S'a.

dresser P. A. Larocque, Hull.
‘Tél. Sh. 1811 121-122

-.—- -

ATTENTION
Ceux qui veulent acheter ou ven-

dre une propriété.—C'est le temps.
VEHNEZ NOUS VOIR

- DALPE FRERES 213, rue Montcaim, .. Huit Qué.

DIX JOURS SANS

au 6 juin. Mtre J. E. €. Elliot re-|

om + re

. POUVOIR REMUER
UN MUSCLE

————

Un homme de Winnipeg souf-!
frait nuit et jour du rhuma.
tisme quand il commença de
prendre du Tanlac. Il ne lui
reste plus un soupçon d’in-
commodité.

  

Quand je commença: à prendre
du Tanlac, j'étais presque une rui-
ne physique, mais maintenant je
suis assez robuste pour faire tout
gènre d’ouvrage’, dit Joseph A,
Hughes, 1518 ave Magnus, Winni-
pez.

“Il y a quelque temps j'eus une
sérieuse attaque de rhumatisme et
dix jours durant je pus à peine me
remuer, encore moins quitter le lit.
Quand je me levai j'étais si faible
et souffrais à tel point que je pou-
vais difficilement me traîner ici et
la, Le dos me faisait mal conti-
nuellement et mes bras et pieds
m'incommodaient tout le temps.
J'avais de si atroces maux de tête
que je pouvais à peine voir, je dor-
mais peu et souffrais nuit et jour.

“Mais aujourd’hui je suis bien
portant et le tout est dû au Tan-
lac. Je n'ai plus une douleur dans
le corps, je me sens en parfaite
santé tout le temps et ai engraissé
de plusieurs livres. J'estime le
Tanlac plus que tout autre médi-
cament.”

CERCLE REBOUL
DE L’A. C. J. C.

le 26 mai dernter, le cercle Re-
boul tenait son assemblée réguliè-
re à la Bourse du Travail rue Lan-
gevin. Sous Ja présidence du Cde.
R. Déziel, l’assemblée s'ouvre par
la prière habituelle. Le principal
travail de la séance nous est don-
né par le Cde. Romulus Beaupar-
lant, avocat, qui nous parle du
Droit, de ses notions générales. Il
est chaleureusement remercié par
le Cde. Roch Aubry qui le félicite
pour l'initiative qu’il a prise, c’est-
à-dire, de faire un travail sur sa
spécialité respective et de la fai-
re connaître aux camarades. qui
peuvent certainement en bénéficier.
Le Cde. Présdent insiste pour que
les membres assistent aussi nom-
breux que possible à la prochaine
assemblée inter-cercle qui doit se

 

 tenir au Cercle S.-Antoine, St-
François d'Assise.

Proposé par le Cde. H. Desiav-
riers, secondé par le Cde. J. E.!
Paquette, que les Cdes P. Marinier!
et R. 5. St-Pierre soient nommés
comme délégués dn cercle pour la!
prochaine Convention Régionale.|
Le P. Toupin, auménier. nous fait?
quelques remarques et l'assemblée ‘

est close par la prière.

P. Marinier.
Asst.-Sec.
san.

 

   
    

 

DEPECHES
DE LA NUIT

 

Enrvolée retardée.
Marscilie. 29. — Le major Blake

« été forcé d'atterrir à Borely Park,
en dehors de Marseille, hier soir.
alors qu'il faisait une envolée de
Lyon à Turin, Italie, dans sa tour-
née autour du monde. L'’envolée
sera retardée quelques jours. Ni
le major Blake, ni ses compeznons
Broome et MacMillan n'ont été
blessés.

Deux cents victimes.
Vienne, 29. — Deux cents per-

sonneès manquent à l’appel et de
100 à 200 sont dans les hôpitaux
comme résultat de "explosion d'une
manufacture de munitions a Blu-
mau, près de Vienne, jeudi, d’après
des nouvelles reçues de source re-
commandable.

Le rapport officiel ne donne que
19 mortalités. On refuse aux gens
de se rendre sur le lieu du désastrè
et on ne veut pas donner de détails.
Les dommages à la propriété s’é-
lèvent. dit-on, à plus d’un million
de dollars.
On a dit aussi que des explosifs

avaient été manufacturés par des
gens inhabiles à le faire et que
c’est à cela qu’on attribue l'acci-
dent.

Aides pour la ferme.
Londres, 29. — Des aides de fer-

mes et des domestiques au nombre
de 120 se sont embarqués avant-
hier sur le Régina pour Québec et
Montréal. Ces gens viennent de
toutes les parties de la Grande Bre-
tagne. Cinquante pour cent sont
des anciens soldats.

EN CORRECTIONNELLE
Joseph Going, accusé d'avoir eu

de la boisson dans un autre endroit
que chez lui, sans licence, a vu sa
cause remise au ler juin.

* - *

 

Edouarq Perron, pour infrac-
tion à l'acte des chemins de fer
c’est-à-dire, pour avoir marché sur
la voie ferré, a été condamné à
sept dollars, amende et frais ou à
une semaine.

x Ir x

Robert Stewart. Edward John-
son, Albert Lesage, Daniel Lacelle.
Frederick Winges et Frederick
Burgess, accusés d’avoir volé un
cheval et une voiture ont été con-
damnés à vingt-deux dollars amen-
de et frais.

SOLDATS ANGLAIS

1102;

 EN IRLANDE
‘Londres, 29. Winston Churchill]

à déclaré aujourd’hui ‘aux Commu-|
nes que l'Angleterre ne retirera
pas toutes ses troupes de l'Irlande |

=ere «prentres me

Ce sont moins 18s connaissances
grande. qu’à quelque chose qu’on l’attache, même àta mort, on l'al-
me. (Pascal)

DROIT, OTTAWA, LUNDI, 29Al rows.
mere

M. CH. CODERRE
À REMPORTE LE
PRIXBERTHELOT

M. Charles E. Coderre, B. A... L.
Ph, gradué -de l'Université d’Ot-
tawa, en 1921 a remporté le prix
Berthelot. du concours de Droit ro-
main de l’Université de Montréal,
en sortant premier des examens.
M. Charles Coderre, est dans la
première année de la Faculté de
Droit. 11 est un ex-président de
la Société des Débats Français de
l’Université d'Ottawa.

Nous croyons de notre devoir
d'offrir nos sincères félicitations à
M. Coderre, pour les magnifiques
succès obtenus, et de dire qu'une
partie du mérite de ce succès se
réflète sur son Alma Mater, l'U-
niversité d'Ottawa.

rmamaet—

MARDI AU PARC
CONNAUGHT

  

ENTREES

1ére Course. 8 ans et plus. 6 fur-
longs.

Fusee, 95; Ferrum. 37: Glenn,
107; Dancer. 107; France Tireur,
110; Lady Rochester, 95: Myrtle
Crewn, 102; Asterisk, 107; Wrec-
ker, 110; Mack Garner, 111.

Ze course. Bourse ‘Oxford’. 2 ans
t plus. 3 furlongs.

Miss, Taft, 102; Arendal, 1035;
Seth's Lemon, 105; Radiant. 112;
Carmen Pantages, 112.

3e course. Steeplechase. 4 ans et
plus. Z milles.

MeCorburn, 137: War Togs.
138; Algardi, 140; Butcher Boy,

147.

4e course. Bourse ‘‘Jubllee’’, 8 ans
et plus. 6 furlongs.

Chloris, 92; Affection, 99: Qua-
nab, 104; Sangrado. 90; Miriam
Cooper, 103; Caretaker, 109.

Se course. 3 ans et plus. 6 fur-
longs.

Tiger Empress. 88; Oaklawn
Bélle, 105; Cavalier. 107; Black
Baby, 109; Jago. 111; Last Girl,
103; Al Pierce, 107; Reluctant,
107; Allah, 111; Chas. J. Craig-
mile, 112.

Be course. 8 ans et plus. 1 mille
et 70 verges.

Kings Court. 93; Indian Prince.
Royal Gift, 100; Blarney

Boy, 111; Vicotria ‘“S’. 95: Fana-
tic, 105: Rex Gayeity, 111; Gallou
Berry, 113.

Te course. 3 ans et plus. 1 1-6
mille.

Jacobean. x 103; Thistle Queen,
104: Exhorter, 106; Staunch, 108;

 

Trickster II, 110; Gath, 114; Vi-
va Cuba. 104; Fireworth, 106;
Golden Chance, 108; Wakefield,
110; Duke Ruff, 112,

DANS NOS HOTELS
{eenSiS

Etaient de passage hier et au-

jourd'hui en nos principaux hôtels,
les Canadiens-frangais
noms suivent:

dont les

Château Laurier, M. et Mme C.!
Laporte; MM. J. N. Landry, J. E.

Tourangeau, M. A. Piché, YL. E.
Beaulieu, N. K. Laflamme. Louis
G. Demers, Montréal.

New-Russell- Mme P. Mathieu
Boucherville, MM. H. Giroux, A.
Dubé, Montréal; E. Allard, Water-
loo: J. E. Guay, Toronto.
Windsor. MM. L. A. Chaput

Pembrokke; M. et Mme R. Gervais
Montréal: MM. Geo. A. Gadbois.
St-Hyacinthe; J. A. H. Chevrier
Montréal.

CIRCULATION
FIDUCIAIRE
DANS LE MONDE

On aura une idée du travail à

accomplir pour l'assainissement de

la circulation fiduciaire en exa-

minant le tableau ci-dessous. I] in-

dique, au ler janvier 1932, [a quan-

tité de papier-monnaie en circu-

lation dans les différents pays a-

yant été mêlés à la guerre, en francs

au pair nominal:

Disposé ainsi: Circulation,

pulation. Par tête d'habitants:

Etats-Unis, 14.3 (milliards) 100

(millions). 143.

Angleterre. 11. 3 (milliards). 44

(miHions), 257.

Po-

France, 36. 4 (milliards+. 39

(millions), 934.

Italie, 15. {€ (milliards), 161%

(millions), 450.

Allémagne, 152. 0 (milliards).

61 (millions). 2492,

Belgique. 6.289 (milliardsy, 714

859.

Roumanie. 15.7 (milliards, 14

15. 3045.

Tchécoslavaquie, 12. 129, (mil-

liards), 13, 935. °

Royaume des Serbes, Croates

et Slovènes, 4.65 (millfards), 1%.
388.

Quant à 1a Russie, il est tout à

fait inutile de calculer le chiffre

de sa circulation-papier, qui n’a

plug d’énonciation possible que

dans les trillions.

L'Autriche, qui émeét maintenant

le papier-monnaie à raison de 14

à 15 milliards par semaine,.ne tar-

dera pas à se trouver dans la. mé-

me situation que la Russie.

LE
LE GOUVERNEMENT

L'HON. W. R. MOTHERWELL ET
L'ENTENTE DE LA PASSE-DLU-
NID-AU-CORBEAU-.

} Calgary — 29 — L'hon. W. R.

Motherwell ministre de l'Agricul-
ture a écrit à la Chambre de Com-
merce de Calgary que le gouverne-
ment recherche une meilleure 50-
lution au sujet des taux de trans-
port que l'entente de la Passe-du-
nid-au-Corbeau. Le ministre répon-
dait par cette lettre à une résolu-
tion qui lui avait été envoyée pour
demander le retour à l'entente de
1897. . :

M. Motherwell a dit a ce propos:

“Je puis vous assurer que le gou-
vernement recherche ung meiileu-
résolution que cette entente. Elle
ne prévoit pas à la réduction du
transport sur plusieura marchandi-!

 
ses essentielles et le gouvérne-

ment tient à faire une enquête |
complète’.

TRANSPORT |FEUX DE

__DANS QUEBEC
Québec. 29.- Des feux de forêt

sa sont déclarés en plusieurs en-
droits à rause de la sécheresse, a
déclaré l'ingénieur forestier en
chef, M. G. C. Piché. Ia situation
serait alarmante dans certains dis-
tricts.

M. Piché recommande d'cxercer
la plus grande prudence et de s’abs-
tenir de jeter des allumettés ou de3
cigarettes dans Jes bois. I! a été in-
formé samedi qua plusieurs feux de
forêt s’étaient déclarés dans le com-
té de Bellechasse, près de Daaquam
et St-Camille. Le village de St-Ca-
mille est en danger. 11 v a autsl
des feux dans le comté de Lotbi-
nière. Un assez gros feu brûlait
samedi près de Parent sur le Trans-
continental:

see 

Les hommes n'ayant pu guérir

la mort, la misère, l'ignorance, se

sont avisés, pour ze rendre heu-

reux, de n’y point penser. (Pascal}
 
  

>D
C

)S
E
»

)N
E
C
)

les é‘èves du Couvent

dramatique et musicale, à
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d'Avimer donneront une soirée

Aylmer, Mardi, le 30 Mai Prochain

—

Dramatique
et Musicale
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lies anciennes élèves sont particulièrement invitées. À
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et de Glaciers
s'offre aux yeux émerveillés du touriste se
rendant à la côte du Pacifique ou en
Alaska, à travers les

Canadiennes
La voie du chemin de fer s'allonge sur une
distance de plus de 500 milles au milieu de
paysages uniques de montagnes. de forêts. de
riantes vallées, de lacs limpides et de cata-

américaines, qui attirent aujourd'hui des mit-
liers de visiteurs de toutes les partics du monde.

cieuses hotelleries A Banff, Lac Louise,
lacier, Sicamous, Vancouveret Victoria, à

la disposition de ceux qui désirent s'arrêter
en route. Communieations directes avec les

voyage d'été’.
l’yreaux des Billets, A2

Gare Union.

de Pics

   

  
  

  

  

   

    

    
      

 

ces merveilleuses Alpes

de la côte du Pacifique.
maimeyant votre

A vne Sparks et

  

   

  
   
   

 
 

 

  

 

 

Change Etranger
  
  

  
    

L'organisation de la Bank of
Montreal, répandue dans le
monde entier, lui permet de

coter a un taux très exact le

change américain, anglais, et de

    
  
    

   

tout autre pays

A l’aide de ses fil 
avec tous les gr

change.
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TOTAL DE L'ACTIF

SUCCUEZALA1

144 Rus Wellington:
{4 Avenue Dalv «+ rue F-<1,

62 rue Sparks:
299 rue Benque:
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particuliers et de son départe-
ment de change étranger, la

banque est en constante relation

Fw =3
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étranger.
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MONTREAL
ETARLIE DEPUIS PLUS DE CENT ANS

PLUS DE $500.000,00

DANE OTTAWA

A, CG. PARKER, Gérant J.
\ VW. APPLETON. Sous-Agent

O. H. SHARPE, Gérant
L. G. McHAFFIE. Géant
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GREEN VALLEY
22 Mai, 1922.

Milles J. Gauthier et L. Ménard

andaient visite à Mlle H. Girard

“Alexandria, dimanche dernier.

Mlle C. Parent de Bourget visite

rtuellement la famille Rondeau

1 Alexandria ainsi que la famille

Lefebvre de Green Valley.

| Mlle Régina Trottier rendait vi-

“= à sa soour Mme Paul Trottier

e Glen Robertson la semaine der-

vere,

M, S. Carrière nous a quitté pour

liontréal ces jours Gerniers.

 

NEOeen

Le 9 mai est décédée Marie Lau-
; à 4 Villa de

M. et Mme Armand Lajoie.

USKVILLE
22 MAI,

=

  

1922.

 
 

nièrement d'une promenade de

quelques semaines chez des parents

et amis de Guérin, Témiscamingue.

Lundi dernier, en l'église St-

Paul, a été chanté le service anni-

vbersaire de Mme Armand Rhéault.

MM. Louis Prévost et J. P. Eu-

sèbe Dessureault sont ailés à St-

Tite ces jours derniers.

Les membres du Choeur de l'Or-

que sont à préparer une messe har-

monisée pour la fête de l’Ascen-

sion.

Nous apprenons avec regret le

décès de Mme J. A. Carignan, é-

pouze de M, J. A. Carignan, pro-

priélaive de l'Hôtel Central de cette

ville. Mme Carignan est décédée

mardf matin à la suite d’une cour-

te maladie. Nous donnerons dans

un prochain courrier le détail dez

funérailles.

Mercredi ont lieu les funérailles,

a M, Georges McClosky décédé a

.n hôpital d'Ottawa, des suites de

‘appendicite. M. MeClosky

2-8 à Hull lorsqu'il tomba malu-

e; il était âgé de 34 ans et laisse

M8. épouse inconsulable, née Lizie

«ennedy; et trois enfants en bas

z0.

M Joseph Alarie jr. part mardi

vee sa famille pour aller cultiver

a ferme qu'il a achetée à Hun-

parc dans Ontario.

sur la même place il y a auinze

ours. Nous souhaitons succès À ces

autes gens qui vont s'emparer du

Mlle ‘Thérèse Alarle est revenue

‘une promenade de 15 jours à

Burlington voir sa soeur religieuse.

‘he les SS. de la Providence. Sr.

incent de la Providence.

‘1. et Mme Lionel Boucher de

ull sont venus passer quelques

pormi nous la semaine derni-

re

«1. J. B. Alarie, Jos. Alarie Sr,

v2 nase Léonard sont aliés voir les

errés à Hunoparc.

Y (LU. Côté représentant dei son épouse et une petite fille, qua-

était

 

M. Henry Ortiz est allé à Mon}-
fnuvreréal ces jourz derniers.
——e-=—eteen

ROCKLAND
22mal 1922

Naissunce:

M. et Mme Eugénie Jalonde:

{née Florida Béland) font .part à

leurs parents et amis de la nals-

sance d'une filie, portant au bap-

tême les prénoms de Marie-Jean-

nine-Fernande. Parrain et marrai-

ne, M, ct Mme Ferdinand Poirier,

;oncle et tante de l'enfant.

Al. Eug. Perrier est aussi parti! Visite:

Mme Joseph

réal est en

frère M.

Malade:

Nous avons plusieurs malades

dans notre petite ville, entre autres

l.ongpré de Mont-

visite chez son beau-

Orphila Longpré.

Alle Sinonne Danis dangereuse-

ment malade.

Décès:

Vendredi dernier est décédé M.

Philias Sarazin de Rockland-Est.

Ses funérailles eurent lieu lundi

matin à neuf heures au milieu d’une

assistance nombreuse de parents et

d'amis.

Le défunt laisse pour le pleureri

a Capitol Tea, d'Ottawa. élal del tre soeurs et trois frères.

azsage ici la semaine dernière.

IROQUOIS FALLS
EE

 

22MAI, 1922.

A. rajvé est revenu dimanche

+

ernier d'un vovage d'affhires a 1s
Montréal, Trois-Rivières of Qué-' Bentilie comédie jouée par nos jeu-

ec.

Nos condoléances à la famille en

toil,

FASSET
—- aet+

13 mai 1923

Nous avons eu l'autre jour une

nes amateurs, il y avait foule, ce

M. L. Hurdman nous est arrivé | fut un succès. MM. Bériault, Mil:

bh Ottawa lundi. TI est enchanté de jlette et Poitevin,

Bon voyaze.

ont rendu leurs

rôles avec une précision et un co-

l'eau est maintenant balssée à'mique achevés. Ils nous promettent

on nfveau normal. Te moulin à;encore un morceau

marcher ay com-,ecommencé à

nencement de la

€

semaine derniè-

Le club de Théâtre vient de

ous servir un vras regal. Lea con-

erts de jeudi et vendredi derniers

‘rent de beaux succès, tant artis-

iques que français. Nos félicita-

ious aux directeurs du club et aux

acteurs qui ont si bien joné leurs

ôles.

GRAND’MERE
24 mal 1922

M. M. A. Baril, Gérant de la

“le de Poêles et de Spécialités

Ltée, de cette ville est revenu d'une

bromenade d'une semaine passée

ans ga famille,

MM. Philippe Roy et J. V. Bour-

ue, des Trois-Rivières, étaient de

assage ici ces jours derniers dans

de T'’organisation du

crand concours de force dit: du

bac de sable, que Île ‘Nouvelliste’

rganise pour le ter juillet pro-

“hain.

Selon toutes probalités, plusieurs

a nos gens et quelques uns de

'-Tite entreroni dans ce concours

‘endurance.

M, Clovis Girard. est revenu der-

 

_ =

 

  

 

ECZEMA AIGU SUR
LA TETE DU BEBE

La figure, le cou, les bras.
Terrible à voir. Déman-

feant et brûlant.
Cuticura la guérit.

‘Mon bébé avait deux mois lorsque
1e remarquai des petite boutons syr sa
têté. Ils augmentèrent et se répan-
dtrént HA gure58tête. son cou et
ses Brag qui n'étajeilt plus qu'une masse
d'étuptions brûlantes, démangeantés &t
taignéptés On me d ue c'était de
l'ecsériéa aigue. Je fus obligé de coudre
sés hras et ses jambes d ses habite.
C'était harridle à voir. Pondant un au
18 n'éus pas de repos ni jour, ni nuit.

‘ Nous pousBrocurdmes du Savon et
des 1'Onguent . En moins de
deux samalines, une grande améliora-
tion se fit sentir et uelques mois elle
était guérie”. (Signé) Mme Boorman,
243, McDonnell St., Peterboro, Ont.,
avril 19, 1919.

Cessez d'employer des savons dou-
tex: Secvez-vous du Outicura pour
votre toilette.

Savon 28¢. Onguent 235€ et Sle,
Taic 25c. Vendus par tout 16 Domini:
Dépôt canadieri: Lymans, Limited,
344. rue St- aul Ouest, Montréal,

Le Savon Cutietira rase sans pot

|

 
  |

de leur réper-

toire, daus quelques semaines.

M. Dumoulin conduisaft & l'aute)

Mlle L Labelle, lundi matin, la cé-

rémonie a été toute intime.

Un baptême dimanche, Marie O-
dette, enfant de Dieudonné Ouimet

et de L. Carrière. Parrain, et mar-

raîne, A. et N. Ouimet, frère et

soeur de l'enfant.

Aussi Hubert A. Enfant de Jo-

seph Fyfe et de D. Guertin, par-

rain et marraine. H. Bissonnette et

; son épouse.

i —M. J. Sinclair a acheté la ferme

de J. Beaudry, ce dernier vient de-

meurer dans le village. La famille

Chs. Chalifoux est partie pour la
St-Jérôme, nous lu! souhaitons

succes.

Le travail est revenu actif avec
l'arrivée des premières barges

qu'on se hâte de charger.

Notre vente de bancs, dimanche

dernier a été un succès.

STE BARBE
22 MAI, 1922,

Mile Adèle Montpetit est décédée

à Beauharnois vendredi rdernier,

le 19 courant et son setvice aura

lieu à Ste Barbe, mardi matin. Pa-

rents et amis sont invités,

Est décédé M. Antoine Benoît

 

=! de Ste Barbe, le 19 courant, et sa
sépulture a eu lieu lundi au milieu

d’un grand nombre de parents et

d'amis.

Mme Norbert Legault et Mme

Wilfrid Vincent et son fils Stanis-

las, sont à Montréal pour cette se-

maine.

Mlle Virgina Legault de Ste

Barbe, qui demeurait A Montréal,

doit venir passer les mois d'été à

Valleyfieid.

MASSEY, ONT.
25 MAI, 1922.

Nous regrettons beaucoup Ila

mort de notre bon docteur, T. F.

Faherty, mort subitement le 7

mai dernier.

Dimanche dernier 20 mai, avait

lieu dans notre église, une belle

cérémonie, a l’occasion du dévoile-

ment d'une plaque en marbre con-

tenant l'inscription de nos soldats

«que la mort avalt fait son oeuvre:

DRUIT, OTTAWA, LUNDI, 29
— er

 

circonstance, Notre choeur de chant

nous a donné plusieurs chants sa-,

crés et patriotiques; et Mme M.

Brophey joua “La Marseillaise’.

Nous sommes tous enchantés de ce

souvenir dans notre église, qui est

un don du comité, composé de nos

bon citoyens dévoués.

Lundi matin le 21 mai avaît lieu

dans l’église paroissiale. le maria-

ge de M. Ferdinand Aubertin à

Mlle Louisa Ladéroute. Le maria-

ge fut bént par le Rév. P. McMana-

man, La mariée portait un joli

costume et chapeau de même nuan-

ce, très chic, et nos mellleurs sou-

haits les accompagnent

Les travaux des chemins sont

 

 

; CHUTES L’ESTURGEON

' 23 MAI, 1922.

Lundi le 15 mai avair lieu le

mariage de Mlle Anna Piché et de

M. Jean-Baptiste Marier.

M. et Mme Albert Matie (née

Annette Maurice} sont maintenant

mistallés à leur nouvelle demeure

à la Terrace. Nos souhaits.

Vendredi et dimanche, les 19 e*

21. avait lieu un grand récital sous

ja direction du R. P. E. A. Hyatt, !
au profit de l'église du Sacré-

Coeur. Il y avait foule car on a su

enfin à qui allait le fameux dia-

mant dont il était déjà question
2 . |

dans un courrier précédent. L'heu-!

 

 déjà commencés. ;

M. D. Larivière. a entrepris un |

contrat de billots pour la Spanish

Lumber Co.

Jia température ss idéale ici

tour les semences. Ce qui éncoura-

ge nos dévoués cultivaleurs.

ete

MASSON
22 MAI, 1922.

\

 

Décès.—

Dimanche matin est décédée su-

bitement Mme Blondin. Elle s’en

aMait à la messe, se sentant indis-

posée. ile arrêta chez M. B. Proulx

tout près de l'église, ont fit de-

mander le médecin qui constata

syncope de coeur. Grande fut la

surprise quand M le curé la recom-

manda aux prières. La dépouille

mortelle part ac malin pour être

enterré à Piossiville, dans le cime-

tière de la famille, place natale, et

où réside son fils le Dr. Blondin.

Nos sympathies à la famille en

deuil.

Incendie.—

Dimanche soir, 14 mali, vers °|

heures du soir un commencement

d'incendie se déclara dans l'étage

supérieur, occupé par M. Emery.

du magasin de fer et appareils é-

lectriques de M. A. Rochon. Lors-

que l'alarme fut donné les poni-

piers se rendirent sur les lieux, Ils

ont employé courage et bravoure.

reuze gagnante fut MHe S. Stack |

qui a remporté la somme de $228.-!

60. Les autres organisatrices aut,

ont’ réalisé les sommes suivantes!

qui prouvent le bon travail fait:

Mlle R. Aubin, $140.00; Mlle Ro-!

che, $125.55; Mlle Z. Bergeron, |

$115.90. Honneur donc à vous,

demoiselles du concours de popu|

larité et de charité. La jolie som-,

me de $605.00 a été ajoutée au

compte de nos charités. Le reste

du programme comprenait ce qui

suit: |

Paiement.

MM. Marleau,

Baxter.

Choeur ‘Home aur Moun

taing, When Roses first appear, F.

Abt. par E. MceGrath. E. Glynp,

M. Ratchford, E. Laberge. M. Ro-

Lévis, Cousineau.

to

che, B. Corbett, M. McGrath, J.

Ratehford, G. Smythe, (. Taylor,

R. Sullivan A. Jodoin. H. Ratch-

ford. A. Bourgault. K. Roche. E.

Marile. M. Marchildon. Z. Berge-;

ron. |

No. à. Prelude in F-—.Rachma-

ninoff. par Mile B. Marchildon.

No. 4. Solo francais par Mile E-

va Gagné.

No. à. Solo de Piano “Spinning

Song’ par Mlle M. McGrath.

No. 6. Indian Love Song — Lieu-

rance, “Calling me Horis to you”

M. R. St Amand “By the waters

of Himohonko" —Lieurance, Un- 
M. le curé nonobstant l'eau qui,

I'inondait demeuraif ferme et ré;

solu. TI fallait contrôler ce com-

mencement d’incendie, vu la proxi-!

mité des maïsons privées et com- |

merciales. Les dommages sont con-! gymnastique a été un des bons nu-

sidérables, partiellement «couverts

par les assurances.

M. Claude Daoust s'est infHgé!

exprest — Bond, Mlle E. Roach.

NO. 7. Dance of the Butterflies

‘Danse des Papillons’, Miles J.

Ratchford, E. Gagné, Z. Bergeron.

Cette danse aux mouvements de  
méros du programme, l'originalité ‘

des costumes faisait un beau coup!

d'oeil.

1. A l'orchestre Mme «Dr. at

Mile B  Marchildon, ‘

,aux Côtes
‘Montagnes Rocheuses, via !e Paci-

de sérieuses blessures à la main! No. 8. Traumere{ —Schuman:

en se dévouant. en voulant se pro-. Menuet —- Beethoven; Piano

téger par un châssis, la vitre se Mile V. Marchildon, Violons —Mile;

 

   

 

de Marie, Yolande, Eveline. Par-

rain, M. Auguste Picard, impri-

meur, marraine, Mlle Marguerite

Picard, oncle et tante de l'enfant,

porteusg Mme F. Jewell. garde-

malade.

Mme Pierre Lauzon est malade.

Elle est souffrante d’une dyspep-
sie et d'une bronchite. Le Dr. Pay-

mont ne désespère pas de son cas.

Mme Lauzon est malade depuis u-

ine dizaine d'années.

Mlle M. Anne Cousineau du Ma-

gasin Michaud-Lévesque est allée à

Timmins, Otn, l'hôtesse de MHe A-

line Campeau. Elle visitera ses cou-

sines Mmes Lauzon, Beauseigle,

Lalonde et Marinier,

M. et Mme Paul Morissette de

Cobalt, Ont.. sont attendus cheez

M. et Mme J .F, Cousineau pour le

7 prochain.

M. Louis Louiseize est décédé la

semaine dernière après une longue

maladie. Nos condoléances.

M. et Mme Brousseau (née Cla-

ra Lascelle) de Montréal, sont en

visite chez MM. Serré et Demers.

 

GRAND RABAIS
DANS LES PRIX

Via le Pacifique Canadien
Les prix de passage pour les tou-

vistes d’été des endroits de l'Est
du Pacifique et aux

 

tique Canadien, seront en vigusar
‘cet été. D'Ottawa, il y à un prix de
$126.55 jusowd Vanconver, Vieto-
ria, Seattle, Portiand et retotir. Ce
prix est maintenant en
D'Otiawa, il y aura
$104.80 jusqu’à Banfi et retour
et de $106.50 ay Lac Louisa at >e-
tour, qui sera en vigueur le 1er
Juin. Ces billets ont une limitz de
Tetour jusqu’au 31 octobre, et
sont bon pour arrêts en chemin et
Pour diverses routes. C'est voire
chance de voir ies splendides Ro-
cheuses et la Côte du Pacifique.
Pour billets et plus amples infor-
mations. s'adresser au bureaux de
billets. E3 True Sparks ou à la Ga-
*e Union.

CHEMINDE FER
NATIONAL CANADIEN

SERVICE DE TRAIN OTTAWA-
PEMBROKE.—
A partir du 27 mai et chaque

samodi dang la suite, le train quit-
tera la Gare Union d'Ottawa à 12.-
45 du midi via le Réséau du Na-

on

 
i
|

 

vigueur. ;
un prix de :

 

  

tional Canadien pour North Bay.
Pembroke et les postes intermé-
diaires, arrivant À la gare du Grand-
Tronc à Pembroke.

Le train opposé ne circulera que
les lundis, À partir du 29 mai, quit-
tant la gare de Pembroke du
Grand-Tronc, & 4.30 a.m., puis via
le Réseau du National Canadien
jusqu'à Ottawa, arrivant à 7.50

a.m. Ces trains circulent d'après
l'heure normale de l'Est.

Pour avoir de plus amples in-

 

formations, s'aadresser au bureau
des billets, 93 rue Sparks, télé
pone Queen 6000, ou à la Gare

Union, Queen 155,

22, 25, 29 mat 1, 5, 8, et 12
juin,

L'HON. P. SMITH
PRESENTE LES

CREDITS SUPP.
Toronto, (P.C.) Un peu

&près minuit, oe matin, le tréso-
rier provincial, 1'hon. Peter Smith,
a présenté les crédits supplémen-
taires. Le gouvernement deman-
daft la discussion immédiate des
erédite, mais quelques membres di-
rent qu’ils refusaient de travailler
24 heures par jour. Le débat fut
donc remis a plus tard. Les cré-
dits supplémentaires se montent à
$17,808,421, Tne somme de $400.-
Toronto. Les crédits pour la Com-
000 est donnée à l'Université de
mission Hydro-Electrique sont de
$6,866.769.

SERVICE DE
TRAINS POUR

L‘’OUEST DU CANADA

Un service quotidien direct com-
mode entre Ottawa, Winipeg, Sas-
katoon, Edmonton et Vancouver
est fourni par le National Canadien
Grand-Trone, quittant Ottawa à 13.-
20. nuit (heure normale). L’é-
quipement est du genre le plug mo-
derne comportant des wagons com-
partiments point-de-vue tout en
acier, wagon-lits réguliers et tou-
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“il.

  

|
!

 
ristes éclairés à l'électricité et wa-
,zons de première. A votre prochain
voyage dans l'Ouest faites le trajet
via la route du National.

Bureaux des billets. 93 rue
Sparks, Queen 6000 er Gare Union
Queen 185.

Wert

Le plus coupable des excès de fa

liberté, est de se nufre à elle-mê-

me. (Mad. de Swetchine)

 

TRAIN RAPIDE
POUR TORONTO
— 

|

Le chemin da fer National Ca- |
nadien-Grand Tronc offre un ex-'
cellent service entre Ottawa et To-|
ronto, mettant en circulation docs;
trains tout d'acier massifs. Le train:
de nuit quitte Ottawa à 10.50 p.m.
tous les jours. heure normale, ar-
rivant à Toronto le matin suivant
à 7.00 a.m., comportant des wa-
gons-lits compartiments club potnt
de vue, wegons-lits réguliers et
wagons de premiere. Le train de
jour quitte Ottawa à 1.00 p.m, du
midi, tous les jours excepté diman-
che, arrivant à Torouto, à 8.30 p.m.
effectuant le trajet le plus rapide
entre les deux villes. Wagons-salon,
Wagons-buffet et wagons de pre-

mière en circulation sur le train
du jour. Raccordement est fait à
Toronto pour tous les endroits dans
l'Ontario ouest et les Etats-Unis.
Billets directs émis partoutes les

 

9

gares. Bureau des billets, 95 rue
Sparks. Queen 6060: et Gare U-
nion, Queen 185.

4, 8, 11. 15, 18, 22, 25, et 29 mal.

 

LIGUEDE L'AVE MARIA
Case postale, 334, Ottaua, Ont.
Son organe: le “l’etit Journal

Bleu.
Abonnement par poste: 35 sous

par année.
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Mir-0 Pure!
GINGER ALE

Bout. de 6 oz .. $1.00 la caisse

Boul. de 10 oz $1.25 la caisse

LIQUEURS DOUCES

317 Rideau - Ottawa

 

 

 
 

les Chocolats et les Bonbons de

sition.

 

L’ENDROIT IDEAL:
pour les Remèdes brevetés, les Articles de Toilette,

H. F. BRISSON, Phm., B.
Pharmacien-Chimiste

ANGLE DALHOUSIE ET GUIGUES
Téléphone: Rideau 2150.

 

Choix, etc,, etc,

---C’est chez le Pharmacien
Que vous demeur!ez proche ou loin de la ville, notre pharmacie,

avec son assortiment compiet et varié, est toujours à votre dispo-

Ecrivez-nous ou téléphouez-nous votre commande qui re-

eevra toujours noère Sttention immédiate.

Nous développons et agrandissons Jes pellicules

sous le plus court délai. 1

OTTAWA

 

 

  

 

 

PACIFIQUE

 

CANADIEN
Modifications dans le Service des Trains de Voyageurs

devenant en vigueur

DIMANCHE LE 4 JUIN 1922
Pour détails s'adresser anx Agents des Billets.

 

 

 

 de Massey, morts au front. Une

grande foule. se rendit ,da toute

part, Le Rév. P. McManaman

nous fit un éloquent discours de

brisa et lui fit de sérieuses coupu- i B. Marchitdou,. MM. Cléophas Cou-

res à la maîn. Le Dr. Viau lui pro-

digua les soins immédiats. M. Er-

nest Larente s’est aussi fait fai-

re mal aux mains.

M. Roéhon désire remercier. par

l'entremise du ‘Droit’ tout parti-

culièrement M. le curé et les pom-

piers da leur travail admirable,

ainsi que tous ceux qui ont pré-

té main forte.

Baptéme,—

M. et Mme Henri Drouin, née Y-

vonne Potvin,s ont le plaisir d’an-

noncer à leurs parents et amis la

naissance d'une fille. Marie, Ga-

brielle, Rolande.

Mme Potvin de Smith Falls était!
appelée au chevet de sa fille ma-

lade. Nous sommes heureux d'’ap-

prendre que M. et Mme Potvin ont

ouvert un restaurant et partoir dou-

ble de crème à la giacc avec ra-

fraîchissement à Smiths Falls,

Esprit d'entreprise.

Nos dévouées religieuses sont a

faire des réparations notables à

leur couvent, cave en ciment avec

accessoires modernes et aggran-

dissement. Ce n’était pas sans be-

soin, elle ont toujcairs tardé jus-

qu'aujourd'hui; vu que tout

si cher et des fons pas en abondan-

ces. Toute personne

en aidé sera fort appréciée. C’est

M. J. Routhier d'Ottawa qui est

l'entrepreneur. Dane toutes nos

paroisses où nous avons des com-

munautés religieuses, un bien im-

mense se fait sentir, mais d’un au-

tre côté 1! faut savoir apprécier ce

travail.

Il y a assez de maladie. Piusieurs

de nos braves familles ont été pé-

piblement visitées par la mort, Es-

pérons que Dieu nous protégera

dans l'avenir..

BOURGET
23 MAS, 1922.

La première eommunion solen-

nelle a eu {lsu aujourd'hui, le 23

mai.

On a célébré le 24 mai, la belie

tdte de Dollard.

Mme Archambault vient d’ache-

ter un très joli monument, chez

M. Laurin d’Ottawa.

M. et Mme AIf. Goulet et leur

fils Donat, et Mme Docteur Au-

guste Bourque et son fils aîné

Jean-Paul, sont allés aux funérail-

les de Mme Jos. Sirois, décédée à

Hull, le 19 mai. Nous offrons nos

sincères sympathies à la famille

en deuil.

  

——uren-=t{}pestnesemenm

Que defois 1a première prière a
Jailll de la premiêre doujeur. (Mme

de Swetchine)

était

leur venant

sineau et Lévis. 0"

No. 9. Quatuor Hawaien (Hawa-, ;

fen Quartette) Farces ot chansons
| choisies, MM. Miville. Rome, Ma-

| randa et Courtiere. ;

; Nos nézres improvisées ont ren-

"du en hel et bon francais la chan-
! son populaire “Emolumez le ntd” .

| Le programme était rempli. On

| a passé une belle soirée. H v eut

répétition dimanche après-midi |

pour les enfants et les personnes

j QUI n’ont pu laisser leur travail |

vendredi soir. ‘Encore du pareil”. ;

| nous dirons à notre dévoué vicairé .

et aux acteurs. !

4

1
}

M. Dalmer Brazeau doit quitter:

l'Esturgeon ces semaines-ci pour

aller s'établir sur une ferme à Os-

séo, Ont.

M. Elzéar Charbonneau et sa fa-

miile ainsi que M. Arthur Potvin

sont partis vendredi dernier pour

aller demeurer à Timmins, Ont.

i M.et Mme Arthur Chalifoux (née

Régina Picard) ont le plaisir d'an-

noncer à leurs parents et amis de

l'Esturgeon et de Papineauville, P.

Q.. la naissance d’une fille née le

21 mal, baptisée sous les prénoms

- MEUREUSE DE |
POUVOIR TRAVAILLER |
|
: Femme de Toronto qui en donne

crédit au Composé Végétal
de Lydia E. Pinkham

duct;

   
ui

|

  

 

—
—

}
}

 

Toronto, Ontario.—“Je sounirais de
ériodes irrégulières, j'étais faible et

épuisée, sans ape-
tit, et maux de tê-
te. Le pire était

{dans le bas-ventre,
#llet je souffrais tel-
lement que, par-
Éffois, il semblait que
je deviendrais fol-
le, et je suffocais,

1}]Cela dura deux ou
trois ans, sans pou-
voir travailler.

-/W'essayai toutes
èdes et médecins, sans

succès. Ayant trouvé une de vos bro-
chures, je rézolus d'essayer le Com-
osé Végétal de Lydia E. Pinkham.
es résultats ont été splendides, je

tiens maison maintenant, et je tra-
vaille en dehors et suis une nouvelle
femme. J'ai recommandé votre Cons-
posé Végétal à mes amies, ét si ces
détails peuvent secourir quelque pau-
vre femme, vous pouvez les utiliser.”
—Mme J. F. Peasey, 887 rue King
outst, Toronto, Ontario.-

Souvent, la femme semble incapa-
ble de travailler, par suite de cer-
taines faiblesses féminines. Le Com-

   

  

   

 

 

—
—
a
.

=0
0
0
=
p
a
n
s

 
posé Végétal de Lydia E. Pinkham
& soulage des milliers de femmes
dans ces cas.

  

speotsbiiity;

Re W. Aghoroft/3.

 

MONTREAL

,‘ Speaking from the standpoint of the m&nu-

facturer who does a Dominion-wide busineas, newspaper ad-

vertising is ss neceasary to the successful distribution

of » trade-marked piece of merchsndise ss food, rsiment

snd shelter are %o the well-being of the individual.

Newapaper sdvertising nourishes the pro-

4t clothes it with reputation, integreity snd re-

snd it protects it from the storms of

sompetition and the inroads of goods of questionable

parentage.

Nstion-wide newspaper advertising is the

foster-son of transportation.

the distribution and delivery of goods inoreased, so did

national vewspaper advertising develop.

The shoe manufacturer of to-dsy was the
village oobbler of yesterday. !
thousands of good mouse-trsps for the publio now 1s the

auccessor of the man who yesrs ago made mouse-trape
for himself and his neighbors.

But the world does not beat s pathway to
the door of these menufeoturers!
"tell the worläâ” about it through the newspeapers.
the world reapouds, snd buys.

o
a ht = = ™ æ = cé £
3

: - ng
-

= = vi
l

vs =)

Gansdisr Daily Newspapers' Associa”ion,

Excelsior Life Building,
Toronto, Ont.

ASSISTANT TO PRESIDENT »

Ames, Holden, McCready, Ltd., disent la vérité, une vérite esséntiel!e pourl'ache-
téur, à savoir qué la publicité du journal quotidien ‘alimente le produit’

Un produit annoncé dansles journaux quotidiens doit représenter une
meilleure valeur à prix égal qu'un produit qui n'est pas annonce.

Aucune maison ne peut continuer à faire de l'annonce profitable en trans-
gressant cette loi.

Publiée par L'Assoctaison des Journaux Quoisdiens du Canada. Bureau Chef Torontn.

 

November 2rd, 1221.
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pour Dames
Bouffantes de. Jersey Deux mille gilets iricotés pour

de coton rose pour da- ‘lames, modèles à encolure pointue
mes, bonnes tailles. Mar- aves bandelettes épaulières, honnes

; tailles.
di. chacune Mardi... vee aan 19c

20¢ Pas de commandes par téléphone
ou C. O. D.

LEDKOIT, OTTAWA, LUNDI. 20MAI 1922.

 

  

 

|Freiman VETEMENTS de SORTIE MARDI
D'ETE

ene 

Gilets d’Ete

pour Dames

  

  

   GUAMdensRTI,

 

Corselettes Corselettes

d’Eté
Corseleties de tis-

su rose avee deux

Corselettes

De

avec quatre jarretel-

brocart rose À
mis et

jarretelles, attache les, tailles 32, 34 et rose avce côtés élas-
de côté. Tailles 32 à .- tiques, tailles 34 à
38. Spécial, 55. Spée. $ 36. Spéc.
mardi ... .. 99c mardi .. 1.49 Mardi . $1 49

Lingerie Blanche—Au Rez-de-chaussée.

De broderie À se-
élastique,

reps rose et brocart

 
   

— Blouses Faites à la Main
Blouses d’Eté

che de choix, garnies de disposi-

lions à la main, Spécial. mardi

Blouses Middy

Mille nouvelles blouses d'eté

de voile blanc et de couleur et

d'organdi de couleur, garnies

de dentelle ct ourlet à Jour,

modèles avec collets Peter Pan

ou nouveautés. Toutes les tail-

les. Mardi,

300 blouses middy Balkan,

de Flanelle ou Serge marine détachables.

Tailles 34 à 42. $
® ‘ Mardi . Co. 1.98

Blouses — A uRez-de.chaussée,  -

Blouses faites a la main, de batiste blan-

$2.48

avec Collets Détachables
avec collets

 

 

 | Vêtements d'Eté à des

 

 

Bas de Fantaisie

pour Enfants
Toutes les pointures.

Mardi, la paire

Vente Speciale de

25c
Toutes les teintes. Valant jusqu'à han faites à la main, les plus récen-

. . ban faites à la main, les plus ré-

Bas de Soie de Choix cents effets en modèles garnis de

‘ dentelle orientale. Celles-ci sont
pour Dames ; spécialement appropriées à porter
fa ‘ $1 12 sous les blouses transparentes d’été

ardi, la paire ... ... ... ° Ravissantes dispositions, en coloris
° päles et foncés. Valeurs courantes,

_ Longs Gants de Soie chacune, $1.98. Spécial, mardi, cha-

“ pour Dames nme
Bouts renforcés, toutes les teintes.

Special, mardi,
la paire ... $1.69

Gants et Bas — Au Rez-de-chaussée.

98c

_  Camisoles de Ruban
Stulement 125 camisoles de ru-

 

Prix Enthousiastes |

 

Quelque chose

de Supérieur
en Chaises

de Portique
de chaises

de Portique
Faites de bois dur

sièges à tringles,
. chaise, ve el

Spécial,
berceuse, ..

Spéciaux en Meubles d'Eté pour les Maisons de Ville

Cette série se compose
de portique

bien faites de bois dur
choisi, fini naturel, mais kaki épais, le prix est pour d'air froid sec. Ces glaciè-
toutes avec sièges can- le tout complet, support, res sont faites pour écono-
ee snée sofa et baldaquin, pas de miser la glace. Régulier

aise. Spéc. .... 82.19 coussins. $39.00. $
Berceuse. Spéc. .. 82.39 Spécial ... .…. $22.95 Spécial, 34.00

Chaises et Berceuses

choisi, fini nature’,

emcass. Meubles—Au Troisième.

  

 

  
    

  
  

  

  

ou de Campagne

Sofa de Portique Glacière
de Famille

Chaise de chène massif,
joliment finie, angles ar-
rondis, le compartiment aux
aliments cst d'acier galvani-
sé et émaillé blanc, dimen-
sion 54 x 28 x 21 pcs. Il
v a une circulation constante

ou de Pelouse
Hamac sofa pour portique

ou pelouse, complet avec ro-
buste monture d'acier, mate-
las confortable et balda-
quin. La couverture du bal-
daquin et du matelas est de

Chaise Pliante

Utile chaise pliante pour la main de

ville ou de campagne. Faite de bois dur

choisi avec siège et dossier de bois, se plie

et ne prend que peu de place. $159

Rég. $2.75. Spécial, = +. « «3%

Spécial,$1.79
$1.99

 

 

Chapeaux

de Paille

Canotiers de Paille
légers, bien garnis,
7 1-4, Mardi,

 

 

Costumes Sportifs de Jersey d'Eté pour Dames
 

>Elégants Chandails et
Capes Tout Laine ;

Idéaux pour les vacances et les sporls au grand alr.”
Capes de coloris jade seulement avec collet marin et re-’
vers quadrillés vert et blanc, avec attaches Pompon ‘
jade. Chandails dans les coloris sportifs en vogue, tissu
de fantaisie, collet et poignets opposition, blanc, noir,
chameau; attrayant pullover blanc avec fascinante com-
binaisons de rayures orange ct marine dans la série.

| ||_$3.95  

      

  

$7.95
Gilets tuxédo de bril-

“

lants coloris avec ju-

pes de Jersey blanc,

 Des rubes qui combinentl'attrait et l'élégance. assez
 

Continuation de Notre Grande Vente
de Pantalons Déclassés ponr Hommes

Mardi sera une autre et dernière chance de se procurer ces
pantalons déclassés à une grande économie sur les prix réguliers.

"A110 Paires
Seulement .

Pantalons de Tweed anglais tout

laine, spécialement appropriés à l'ou-
vrage et au dur usage, tailles 34 à 42

seulement. Ce sont nos séries réguliè-
res de $4.50. Ecoulement spécial, mar-
chi,

$2.95
263 Pantalons de Worsted

Anglais de Choix
    
 

 

positions attrayantes, d’une fascinante coupe

et se présentant en toutes les tailles jusqu’à
44, Choisis dans notre assortiment régulier de
pantalons de $6.50. $3 45Ecoulement final, mardi

"~~ ‘’Le Foyer des Vêtements de Qualité’
Vôtements pour Hommes—Rez-de-chaussée.

Car see

  

sobres pour l’usage général et assez fascinantes pour le
bureau, la marche et l'usage général du jour. Faites de
Guingan quadrillé de choix ou Guingan et Chambrai, Cham-
brai, aussi Piqué blanc et Guingan, joliment garnies d'Or-
gandi, bordure de dentelle, ruban noir, perle ct boutons au
crochet, etc, écharpe boucle et noeud, en une profusion de
coloris, en vogue pour l’été. Tailles 16 à 44.

Robes de Jersey, Flanelle,

Homespun et Serge
Modèles idéaux pour le bureau ou le college. confer

«lonnées en juste les lignes qui plaisent aux fillettes, Une
visite à notre rayon des robes vous convaincra des ex-
ceptionnelles aubaines que constituent ces robes.= $5.75
Au prix de .
—  

Appropriés à l’usage avec veston d’inté-
rieur, froc ou pour le bureau. Ce sontdes dis-.

Congo! Un Mot au Sujet des Aubaines de

Mardi en Carpettes Congoléum
La grande presse du ménage du printemps est maintenant pas-

sée. I] nous est maintenant possibie de faire une vente de car-
pettes Congoléum sans entraver sérieusement nos livraisons. De
bons seconds -de manufacturiers seront de nouveau en vente, mar-
di. Le seul défaut est si, minime que nous vous déflons presque
de le trouver. mais le fait qu'il existe contraint les eonfection-
neurs de les vendre à titre de seconds: c'est votre profit. Vous
pouvez économiser $4.0N sur une carpetie. Achetez votre Congo

   

Maintenant. |

soevere reser Er . $13.75

spony, ie2 10 pte pcs Redisis §1950
2%A500 $10.25
rep81120. Spécial. 98.90 e

Riyanan,Bas $6.50

  

$9.95
Elégants modèles tu-

xédo avec poches pla-
quées, dans les teintes
de brune, chameau, tur-
quoise, bleu saxe, blanc
ct marine; attrayante mespun, Tweed et Serge, dans}

tailles 52 à 40. jupe pour  assortir. la série. Tailles 16, 18 et 36f
Tailles 56 à 44. seulement.

. Robes Fraiches de Portique

71$4.50

eiman
Limitée

Seulement 300 attrayants

Pailles

de Fantaisie
En toutes les formes

nouveauté, fini natutel
cu blane, bandes fronta-

ies Bon-Ton. 6 5-8 3 7 3-8,

32.85, $3.35

et $5.00

Une Meilleure

Qualité,

Rubans

Moyens

et Larges
Bandes frontales

de cuir. 6 5-8 à 7 1-4.

vod --$195

   

    

Sennet,
6 5-8 à

 

$1.59
 $12.50

Ravissants costumes
Jersey de qualité de choix
dans les teintes sportives en
vogue, tailles 16 à 40. Quel-
ques costumes sportifs de Ho-

$1.49

    

 

Seulement 50 Manteaux
de Homespun Tan

Valeurs exceptionnelles pour la dame ou la
demoiselle qui a besoin d'un manteau pour voya-

ges hors de la ville ou à la campagne, splendide
pour automobilisme, fait eu longueur sportive, po-
«hes plaquées crevées, piqûres brunes, ecintnres de
cuir verni noir, doublures courtes. Tailles 14 à 38,
Aubaines appréciables a

$2.95
Manteaux — Au Rez-de-chaussée.

     

 

 
   Vous aimerez ces fraîches robes de portique

ot de matin, faites de Guingan quadrillé et plaid,

qui se laveront bien; tailles moyennes et grandes.

Splendides Jupes d’Apparat

de Choix

l'onfectionnees de Prunella fauve, brune, marinc. ete,
avec insertion de broderie ou de rayures opposition et mo-

tifs; aussi jupes très chics de Velours quadrillé vert; fla-

nelle blanche ct sport spun de couleur, satin ba-»- 60,95
ronct blan: et rose ... ... ... ...  
Rideaux Anglais à Encadrement

C'aptivants sont ces tissus, venant d'arriver de Manches-

ier. Angleterre. Ils sont très appropriés aux draperies de fe-

nêtre, couvre-lits, très attrayants soit pour la décoration de

fascinantes chambres à coucher ou fascinantes chambres en-

* soleillées, ou pour rideaux de cottage d'été, coloris bon teint

Le fusionnement de leurs

35c

Tous chez Freiman pour les qualité de choix et les aubaines

à l'épreuve du soleil et du lavage.

charmantes teintes est, irrésistible.

Spécial, la verge ... .

Régulier 50c.

par excellence en Carpettes, Draperies et Linoléums.

lons, ete.

tion parfaite à des prix raisonnables.

Tapis et Draperies — Au Deuxième.

  

 

Le Bébé ne Pleurera pas dans un Rock-A-Bye
Trotteuse [Walker] Rock-A-Bye

le compartiment dans lequel

le bébé est placé est de duck

hlane, fait de façon que le bé-

“ hé peut s’asseoir ou se tenir
debout, sur quatre montants

d'acier sur un cercle.inférieur
fonctionnant facile-

ment sur quatre roulct-

tes, fini d'aluminium. Ex-
actement telle que le cli-

ché.

   

      

  

  

 

  

  

l'acier,

 

Ourlet, picot, piqûres unies en fil de
soie ou or et argent, aussi dard, médail-

pour costumes, d’une exécu-

  

Spécial

Balancoire Rock-A-Bye
Faite de duck rose ou bleu bébé, sur

monture d’acier, avec dossier ou repose-
tête, que l'on peut plier à plat sur la
monture dit siège quand il ne sert pas.
Je bébé a tnute sécurité dans une de cel-
Jes-ci. 42 5,
Spécial 1... 112 2222245 2
Même balancnire sans $1 50

dossier. Spreial ... ... °

Balancoire Rock-A-Bye
Balançoire de bébé du plus haut

ton qui soit en vente; se plie à plat.
faite de duck épais blanchi, dans
les coloris de rose ou bleu, sur une
monture émaillée, complète avec plateau aux

aliments ou aux jouets en avant, peut être sus-

pendue à l’intérieur ou à l'extérieur. Exac-
tement telle que le cliché. $5.15Spécial .

Nous ‘accordons nne attention “apéciale aux commands

par Ja poste.

   
   

   
Jmvets-—-Au Troisième.
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140ème jour de l'année

Lever du soiell. { hres 18,

Coucher du soleil . ..T hres 36

Lever de la lune .. . 7 hres 07

Coucter de ja lune ... 10 hres 15
 

QUARANTES HEURES

Diocèse d'Ottawa

L'Orignal, ab. 29 at 30 m1

Diocèse d’Halleybury

Notre-Dame des Oliviers, 29

$L mai.

SAINTE DU JOUR.

te. Marie Madeleinn de Pazzi,

MARDI 30 MAI 1922

150ème Jour de J'année

oh et

fever du soleil... ..... 4 hres 15%

Coucher du soleit...... 7 hres 37

Lever de la lune .....- 8 hres 15

Coucher de la lune ... 10 hres 59
 

QUARANTES HEURES

Diocèse d'Ottawa

L'Orignal. 28, 29. 20 mai.
Martindale, 30, 3L mai et ler juin.

Diocèse *Hailey bury

Notre-Dame des Oliviers. 29, 30 et
31 mal.

Diocese de Mobt-Laurier

Nominingue, 30, 31 mai et ler juin

BAINTS DU JOUR

 

8. Félix, pape of martyr.—
Il succéda au pape S. Denis, en

269, Sans verser son sang, il eut

ta gloire de beaucoup soufirir pour

Jésus-Christ. ll soutint les fidèles
par son courage pendant la persé-
cution d'Aurélien.
8. Ferdinand, roi d'Espagne:—

Neveu de Blanche de Castilie
et cousin de 8. Louis. Né en 1199.
11 mourut le 30 mai 1252.

 

 

DES BONNES ROUTES
EN JUIN PROCHAIN
C'est le premier ministre Beil,

de FIle du Prince-Edouard, qui fe-

ra le plus long voyage pour se

rendre au neuvième congrès annuel

de l'Association Canadienne des

bonnes routes, à Victoria, C. A. du

12 au 15 du mois prochain,

Plusieurs autres créateurs dis-

tigués ont encore été ajoutés à la

itste déjà donnée et, il est évident

mila les quelques amusements an-

floncés au programme des quatre

jours de réunion devront être re-

niis au vendredi et au samedi qui

suivront la clôture du congrés car

les délégués n'auront pas trop de

temps À consacrer au travail pro-

letée. D'ailleurs, Irs promoteurs

sont bien décidés à ne rien permet-

tre qu! puisse nuire à l'exécution

romplète du programme préparé,

le programme des amusements e*

réceptions du comité spécial. sera

donc mis à exécution Jes deux der-

niers jours de la semaine. Les bil-

lets de chemin de fer des délégués

leur permettent, on le sait, de res-

ter dan l'ouest jusqu'au ler octo-

bre, fils auront donc tout le loisir

d'en profiter. Le congrès des bon-

nes routes est essentiellement wu-

ne réunion d'affaires: on a, cette:
année, prolongé la duré du congrès |

de trois à quatre jours, croyant

que les déléguds, qui viendront de

si loin, ont T'intention de profi-

ter de tout ce qu? vera enseigné

par les experts sur les bonnes rou-

au président l'hon. 8. J. Latta,

tle du Prince-Edouard. a annoncé

tes, leur construction et leur entre-

tien.

Le premier ministre Bell. de PT,

qu'i) dirigera 1a nombreuse délé-|

gation venant de l'extrême est du

Dominion, De son côté, M. R, H.

LLL
-

| d'enthousiastes

|
!
{| du

+

i

 

i

ne pouvoir assister personaelle-

men! aux délibérations, mais, 11 se

.tera représenter par l'hon. J, JL.

: Perron. ministre de la voirie. qui

nez routes et d'automobilis!es. Un

; des contrôleurs de la ville d'Otta-

; ra er H. A. McCallum, commissai-

 
Murray, président de 1 association |

des bonnes routes de la Nouvelle- 6

Ecosse, sern à la tête d'un groupe

de cette dernière

prorince. M. R. Downing Patterson,

de l'association de bonnes routes

Nouveau Brunswick, amenera

aussi de nombreux adeptes de cet-

te partic dy pays. Le premier mi-

nistre 1.. A. Taschereau, de la pro-

vince de Québec, dit son regret de

se rendra à Victoria avec plusieurs

ciiicisra de ce département. Le

gouvernement de l'Ontario sera

aussi représenté en même temps

qus plusieurs associations dé bon-

re des travaux publics, représen-

teront la capitale fédérale.

M. A. W. Campbell, commissa:-

re fédéral de !a voirie, parléra de

l'aide fédérale, de ce qu'éile impli-

que at xes résultats qu’elle peut a-

mener. Le professeûr Greig, de l'u-

niversité de la Saskatchewën, par-

lera des différents modes de drai-

nage pour les routes de prairies et

M. H. R. Mackenzie, fngénieur en

chef de la même province, nuvri-

ra la discussion sur ce sujet BL'hon-

J. P. Harman, de Seattle, donnera

une conférence sur les boulevards

permanent’, et M. C. W. Cornell,

dy même endroit, le délégué choi-

gf par la National Automobile’

fhamber of Commerce, doit parler

es camions-automobile4 au point

e vue du trafic sur les routes a-

méliorées. M. C. A. Mullin, d#

Montréal, parlera des payés en be-

ton asphaltique; M. R. T. Kelley,

de Hamilton, Ont., et G. Webster,

de Culgary, Alta, dirigeront la dis-

cussion sur le trafic des touristes.

T1 est à peu près certain que M. A.

P. Sandles, de Columbus. Ohio, dé-

jà hautement apprécié aux congrès
précédents, sera aussi au nombre

des experts qui adresseront la pa-

role.

Tne nouvelle innovation au con-

grès de 1922, est le vombre des

conférences accompagnées de pro-

Jections Jumineuses et cinémaio-

grapriques. Les gouvernements fé-

déral et provincieux du Canada.

comme celui des Etats-Unis. four-

nissent des pellicules montrant la

construction de différents genres

de routes; ces vues seront expli-

quées par des experts. Ceci fait

partie de la campagne &ducationel-

Ja qui est la principat objet de

l'association natfonale,

L'Automobile Club nc Victoria

offre un grand banquet aux délé-

gués à l'assembléo annuelle de la

Canadian Automobile Association,

qui coincide avec la tenue du con-

grès, les membres du bureau de di-

rection et les officière du congrès

- ont été invités.

Au nombre des promenadéa qui

ont été organisées pour la semain-

ne. sera la célébre randônnée sur

la routs Malahat, une visite en au-

tomobile aux Butcharts Gardens,

réputés pour leur merveilleuse

beauté. et la Gordon Head Straw-

dberry Section. Le comité spécial de

réception pour tes dames est à or-

ganiser plusieurs promenades en

automobile. pour les femmes der

délégués, pendant leur séjour dans

 

  

la province de l'extrême oust du

Canada.

a fie)

0000

 

3 Spécialiste dans les

Maladies des Pieds
Pour ongles tncarnés dea doigts
de pled. Oignons, Cors et tous
les maux de
pieds.

43. Sparks.
Ottawa
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CARNET HONDA|
 |
Mme Lafferty de Québec est en!

visite dans la Capitale, l'invités de
Lady Fisel.

e ° e

M. Maurice Caron a passé quel-
ques jours à Québec.

> ss ©

Mmé C. E. Beauchesne de Mont-
réal, passé quelque temps chez sa
mère Mme l.usignau,

e » e ;

Mme Georges Parent de Qué-
bec, était de passage a Ottawa cés
jours derniers.

. * .

M. et Mme A. E. Caron et leur
famille sont installés à leur ‘‘vil-
la” à ‘Blue Sea”.

- +

Mme P. B. Mignaulr,
l'été à la Pointe-Claire.

x x Xx
M. et Mme J. A. Fortier sont

de retour en ville, aprés un court

séjour a Montréal,
a =

Mme Robert Gill a reçu à dé-
jeunér en l'honneur de Mme Char-
les Harris.

.

passera

=: x x

Mme J. de L. Taché est revenue
de Québec, où elle a passé quélque

temps chez sa fille Mme Paul Sam-|
son.

» e *

Mme Gendron de Hull. est al-
lée passer quelques jours à Mew-
York. :

Mme J. Bouchard, épouse du
nouveau député de Kamourasza,
est à Ottawa, pour une dizaîne ne
jours.

eo a °

M. et Mme Henri Fortier ont
passé quelques jours à Rigaud.

- e Là

M. et Mme R. L. Curphey et leur
famille, de Hull. passent la bélle
saison à leur résidence d'été aux
‘‘Cèdres’’.

Mile Margaret Doherty, est ac-
tuellement à Montréal l'invitée de

Mlle Rolland.
a 0

On annoncé pour le 6 juin pro-
chain. le mariage dé Mille Germai-
ne Patry, fille de M. J. A. Patry
de Montréal, autrefois d'Ottawa.
rer M. Oscar Thibault, fils de Mme
H. Thibault d'Ottawa.

= xr ?

Mlies D'Aoust ont passé quelque
temps a Kingsmere.

a 9 -

Hier. a élé baptisé en l'église
du Sacré-Coeur, par le R. P. Me-
Gowan, O.M.I.. Joseph Maurice.
Richard-Antonin, enfant de M. et
Mme Antonin D'Auray. qui a eu
pour parrain et. marraine M. Mau-

rice Richard et Mme Hector Ri-
chard.

Samedi matin, a été béni en l'é-
Zlise Saint-Louis de France de
Montréal, par Mgr J. A. Bélanger,
le mariage dé Mlle Andrée Simard,
fille du docteur et de Mme Emile
Simard avec le capitaine Louis
Daoust, fils de M. et de Mme Jo-
seph Daoust. La mariée qui était
accompagnée de son père. portait
un costume en croisé Poiret mari-
ne,, avec chapeau noir garni de
fleurs françaises et des fourrures
de martre de Russie: du muguet
et des orchidées composaient son
bouquet. M. Daoust sevait de té-
moin à son fils. Après un déjeuner
sérvi chez Mme Daoust, le capitai-
ne et Mme Louis Daoust partirent
pour un voyage aux Bermudes.

 

Bataille en Chine.
Londres, 29. —. On s'est battu

ferme sur le front de Kiang-Si.
d'après des nouvelles de Heng-
Kong au Times. On dit que l'ar-
mée de Yat Sen a capturé le dé-
filé de Mei Ling. L'aile droite de
l’armée a capturé Singfeng et pour-
suit l'ennemi dans la direction de
Nankanghsien. L'aile gauche a
défait l'ennemi aur la frontière de
i'Hunan et marche vers Chungyi.

Tizn Tsin. 29. — On dit que le
général Tso-Lin a occupé de nou-
veau Changli. On s'attend à une
reprise des hostilités d'ici à trois
ou quatre jours.

Vieux Monument détruit.
Dunkerque, 29. — L'église St-

Jean-Baptiste, qui date du lôème
siècle, a élé compiètement détrui-
te par un Încendie samedi. Un   
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gvand nombre de peintures à l'hui-
le ct d'autres objets d'art dont la
valeur n'a pas encore été estimée  

vesest ON! été perdus.

ES
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LISEZ
A VENDRE

NosANNONC
SERVANTENS PKALANULES A LOUER
 

SABLE première qualité, sur Che-
mia de la Montagne. S'adres-

ser Cyprien Cousineau. 116-121
 

DEUX LOTS au Pare Lamontagne.

 

S'adresser 129 Papineau, Hull.
Tél. Sh. 195. 116-121}

PIANO droit. $35.00. Acajou.
Conditions $8.00 comptant, $4.

par mois. C. W. Lindsay Limited,
159 Sparks. 117-122

837.00—achètent un Harmonium
Karn, calsse de noyer, 8 touches,

en bon état. C. W. Lindsay, Ltd.

189 Sparks. 121-126
 

 

 

 

UNE SERVANTE, 3. Carré Cath-
cart. Tél. R. 3483. 119-121

UNE BONNE SERVANTE, Tél.
R. 1568. 120-122

UNE SERVANTE. Sadvesser 2
rue Brodeur, Wrightville.

121-123

UNE SERVANTE. S'adresser en-
tre 7 et 9 heures à 68143 St-Pa-

trice, 120-123
 

 

“ MACHINISTE
M. J. ARMSTRONG & Cie, machi-
 

 

 

 

 

MAISON avec améliorations mo-
dernes. B'adresser 29 Langevin,

120-122

CHAMBRE et PENSION. S’adres-

ser 16 rue Water. R. 4857W.
120-122

CHAMBRE dans une famille pri-
vée, homme préféré. S'adres-

ser 7 St-André. 119-121

Belcourt & Leduc

AVOCATS - ;

$18, rue Rideau - - Ottawa }

$ (Edit. Banque Nationale)
APNEPEO

 

 

 

MAISON. Possession le ler juin,
15, Rose. 121-128

CHAMBRE dans une maison ap-
partements. Prix modérés. S'a-

dresser R. 4687W. 131-123

MAISON de pierre bien construite
60 x 30, 2 étages. aussi garage.

S'adresser à Mme Félix McCui-
lough. 181 Waller. 119-121
_= a

BOURREURS

 

 

 

 

nistes, ingénieurs et forgerons,

UN UHEVAI noir, bon pour ex-|136 rue Queen, Ottawa. L

press. Bon marché. S'adresser| Queen 7465 La pult Queen 4743,

388 Booth. 119-121 |Cariing 3188. 99-121

BUIS VERT de moulin. S'adres- |SERVANTE GENERALE. s'adres-

ser R. 195 119-145 ser Mme Corrigan, 301 Ave Lau-
rier-Est. 120-122

ZS er auto menerARTICLES de ménage ; UN DK NUE
Overland en parfait ordre. Sa

dresser 125 Dollard, Hull. 119-121

VOITURE de famille, très jolie.

(rubber tire). Vente à prix ré-
duit, s'adresser F. Pichard, #5 St-

 

Hyacinthe, Hull. Tél. Sa. 3570.
119-121

LOT DE PRELARTS, 211 Claren-

119-121ce.
 

PHONOGRAPHE Columbia, $37.50.

Idéal pour le canot ou le cottage.
Conditions $7.00 comptant, $5.00

par mois. C. W. Lindsay, Limited.
189, rue Sparks. 121-126

SALLE DE BILLARDS, 4 tables.

 

véndra à honne condition. 8’a-

dresser 73. Principale, Hull. Sh.
4077F. 121-128

CHEVAL, harnnis et express, le
tout $65.00. S’adresser 13 Iber-

vilie, Hu!l. 120-121
 

GRUE (derrick), carrosse, carros-

se de bébé, victrola, piques, oi-

 

UNE SERVANTE pour ouvrage gé-
néral, sachant un peu l'anglais.

S'adresser -209 Blvd. St-Joseph,
Wrightville, Tél. sh. 2332.

116-121

JEUNE FILLE pour soin d'un bébé
et ouvrage de maison. S'adres-

ser 278 Wilbrod, appartement 2.
121-123

 

 

PIANO USAGE—Nous paierons
comptant votre piano usagé en

tout état. RobertsonPingle & Til-
ley. Limited, angle des rues Bank
et Cooper. Tél. Queen 56. 121

COUTURIERE =—avsc expérience
dans les habits d'homme immé-

diatoment. S'adresser 72 Keat
Hull. 121-123

UNE MENAGERE pour presbytère.
Applicanie doit savoir les deux

langues ei devra prendre charge

de la musique à l’église. Devra

fournir certificat de bonne condui-

 

 

 

seaux (hods) tréteaux, sablidre.|te et références. Mentionner sa-
181 rue Waller, Mme Félix Mc-Cul-|laire désiré. S'adresser à Casier
lough. 119-121 125. le “Droit. 119-121

CHFVAI, boghei, express, charret-| FILLE, faiséuse de panralons, pre-
te, harnais de boghei, barnals mière classe, 135 Nicolas. R.

d'express, aussi joli carrosse de bé-) 4u33. 120-122
Le tout en bon-

S'adresser M. Al-
Hull.

120-122

266 Notre-
120-122

bé en ébêne noir.
nes conditions.
dège Mathé, 21 rue Burke,

MAISON. S'adresser
Dame. Hull.

PIANO “Rozenbranz’ (droit) ex-

cellenie tonalité, petit format

splendide pour commençant On pour

cottage. Conditions si on le dési-

re. C W. Lindsay, Limited. 189

Sparks. 121-126

POULETS marque ‘‘Ancona’ ‘Mu-
sorquers” noirs, ‘‘Cornish Dark

Gaure”. à Don marché. S'adres-

ser 130 Lednc. Hull. 120-122
 

MEUBLES de maison, comprenalit
un mobilier de salon, une table

de cuisine et chalses, toilettes. ta-
pis et tapia d’eacaliers, sofa, lable
de salon, plats, glaciére, carrosse
de hébé. table ronde, berceuses, bi-
bliothèque, pupitre à rideau. appa-
reils électriques, lits, outils de jar-
dinage, siores (blinds), images.
poèle à pétrole-à trois feux.

S'adroseer 231, Water. 119-121
 

8175.00 achètent un nouvel bar-

monium de salon. Thomas. Caisses
de piano, réduit du prix de $275.
attrayante caisse acajou, 11 jeux.

rail supérieur avec miroir, $15.00
comptant. 35.00 par mois. C. W.

Lindsay Limited. 189 Sparks.
117-422
 

PIANO Dominion’ droit, caisse de
noyer foncé, splendide tonalité.

275. Conditions: $15.00 comptant,
$8.00 par mois. C. W. Lindsay Li-
mited, 189 Sparks. 117-122
 

UN ALTO Mclaughlin, tourisie, 6
evlindres, modèle 1919, neuve,

6 bons pncus, $900.00 prompt ache-
teur, 108 Metcalfe, 118-123
 

RESIDENCE D'ETE, située à Wen-
dover, maison brique, entourée

d'arbres, bonne galerie. grand ter-
rain pour jardin, meublée, etc. S’a-

 

dresser Napoléon St-Pierre, Wen-
dover. 117-122

PHONOGRAPHE, 335.00. “Em-
pire’. comprenant douze mor-

ceaux. $7.00 comptant, $1.00 par
semaine. CG. W. Lindsay Limited.
189 Sparks. 117-122

PIANOS à louer à partir de 35.00
par mois, appropriés aux maisons

d'été, si on les achète, le loyer jus-
gwd six mois comptera. C, W.
Lindsay, Limited, 189 Sparks.

121-126

 

UN COMMIS VOYAGEUR avec ex-
périence pour la campagne, par- =

Position
S'a-

langues.

références.
, Le “Droit”.

120-121

lant les deux
permanente et
dresser C'asier 22

UNE

diatement.
lavage n‘ repassage.
exigées. S'adresser 206
le, Hui!.

CNE JEUNE FILLE désive cham-
bre et pension dans maison prli-

vée. S'adrezzur apres 6 heures p.

m. Tél, Queen 6995. 119-121

TTT TpLOMBIER

EXNTREIRENE CR, plombler,
chauffage. prix spéciaux aux

communautés religieuses. Onis
Gendron, 89 rue Du Pont. Hull.
Tél. sh. 2215. 99-121

FERBLANTIER

ALBERT GAUTHIER—Couvertu-
res, corniches, plafonds en tôle,

fournaises à air chaud. Bas prix.
243 ave Champlain, Hull, Té!. Sh.
4068. 104-127

 CHANCE EXCEPTIONNELLE |

PLACEME’#V $100.00 ou plus. Di-
vidende 2076 payé cetfc annéa.

Aucun risque. Excellente gavantie
sur propriété à Ottawa. Infor-
mez-vous au Dr Gauthier, 364 Cha-
pel. Ottawa. 120-122

INSTITUTRICES DEMANDEES

INSTITUTRICE demandée pour
ler septembre 1922. Possédant

un certificat de 3e classe, pour

SERVANTE générale imnié-
Bons gages. Pas de

Références
Principa-
119-121
 

 

 

 

 

 

l'Ontario, pariant le français et
l'anglais. Salaire $800 par année.
S'adresser à Alfred Rhéault, se-
crétaire, Belle Vallée, Ont.

118-121

INSTITUTRICE ayant qualification
tére ou Ze classe pour enseigner

dans une école publique de Pain
Court, Ont. Doit enseigner l’an-
glais et le français. Mentionner
saiaire. Calixte Faubert, Sec.-Trés.
R. R. No 7. Chatham, Ont. 119-121

C A. TREMBLAY

 

 

 

GRA VOIS, sable, pierres de toutes
sortes, à vendre, 179 Laval, Hull.

Tél. Sh. 421W. 119-124

A VENDRE

PORLE à l'huile, % ronds. Tél. R.
3818. 121-123

 

ALFRED TRUDEL, 207 Cumber-
land, Tél. R. 5108W. N'oubliez

pas avant de déménager de me con-
sulter pour vos rembourrages, dra-
peries, nettoyages, posages, cousa-
Kes des tapis, prélarts. 977-122

Bois

$3.00 le voyage. Bois fendu de
longueur, sec. Prix d'aubaine.

Gros voyagé. Jos. Dolans, 135 rue
Chapel. Tél. Rid. 1005. 112-164]

! LOTS À VENDRE ‘

 

  
 

SEULEMENT 5S550.00—rue Pres-
ton près la rue Willow. Lot 24x

110 pieds, ruelle À l'arrière. Seu-
lement 1 lot à ce très bas prix.
S'adresser 143 rur Willow. 120-122

= PIANO,
 

 

DEUX PIANOS d’excellente marque
bien connue, complètement répa-

rés. touches en ivoire et en ébène,
beau son, jolie caisse en bois de
rose. Chance exceptionnelle pour
prompt acheteur, ergent comptant
ou conditions faciles; ou échangera
contre terrain, marchandises, épi-
ceries, etc. Qu'avez-vous à offrir?
S'adresser O. Roy, expert polisseur
et accordeur de pianos, meubles,
ete. 206 rue Dalhousie. Tél. R,
2068W. 120-125
 

 

LÉCORS DE VIOLONCELLE
LEÇONS de violencelle, Chas-E.

Mathé, de la symphonie d’Ysaye
de Cincinnati. $’adresser 313
Laurier. Tél. Rid. 2543. 105-153

TAVIS AUX ENTREPRENEURS

I.a Commission Hydro-Electrique
d'Ottawa désire des soumissions
pour Ouvrage Structural d'Açier
pour un poste subsidiaire devant
être érigé dans la Ville d'Ottawa.
On peut voir les plans et les devis

au Bureau de Construction de la
Commission, angle rue Bronson et
ave Carling. Ottawa, Ontario. Les
soumissions cachetées devront être
adressées au Président de la Com-
mission Hydro-Electrique d'Ottawa,
portant la suscription ‘Soumission
pour Ouvrage Structura! d’Agier”,
et seront reçues au No 109, rue
Bank, Ottaws. jusqu'à midi. ven-
dredi, le 2 juin 1922. On ne s’en-
gage à accepter ni la plus basse ni
aucune des soumissions.

Com. Hydro-Electrique d'Ottawa.
J. E. BROWN,

Gérant Général

 

 

 
ie 26 mai, 1932.

 

Tél. R. 2006.
Consultations: 9 a.m. à 6 p.m.

DrJ. T. Coupal
ORIRURGIEN-
DENTISTE

4

$307, rue Dalhousie - Ottawa P
E
E
L
E
I
T
I
P
F
O
S
S
P
O
P
S

«

 

 mamadesarag

AVIS

AVIS—A partir de cette date je ne
serai päs responsable d'aucune

dette contractée en mon nom par
ma femme Ou Autre personne, en
mon nom. Signé: Francis Néron.

121

CHEZ LES AUTEURS
DINER, MUSIQUE ET PIECES

 

 

 

 

 

 

Les membres de l'association

des auteurs eurent, mardi soir, au

Daffodil, leur diner mensuel. Te

étaient nombreux et conime d'ha-

bitude, de joyeuse humeur. Mme

George Black présidait à la réu-!

nion. Durant le diner, Mine Ma-

rion Osborne offrit à chacun une

sorte d'insigne professionelle: u-

ne plume dorée attachée à un ru-

ban violet.

Après le diner. à tour de rôle

Mmes Ashton, Hope, Cox, Kirchof-

fer et M. Buckley, racontèrent a-

vec des mots amusants, la plus

grosse émotion de leur vie. Une

montée par Mme Madeze Macheth.

créa beaucoup de gaieté.

1! y eut ensuite un très joli pro-

gramme musical. Mile Rhéa Char-

trand, élève du professeur LeDuc

se fit applaudir dans deux grouper

de chansons, surtout dans la Fian-

cée de Charles René et Scarecrow

de Davies, qui furent redemandés.

élève du professeur Tassé. execu-

ta plusieurs morceaux avec brio.

entre autres une Berceuse par Tas-

sé, qui fut très goûtée. MHe Trè

ne Thibault accompagnait les ar-

tistes au piann avec beauconp de

goût.
errant cr

C'est la puissance même de l'in-

telligence humaine qui lui révêle

ses limites. (Mme de Swetchine)

Qu'est-ce que se résigner? C'est

mettre Dieu entre la douleur et

soi. (Mad. de Swetchine).
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Toutes les factures des taxes ont maintenant été livrées.
Si vous n’avez pas recula vôtre. ou si elle nécessite quelque

modification ou correction, veuillez, s'il vous plait, vous
adresser immédiatement au soussigné.

Wm. ROBERTSON,

 

Percepteur de la Ville,

Hôtel de Ville.
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Consultations

280, AVE. LAURIER EST,

UES()GER()GED()GEERO-EERO)-GNE-()GREE()ERP(A

Docteur ALBERT CHARLEBOIS
Alimentation et Maladies des Enfants Exclusivement

75)STE()GE()REED)SEED(SD()SEER()CEES()Gk.

: 2 à 4 p.m.

TEL. RIDEAU 302.

3 Decteur J. N. Boivin

:
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| Aug. Lemieux, C.R.|
$ Ontario et Québec 3

4

18, rue Rideau -- - Ottawa |

(Ædif. Banque Nationale) ‘
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Dr Adolphe Drouin
Des Hôpitaux de Londres,

Paris et Lyon.

SPECIALITE: — Maladie des
Yeux, Oreilles, Nez, Gorge.

Jonsultations: 10 a 12 a.m, % à
5 et 7 à 8 pm. Le dimanche:

sur rendez-vous.

95, rue Rideau Ottawa
Tél, R. 4789—Rés. S. 3875.
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: Médecin Chirurgien
‘« Spécialités: — Accouchements ot

maladies des voies urinatres. <
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A la disposition des maiados à
toute heure du jour et de la nuit.

Tél, Sher. 20524.

i
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109, me Du Pont . Hull}
Consultations: à$ à 10 a.m., 1 à 3 et 7 à 8 pm. 2

+ 200
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Docteur R. P. Paquini
A
AMEDECIN-CHIRCURGIEN ‘

Successeur du Dr J. A; Oulmet ‘
Heures de bureau:

2a4pm, 7489 pm.

, Coin H.-de-Ville et Laval - Hallè Tél. Sher. 478.
AODESS000.
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- Docteur E. H. Dion
Des Hôpitaux de Paris

Successeur au Doctéur Morin.

105, RUE PDEACT

Spécialité: — Maladie des Yeux,

Oreilles, Nez.et Gorge.

Heures de Bureau: 11 & 13 a.m.
; 2a4¢t7238 pa.

Ottawa — Téléphone: Rid. 876,

F
E
T
T
E
R
O
P

T
L

’

P
I
O
G
P
P
P
I
P
I
O
P
I
I
I
O
O
P
I
S
I
E
P
I
F
E
I

I
I
P
O
T

 

 

 

Maa

Docteur J. L. Lamy
CHIRURGIEN

Diplômé des Hôpitaux de Parts,

Spécialités: Chirungie, Maladies $
des Femmes.

Consultations: 2 à 4 p.m,
7 à 9 pm. 2

169, rue St-Patrice - Ottawa}
Tél. Rideau 3688. 3
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Dr J. M. Ravary
Spécialité: — Maladie des Yeux,

Oreilles, Nez et Gurge.
4 l'Hôpital Général d'Ottawa et

Sacré.Coeur. de Hull.
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Consultations: 1 8 b hrs pm. et
7 à 8 hrs p.m.

(Coin Chapel et Rideau.)

133, rue Rideau - - Ottawa
Félépuone: R. 1485.
or
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{ Docteur M. W. LeBel
B.A, L.Ph, LCMC.

. CHIRURGIEN

Attaché à l'Hôpital Canadien
No 3, McGill,

Récemment chef interne au

Royal Victoria, Montréal.

252, Laurier-Est. R. 5397.2
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No 5
—Lucifer apparaitrait,

les plus noires de ses intentions,

que Clo trouverait encore le mo-

yen de le plaindre.

Tante Clo tourna vers son frère

uno figure sincèrement étonnée.

—Mais tu ne le plains donc pas,
toi?

~—Mo1? Ah! non. sapiisti’

——Alors qu'il éiait le grand Ln-'

etbel, uft ange de lumière. un

la avec

 

rompit Gar-

lac.

Les trois jounes filles battirent

des mains, car elles connaissaient

la fervente dévotiou de leur tante

pour le grand archange.

-——Certes! répoldit-elle, certes,

saint Michel a dû punir Lucifer,

mais je suis certaine qu’il avait

pour lui la plus grande compassioi

de le voir ai coupable.

—~-En attendant. il lui a flanqué:

avec malice Mme de

 
~Clo?! Et saint Michel? inter-'une volés dont, heureusement, |

  

ne se relèyera plus! conclut M. de

Garlac. Quart a tol, ma pauvre Clo,

tu es incorrigible! ]

On revint ay salon, et fes jeunes
filles interrogèrent leur tante eur

les conditions de vie future au

Haut-Contour, la vieille maison de

tante Clo, dans ce lointain pays

d’Ardèche.

—Tante Clo, que

là-bas? °
—Tout ce que vous voudrez’ j

—Clo! ‘mais c'est affréux, protes-

 
ferons-nous |

 

nous prendrons le train de 9 h.

mms

ta la mère; moi qui avais confian-

ce en vous! Comment! Toul ce

qu'elles voudraient?

—Certainement!

-—Mais non, mais non:

—Pourquoi? Je suis bien persu-

adée qu'elles ne voudroit que bien

faire. ;
—Oui, mais....

Et Mme de Garlac avait un air

suffoqué qui fit éclater de rive sa

belle-soeur. »

—T'ante Clo. c'est uie confiance

qui nous honore et que nous justi-

fievons. assura Suzy, très digue.

—J'y compte bien. @alntenant,

mes chérice, je vous annonce que

 

vu demain matin. Par conséquen.t

bouclez vos malles et couchez-vous

vite pour être bien reposées à vo-,

tre lever.

—Et vous, tante Clo?

-—Moi je vais causer un instant

avec papa et maman,mais nous

nous séparèrons bientôt aussi.

Les jeunes filles gagnèrent leur

 
chambre après de: tendres ‘bon-|
soirs’ à leurs parents et à leur |

lanlie.

ting grosse larme a coulé sur la

joue d'Anne-Marie; Odette est de-

venue toute pâle; Suzy a crâné,

mais quelque chose qui se passait

dans sa gorge l'a tout justement

empêchée de parler au dernier mo-

ment, et le train ébranlé, tandis

que M. et Mme de Garlac, debout

sur le quai, souriaient encore aux

voyageuses qui les ont sulvies du

regard autant que possible, en

multipliant à leur tante les gestes

d'adieu.

Tout d'abord, les jeunes filles

allèrent s'asseoir sagement près de

leur tante qui s'installait dans son

coin. Anne-Murie, encore très é-
mue, se mit en face d'eile; Odette

à côté, et Susy prit la place de tan-

ie Clo. Un peu desilence succéda
au brouhaba du départ, puis tantesJ

Clo interpella ses nièces en soypsi-

ant: :

. —Petites, avez-vous J#fhtention
de faire un voyage g47. morne ou

quelconque? = - :
: —Gai! tante Clo! archi-gal' s'er-

clama Suzy. 4

—Gak c'est suffisant,

—Que' taut-i! faire, tante Clo?

- -Profiter des éléments intéres-

en premier lieu, la variété des si-

tes, les villes que nous allons tra-

verser, puis ....— elle se pencha

vers ses nièces dont les trois têtes

furent, en une seconde, contre le

sienne—.. . puis, nous tâcherons de
philosopher un pen au sujet de nos!

compagnons de route, dit-elle tout

bas,
—Oui, oui, tante Clo, ce sèr

drôle! assura Suzy à. voix étouffée.
—Oh! je sais ce que ta ».e Clo

appella philosopher, pA An-

ne-Marie gaiemerit, s’est rendre le

plus de services pétour de sol.

Suzy fit lagrimac.

—D'aboré, je ne cède pas ma

place,#4si on me gêne, je me fâ-
chezai!
l’Tante Clo se mit à rire, et, tou-
jours bas:

Pour commencer, Suzy, ne vou-

drais-tu pas, sans te fâcher, la don-

ner un instant cette fameuse pla-

ce, à l'officier mutilé, debout 1A-

bas?

Et elle désignait, dans le cou-

loir, un lieutenant appuyé sur deux
béqu!lles. .

D’un bond, Suzy fut près de lui,   sents qu'il nous offre: le paysage et, malgré ses dénégations,. elle.

+

insista si bién que le jeune homme

finit par la suivre et s'assit, tout
en interrogeant avec inquiétude:

—Et vous, Mp”emoiselle?

Oh! moi, Ménsieur, je ne suis
jamais fatiraée.
-—Du

   

este, elles sont si minces
toute” les trois, dit aimablement

taite lo, qu’elles peuvent biei

ne compter que pour deux places.
—Certainementdit, dit Suzy.
Et, pour rassurer l'officier, elle

allait s’asseoir près de ses soeurs,

quand Ia voisine d’Odette, une An-

Blaise, très ‘confortable’ entre ses

coussineg, se livres, ses sacs, pro-

tesa fort rogue,

Suzy s'était relevée aussi vive-

ment que si elle avait failli s’as-

seoir sur un aspic et regardait

l’Anglaise avec borreur.

Enfin, très digne, ele allait vers
le couloir, quand l'officier essaya
de se remettre en marche pour

rendre sa place; mais la petite

courut vers lui:

—Jamais, Mongieur— Je

veux pas!

—No, no, il faut pas! approuva

l'Anginise. Vo, restsr dans ie pla-

ne

ment. avec t'es miss, alors réépos.

Et, de la main, elle indiquait

que chacune des trois jeunes filles

eût à se déplacer à four de“rôle.

Suzy avait jeté un regard si furi-

bond à l'Anglaise que celle-ni s'é-

rria: -

—Oh!....… Je ai fâche péétite

migs. Je ai pââlé pour le justice!

Tout pour le justice!

C'est que, Madame, assura tan-

te Clo doucement, en France, avant

même ce que vous apêlez la jus-

tice, nous faisons passer Ja bienvejl-

lance et le dévouement.

—-Bravo! murmura

nant.

—-Je avai fâché aussi vo? inter-

rogea avec surprise la voyageuse.

—C’est pour la justice interrom-

pit impétususement Suzy, que tan-

te Clo ne put arrêter à temps, que
Monsieur a été blessé, que mes frè-

res le seront peut-être demain’

——Et John aussi, peut-être,‘ cou-

clut I’Anglaise nesouriant plis...

—-John? ‘Est-ce votre fils,. Ma-

dame? demanda ‘l'offcier.

—Yes, Yes, le fjis mna,

le liruto- ce, mais little miss faire la douve- | (à suivre).
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L'ASSEMBLEE
ANNUELLE DES

F.DEMENACE
L'Association des Femmes de

Menage du Service Civil tiem de

main soir son as-embiée annuelle.

Toutes les femmes de ménage sent

priées d'assister en grand nombre.

D'importantes quesiicps r seront

débattues ct lon procédeia aux

élections annuelles. Ç

Le Dr Fontaine. déyuté de Hull

a accepté l'invitation «7 porter la

parole. MM. O'Connor et M, Burns

de l'Association du Service Civil se

Tont aus.1 présonts.

LE COSNGE

Les femmes de ménage ont do

mandé un conzé annuel du minis

tère des Travaux Publi s et a la

Commission du Service Civil qui a

été refus”.

Elles demandaient de pouvoir

prendre un congé aveu salaire à ‘a

condition que le travail se fit quand

même par tune compagne de travail.

Le Ministère ct la Commission ont

refusé.  L'argument do l'économie

no porte pas en © (a PUISQUE ie

travail se fait quand n é&me sans

dépense supniémentaure. ‘’ette ques:

à ln réunion detion scra débattue
de ménage de-demain. Les femme

mandent cuon leur a-corde les

mêmes privilèges que les autres

fonctionn.ires.

L'assembtée de demain soir a lieu

au Monument National dans la salle

théâtrale à 7 heurcs.

pe

Toronto. 20. — ll a êté décidé

samedi aprés-midi, pour la premie-

re fois, dans l'histoire de la Fra-

ternité des employés de chemins

de fer. qu'on paicrait pour Incapa-

vité complète et permanente pour

la perte d'un oeil pur l'un des

membres da l'organisation. Jus-

qu'ici. on parait pour incapacité

de la perte d'un bras

au-dessus du poignet. d'une jambe

au-dessus de la cheviile ou de la

perte permanente des deux yeux.

On doit étudier aujourd'hui la

question des membres tuberculeux

et Ja session promet d'être intéres-

sante.
.

TTT
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“NAISSANCES
et Mme Camil-

le Champagne ont le plaisir de

faire part a leurs parents et amis ge

la naissance d'un fils. baptisé le 2

mai, ‘Aus les noms de Joseph. Ho-

noré, Jean. Marie. Parrain et mar-

raine: M. et Mme Willie Villeneu-

ve, grands parents de l'enfant. Por-

teuse: Mme T. Buglionne, tante de

l'enfant. N 12)

JELLETTE—M. et Mine Joseph

Oe (née l.éda Monette)

ont le plaisir de faire part a leurs

parents et amis de la naissance

d'une fille, baptiséesous les noms

de Marie, Joséphine. Lucienne.

Parrain et marraine: M. et Mme

Philippe Pariseau. Porteuse: Mme

veuve, Xavier Ouellette. grand mere

de l'enfant. 121

Y / ~M. Car-
CARDINAL— M. et Mme J

dinai. un fils baptisé hier le 28

mai sous les noms de Joseph, Dol-

lard, Lionel. François. Parrain et

dans le cas

 
 
 

 

 

ine: i =} Des-
marraine: M. et Mme Lionel

marais. Forteuse: Mme J. Gan

vreau.
2

PROULX — Marie-Aimée Proulx.

modiste, âgée de 42 ans, veuve

de feu Hector Prouix, décédée à

l'hôpital Notre-Dame. rue Water.

samedi. La sépulture atra lieuà

Québec. mardi matin. “21

MARIAGE
PELLETIER-LEMUEUX — On an-

nonce pour le 5 juin prochain le

mariage de Mlle Edna Lemieux,

fille de M. et Mme Jules Lemieux

à M. Joachim Pelletier, fils de M.

et Mme Eusèbe Pelletier d'Ottawa.

La bénédiction leur sera donnée à

l'église Ste-Anne à 645 heures a.

Pas de faire-part. 121

ATTENTION
Pour vos ferronneries de toules

sortes télephonez-nous ou bien ve-

1
 

 

pez nous voir.
SPECIALITE

Papier Rubber Royal

1 pli, le rouleau . . . . - + $1.30

2 plis, le rouleau . ++ + » 32.00

3 plis, le rouleau . - - . . $2.40

Boyau (Hose) lz pc, 50 pds
.de long, complet, spéc. $6.00

Papie: et Bardeaux Beaver Vul-

canite, rouge et vert; Papiers à

lambris, Beaver Board, Wall

Board, Ciment. Poêles ‘‘Bélanger”,

Poêles électriques, Machines à la-

ver ‘Blue Bird”, Glacières, etc.

Aussi peintures de toutes sortes,

huiles et accessoires pour automo-

biles. . .

Nous faisons deux livraisons par

jour dans Ottawa,  Clarkstown)

Hastview, Ottawa East, Hinton-

burg.

DALPE FRERES
213, RueMontcalm «= -

Téléphone: Sher. 2104. ,
Agaits—— ——

Hull

A

EXIGEZ soit la
; . PILULE, le VIN où L'ELIXIR

pEMOGENO, |
Connus aujourd'hul pour les melileury

TONIQUESFORTIFIANTS,

—_

(Mme Fafard-Drolet,

   NE

LAFETEDESTE
JEANNE D’ARC

| ALINSTITUT
La fête célébrée hier. à l'Insti-

tut a eu un grand succès, cle a
‘ vraiment fait honneur à la sainte
héroine dont l'Institut porte Ir
nom, aux Dames Auxiliaires qui

l'on! organisée et au public nom-
breux qui est allé témoigner sa
sympathie et son dévouement.

Ja salle de réception était jo-
liment décorée d'oriflammes et de
zuirlandes bieues et blanches, cou-
leurs de Jeanne d'Arc. A droite,
la statue de la Sainte, sur un pié-
destat entouré de verdure et de
fleurs. Des lilas blancs des mu-
guets el des pois d'odeur ornaient
la table de thé.

De quatre heures à cinq heures,
Mme Rodoipre Lemieux et Mme
Iirnest Lapointe servaient le thé:
elles furent ensuite remplacées par

Mesdames D'Arcy McGee. E. L.
Glrvoir. A. Allard, A. Lapointe,

Mlle Murphy.
À cinq heures a eu lieu la gra-

cieuse cérémonie du couronnement

de la statue de Jeanne d'Arc, à la-
quelle ont pris part Mlles Paulette

 

Fortier, Gabrielle St-Denis, Gra-
cia La Durantaye. Thérèse Mos-
neur. Germaine Pinard. Eva M.

Reinhardt, Jeannine Bélanger, M.
Powell. Marguerite Pinard, Yvonne
Briand.

Après un chant à Jeanne d'Arc,
chacune des jeunes filles déposa
une gerbe de fleurs aux pieds de
la Sainte: Mlle Yvonne Briand lui
mit une couronne de lilas blanc et
de muguet.

Une surprise attendait l'assis-
tance. À ja demande de ses amis,

fondatrice et
directrice du Conservatoire de Mu-
sique à Québec. monta sur la scè-
ne at exécuta de magnifiques

chants sur Jeanne d'Arc et sur la
France. Elle était accompagné au
piano par Mme Ernest Lapointe;

l'enthousiasme et l'admiration é-
talent à leur comble; une fillette
vint offrir à Mme Fafard-Drolet
une gerbe de fleurs.

Parmi les vétérans qui étaient
venus saluer Jeanne d’Arc, la gran-
de inspiratrice des braves, on re-
marquait M. Jde Lieutenant-Colo-
nel Lafleche, Lieutenant G. Sau-
vant, Major J). E. Gobeil, Major
Lanctôt. Lieutenant Caron. Lieu-
tenant Couture.

Les demoiselles qui servaient les
rafralchissements étaient: Miles
Jacqueline de Montigns, Lucile et
Jeanne Duhamel, Marie Provost.
Gabriella Briand, Corinne Cadienx,
Léa Sauvant, TL. Mercier.
Un groupe de Dames Auxiliaires

recevaient les visiteurs: Mme A.
Allard. remplaçant Mme Hart, pré-
sidente: Mmes E. Laverdure, A. Bé-
langer. I. Street. A. Lapointe, Staf-
ford. Carey. J. M. Briand,

Cette dernière était en charge du
programme musical et avait obte-
nu le concours gracleux de l'or-
chestre Goulet dont les jolis mor-
ceaux ont charmé l'auditoire pen-
dant les trois heures qu'a duré la
réception.

Remarqué parmi

breuse assistance:

M. la chanoine Plantin, Mme
Pascal Poirier, M. et Mme S. Le-
lièvre, Mme Caron Pelletier. Lieu-
tenant-Colone! et Mme L. R. La-
flèche, M. et Mme M. Morisset,
Major et Mme Gobeil, M. et Mme
Allard, Mme J. Sylvain. M. et Mme
Patenaude, Mlle BE. Guérin.
Mme Brunet, Mmes M.
E. Guérin, Mme Brunet. Mmes A.
et H. Mongenais. M. et Mme J. M.
Briand, M. et Mme E. Laverdure.
Mmes Fortier, D. Charlebois, N.
Mercier, J. A. Pinard. Miles A. R.
Aubry, Mme Viau, Mlle E. St-De-
nis Mme E. La Rochelle, Mme et
Miles Couvillon, Mme E. Boucher,
Mme Renaud. Dr et Mme C. 1.
Saunders, Mjle Brisbois, Mme Bé-
lisle, Mme Migneault, Mme C. Pro-
vost, Mme Aucouturier Mme M. J.
O'Connor, Mme U. Diotte, Mme
Beaubien. Mme Raymond, Mlle
Valade, Mlle Faribault, Mme I. J.
Leclerc, Mme Gaulin,ete,

A TOUS LES ACEJISTES
CE SOIR, SEANCE INTERCERCLE

C'est la dernière de l’année.
Partant, nous espérons qu’elle
réunira un bon nombre de cama-
rades. Inutile d'inviter chaque
membre privément: vous l'êtes tous
d'avance.

Les cercles ont été officiellement
avertis par lettre, ces jours-ci. Re-
tenez bien les points suivants:

DafZ: lundi goir, le 29 mai, à 8
heures et 30 précises. ’
Lieu: Cercle St-Antoine, salle pa-

roissiale des RR. PP. Capucins coin
des rues Wellington et Melrose.

Sujet: ‘La taxe scolaire”, par
un membre du cercle St-Antoine.
DIMANCHE 4 JUIN, CONVENTION
La Convention .Régionale annu-

elle se fera dimanche prochain, 4
juin, & St-Charles de Clarkstown.
Nos mesures sont prises pour en
faire un succès. A tous lc cer-
cles, nous demandons d'’élire au
plus tot, les délégués qui c.. ...i-
lement les représenteront. A tous

la trés nom-

|les membres, nous leur demandons
de venir et d'assister à cés assem-
“Blées d’une sôuveraine irhportance
pour 1a Région, La ‘’Voix’’ de sa-
medi prochain leur dqnnera le pro-
gramme détaillé de cette journée.

-_——{e

Dans ce siècle où ne paris que de

tière qua l'implété, (Ame. de 
 

‘d’intérét ni

 
toiérance, od ne l'accorde tout en- |

L'IMBROGLIO
DES EMPLOYES
DES TRAMWAYS/

TRAJET DE NAPANEE EN AU-:

 

UNE GRANDE ASSEMBLEE SA-
MEDI SOIR A MINUIT A LA
SALLE STE-ANNE.

ad

La déclaration suivante a été
frite à la suite d’une assemblée qui
a été tenue samedi à minuit, à la
salle Ste-Anne, par les employés de

la Cie des tramways d'Ottawa: Les
officiers de l’Association des em-
ployés sont d'avis que la démarche
de ceux-ci relativement à la sen-
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LES MARCHEURS
SONT ARRIVES

A KINGSTON
TO.—

Kingston, Ont, 29 (P. C.j.—Les
Vétérans de l’armée de marcheurs
de McDonald sont arrivés à Kings-
ton dans la journée d’hier. Ils ont
fait le trajet de Napanee a cette
ville en automobile et en camion.
Les marcheurs sont au nombre de
trois cents environ. Ils ont été bien
accueillis par le maire Corbett. Un
certain nombre de membres de l’As-

 

 
tence arbitale a été la seule bonne
dans les circonstances. Les recom-.
mandations faites par le bureau

dans rapport. à savoir que d'autres
conférences soient tenucs avec les

autorités de la compagnie au sujet

de la fixation des heures de travail)
et de la période durant laquelle les
parcours se font. doivent nécessal-
rement être réglées conformément

à la loi. tel au’énoncé dans la réso-
lution adoptée.

Quel sera le résultat de ces con-
férences: voilà ce qui est douteux.
puisqu’une demande a été faite par
le bureau de conciliation en vue de
recherches et de négociations sur

vette question, étant donné surtout
que, au cours des conférences an-
térieures, les parties n'ont pu s’en-
tendre. Le bureau conseille de sou-
mettre la question des heures de

travail à la Commission des Che. !
mins de fer d'Ontaric. D'autre.
part, c'était le désir des employés
de soumettre cette question au hu-
reau de conciliation afin d'en ar-
river à une entente entre les par-

tis. Comme 1a chose n'a pas été
faite. et comme les heures actuel-
les de travail. comme on l'a énon-
cé, ne sont pas d'accord avec les
status, provinciaux ou du Domi-
nion, il est impossible pour les em-
ployés de se mettre en cause dans

un accord d’après lequel îls seront
forcés de travailler contrairement
à la loi.

MECONTENTEMENT
Les employés étant loin d'âtre

satisfaits de la diminution de sa-
laires proposés. telle que recom-

mandée, la question de l’accepta-
tion de la décision du bureau ne
sera pas étudtée tant que les heu-
res de travail n'auront pas été ré-
glées par des conférences ou au-
trement. On espère aussi qu’à ces
conférences plusieurs clauses inad-
missibles de l'accord proposé se-
ront amendées.

On a exprimé à l'assemblée des
opinion sur la déclaration faite par
le gérant de la compagnie au sujet
de l'opportunité de faire représen-
ter le public devant des bureau de
conciliation. 11 est admis que le pu-
blic, comme troisième parti en
cause, est directement intéressé et
devrait être représenté. Une telley
représentation serait un avantage
en tant que |es employés sont con-
cernés Si les bureau de conciliation
étaient constitués en conformité
avec l'esprit da l'Acte. la représen-
tation serait alors équitable pour
les trois partis roncernés: les
employeurs, lez employés et le pu-
blic, puisque les membres du bu-
reau sont supposés être des parties
désintéressées. Le representant des
employés en cette occasion n'a

directement ni indi-
rectement dans une industrie au-
tre que celle de ciloven.

Un sujet qu! a été présenté par
les officiers de l'union consiste
dans Je fait que. étant donné le ra-
justement des heures qe travail, il
serait possible, avec peu de frais
surnuméraires ou même sans frais.

de fournir le service dont jouissait
autrefois le public aprés minuit.
Ce service fut réduit. il! Y a environ
quatre ans, sous le prétexte que les
taux des heures supplémentaires
demandés par les employés ren-
daient non profitable la continau-
tion du service après minuit. Un
rajustement jes heures de travail
feaient cesser les taux des heurer
de travail feraient cesser les faux
des heures suppthémentaires.

Voici la résolution adoptée pal
les employés: Attendu que le rap-
port du bureau de conciliation ne
spécifie aucun changement dans
les heures de travail ni n'inclue
aucune clause en vue de tels «han-
gements dans son accord proposé
mais recommande seulement des
conférences entre les offici+rs Ve
cette Assoclation et les c‘tiers
de la compagnie. et. attendu que,
d'aprés les conditions actuelles
certains changements doivent être
faits dans les heures de travail
conformément à la loi. et attendu
que nous sommes d'avis que les ra-
justements des heures de travail
auraient d’abord dñ être faits a-
vant qu'aucune réduction dans les
tëux des salaires ait été considé-
rée.

Il est en conséquence résolu que
cette assemblée se déclare opposée
à l'acceptation des décisiqns du
bureau, jusqu'à re que les rajus-
tements dans les heures de travail |
soient faits et qu’ensuite on accor-
de plus ample considération ans |
taux des salaires et que le minis-
tre du Travail? en soit informé. et
qu'il soit requis
d’autres conférences sofent tenues
comme il a été recommandépar la
majorité du bureau de conciliation
et que le comité exécutif soit auto-
risé à essayer d'opérer un rajuste-
ment conduisant à une entente le,
plus tôt possible: qu'il y ait rap-
port subséquent à ne assemblée
de cette Assoglation avant que tou-
te autre entente soit conclue entre
cette Assoclation et la compagnie ÿ

L’ALLEMAGNE
{ A REPONDU

Paris; 29.—La réponse allemande -
à la Commission des réparations a
été reçue cstte après-midi à 8 h.:

40 zu Ce,pada

 

 
 

 

de voir à ce que,

rociationr des Vétérans dela Marine
ci de l'armée sont allés à leur ren-
contre.

McDonald. qui souffre d'une
blessure à la jambe, a été conduit
à l'Hôpital Général de cette ville.
Il a déclaré que ses hommes a-
vaient marché 22 milles par jour
depuis leur départ de Toronto. Ils
ont avec eux quatrs- journalistes
qui ont parcouru toute la distance
a pied. Ms sont toujours détermi-
nés a se rendre a Ottawa,

mer

FAITS-OTTAWA

  

Tué par un camion
Lucien Beauchamp, cinq ans, a

n été tué samedi après-midi à Buc-
kingham par un camion-automobi-
le conduit par M. Clarence Levert.
rue St-Patrice. Ottawa. La voiture
lui passa sur la tête. Une enquête

a été tenue samedi soir par le co-
roner Davies. Un verdict de mort
accidentelle a été rendu. Personne
n'est à blämer.

Renversé do son bicycle.
Robert Tysich, 17 -ans, 26 rue

Bell, s'est fait des contusions aux
épaules et à la poitrine en tombant
de son bicycle en arrière de l'auto
de M. Harry Smith. Le Dr Labelle
lui procura Jes premiers soins.

Changements dans le tarif
M. D. H. Ross, commissaire du

commerce canadien à Meibourne, a
annoncé a département du Com-
merce que les récents changements
dans le tarif des douanes de l'Aus-
tralie auront probablement un sé-

rieux effet sur les achats austra-|
liens des instruments aratoires ca-
nadiens.

Revision de salaires
Les membres du bureau de con-

trôle s’assembleront cet aprés-midi
en session spéciale pour étudier le
rajustement des. échelles de salai-

CINQUANTE
ANNEES DE VIE

“ CONJUGALE
Une importante cérémonie a eu

Heu ce matin dans la Basilique de
cette ville. M. et Mme E. Chevrier.
hôtelier, 453 Sussex, y célébraient
leurs noces d'or.

Ia messe fut chantée par Mgr
J. O. Routhier et M. le chanoine
L. N. Campeau donna la bénédic-
tion aux jubilaires et fit une cour-
te allocutionn M. le chanoine

Bouillon de l’Archevôêché qui assis-
tait au mariage en 1872 était pré-
sent aujourd'hui à la célébration
des noces d’or. Assistait également
la même fille d'honneur: Mme Ju-
binviile, née Odile Ayotte.

M. Chevrier est né à Rigaud le
13 janvier 1548. 11 se maria à la
Basilique d'Ottawa le 28 mai 1872
a Flavie Labelle, née en 1854.
tenaire, mort il y a quelque temps
C’est le Père Dandurand, le cen-
qui bénit le mariage duquel na-
quirent quinze enfants dont sent
de vivants: Edmond, Alfred, Raoul
Joseph, Emile. Mme Thomas Pay-
ment, ex-mairesse d'Ottawa, Mme
T. P. Shortt, Eugénie, Mme Joseph
Boulet, Georgiana, Cette dernière
est la quinzième enfant et elle cé-
lèbre aujourd'hui le vingt deuxie-
me anniversaire de sa naissance.
Tous demeurent à Ottawa. Il y a
en outre quinze petits-enfants et

cinq arrière petits-enfants.
Carmen Pilon —(4ième généra-

tion) Maurice Payment, Rosario
Boulet et Réjeanns Payment por-
taient des bouquets.

. Une adresse fut lue par Thomas
Payment petit-fils des jubilaires.

Assistaient à l’église: ses frères,
M. Alphonse Chevrier, Ottawa et
M. et Mme Napoléon Chevrier, Ca-
ledonia Springs ses neveux et leurs
épouses: M. et Mme Isidore Che-
vrier, St-Eugène, M. et Mme Zé-
non Chevrier, Rigaud; M. et Mme
Edmond Chevrier, Rigaud; M. et
Mme Fred Chevrier, Huli; M. et
Mme Henri Lefebvre, HQll; M. et

Mme Ivanhoe Couture, Hull.
La chorale de la Basilique. fai-

saît les frais du chant et M. Pierre
Gauthier touchait l'ergue.

————————

M. LE CHANOINE
L. N. CAMPEAU

 

 res qui doivent étre payés par la

ville aux différentes classes de
travailleurs qu’elle doit employer.
Campagne pour les aveugies.

Cent dames ont pris charge des,

vingt-cinq postes de collecte de la
haute ville samedi dernier. Lors-
qu’elles ouvrirent leurs boites, à
neuf heures. elles v trouvèrent un;
peu plus de mille dollars pour les!
aveugles, Cela est estimé comme
trés satisfaisant. Les résultats de la
journée démontrent l'idée fonda-
mentale de la campagne: de peti-

tes contributions. quand les do-

nateurs sont. généreux, font un
montant respectable. On a besoin

de gens dévoués pour s'occuper de

la campagne. et on est prié de s’a-
dresser aux quartiers généraux,
chez Daly.

T1 est arrêté

Deux accusations pour cambrio-
lage ont été portées contre Rodol-
phe Beuzucaire. d'Ottawa. qui at-
tend maintenant son procès à la

prison de Hull. Tl est accusé de
s’être introduit dans le salon de
barbier de M. Rogers et le restau-

rant de M. Barnes, avenue Hôtel

de Ville. Il a dû comparaître ce

matin devant le magistrat Millar.

Contrats accordés
Des contrats pour la construction

de ponts el chemins ont été accor-
dés, à une assemblée spéciale du
conseil de comté de Carleton tenue!
samedi. le conseil accepta sans a-
mendement les recommandations
du comité des ponts et des chemins

Licences a obtenlr

Le.département du Service naval
annonce que le et après le 1er juin
1322 des licences pour appareils
de sans fil pour ‘‘recevoir seule-
ment’ seront émises par les -bu-
reaux de poste suivants: Victoria.
Vancouver, Calgary, Edmonton, Re)
gina, Winniueg, Saskatoon, Lon-
don, Toronto, Windsor, Hamilton.
Montréal, Brantford. St Jean. N.
B.. Québec, Sydney, N. E. Halifax.
En outre ces licences peuvent

être obtenues de tout inspecteur de
tout inspecteur de sans fil du gou-
vernement ou directement du dé-
partement du Servite naval.

reentrant

Un peu d'encens bralé rajuste
bien des choses.
Fmmn

 

 

   
TOUT LE MONDE AIME LA

Creme Glacée
Populaire parce qu’elle plaît —
agréable parce qu'elle est una
friandise et un aliment. Un ali-
ment parce que nous en garan-
tissons la qualité.

-@

/

mi

ET LE CONGRES
UNE LETTRE D'APPROBATION

  

ET DE FEÉLICITASIONS AUX
ORGANISATEURS.

.Archevêché d'Ottarya
Ottawa, 26 mai 1922

L'Assoctation des Instituteurs
bilingues d'Ottawa

Messieurs:
Il me fait plaisir d’appron vo.

tre projet de réuni: en congrès au
Monument National d'Ottawa, les
ler et 2 juin, les instituteurs bilin-
gues de l’Est de l'Ontario, inst
que le programme des délibérations
que vous me soumettez.

Je félicite votre Association d'a-

voir eu l'idée de cette réunion qui
ne peut manquer de faire beaucoup

de bien dans les écoles de cette
région et Jengage le clergé, les
commissaires et les institutrices de
concuurir à sou succes.

Comme un témoignage d'appro-

bation et d’encouragement. j'accep-
te avec plaisir de présider à l’ou-
verture du congrès st d'adresser
quelques mots aux congr-ssistes.

Veuillez agréer, Messieurs, avec
mes meilleurs souhaits de succès,
l'expression de mon entier dévoue-
men! en N.-S.

L. N.

ORGANISATION

 
CAMPEALU", Chanoine d'Ottawa

Administrateur Seda Vacante part.

 

LOCALE DE LA
SEM. SOCIALE

Le comité d'organisation locale
de la Semaine Sociale d’Otawa qui
se tiendra dans la capitale dans la
dernière semaine d'août est com-
posé comme suit:

M. le Chanoine L. N. Campeau,
Administrateur du diocèse d'otta-
wa: le R. P. R. Villeneuve, O. M.
I. Supérieur du Scolasticat; M. le
Sénateur N. A. Belcourt, Président
de l’Association d'Education d’On-
tario; M. l’abbé J. A. Myrand, cu-
ré de Sainte Anne d'Otawa; Le R.
P. M. Marchand, O. P. curé de S.
Jean-Baptiste: Le r. P, Robert, U.
M. ©. curé de S, Francois d'Assise:
le R. P. Guillot, C. SS, R., curé de
St-Gérard.
Le R. P. Chabot, O. M. T. curé de
Sainte Famille: Le R P Dupy, S.
M. M. curé de N. D. de Lourdes:
Le R. P. Bourassa, O. M. I. curé
de N. D. de Hull; M. l'abbé Carri-
ère, curé de S. Rédempteur de
Hull; M. l'abbé Larocque, curé de
Wrightville; M. l’abbé Lombard,
curé de Tétreaultville; M. l’eSbè
Barette. curé de Clarkstown; Le
R. I’. C. Charlebois. O. M. I. Direc-
teur du Droit; M. l'abbé S. Corbeil
Principal de l’Ecole Normale de
Hull: Le R. P. Guy. O. M. I. de,
l'Université; Le R. P. Laflamme,!
O. M. I. curé du Sacré-Coeur; Le
IL. P. J. Bonhomme, O. M. I. Au-
mônier de l’Union des Ouvriery
Catholiques de Hull; Messieurs les
Juges Brodeur et Mignault, de la
Cour Suprême: M. Paré, Président
de l'Institut Canadien; M. S. Ge-
nest, Président de la Commission
des Ecoles Séparées; M. Bédard.
Président des Chevaliers de Co-
lomb de Hu}!; M. Philion, Prési-
dent du Cercle des Voyageurs de
Commerce; M, H. St. Jacques,
Président de la St. Jean-Baptiste;
M. Ch. Gauthier, Rédacteur du
Droit: M. Morin, Président de 1'U-
nion Ouvrière Catholique de Hull;
M. Roch Aubry, Président de l'U-
nion régionale de l'A. C. J. C.; M.
H. Ménard, Trésorier de l'Union
St. Joseph: M. Ch. Leclerc, Secré-
taire de l’Union St. Joseph; M. M.

Larochelle, Commissaire du Servi-
ce Civil: M. Monette, Président
des Voyageurs de Commerce de
Hull; M. l'abbé J. Hébert, Aumô-
nier de l’Union régionale de 1l’A.
C. J. C.: M. C, A. Séguin. du Cer-
cle Social Sainte-Anne; M. J. E.
Cloutier, Secrétaire de l’Associa-
tion d'Education d’Ontario; M. O.
A. Dion, Agent d’Assurances; M.
Sauvant, Rédacteur du Courier Fé-
déral;.

POUR FIXER UNE |
ECHELLE DE SALAIRE

Leman manne

Le Bureau des Commissaires se
réunit en assemblée d'urgence cel
après-midi pour dresser une nou-
velle échelle de salaires qui sera
conforme à l'échelle adoptée par
les entrepreneurs locaux. La ques,
tion fut soulevée samedi après-mi-

di au sujet des piombliers; M. Mc-

Kinley de la firma McKinley et
Northwood. a demandé aux auto

rités de fixer un taux de 75 sous
l'heure au lieu de 85 sous que la

Corporation paie actuellement? ;

Les Commissaires n’ont pas vou|

lu prendre une décislon samedi,

parce que l'entente projetée entre

les ouvriers et les patrons n'a pas

été ratifiée; d'aucuns prétendent

que l'échelle est de 75 sous et d'au-

tres la firent a 80 sous. On espère

régler la difficulté a la réunion i

d'aujourd'hui. {

Le Bureau à sa réunion de same

di. a décidé de partager avec le

Comité le coût des réparations ur-

gentes à la cour du comté, sise rue

Nicolas; il faut aussi construire

une annexe et 1e coût tolal se chif-

frera à 40 ou $50.000. Le Comité

entreprendra les travaux et la Ville

contribuera ensuite sa
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dente de.ce fait.

faction.
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Raccourci vers l’'Economie
Les valeurs maintenant offertes par les marchands du Domi-

nion vendant les Pneus Firestone constituent des exemples typi-

ques du bas pric d’aujourd’hui en pareours recommandable.
Dans les usines Firestone, une organisation scientifique et

une installation tranchant sur l'ordinaire ont mis àprofit tous

les moyens pour économiser et réduire la perte au minimum.
(Vest la raison pour laquelle vous obtenez plus en Pneus Cor-

dés Firestone sans frais supplémentaires.
cours que communiquent les consommateurs sont une preuve évi-

Mentionnez des Firestone et ne soyez satisfait derien autre
chose, si vous désirez Plus de Milles par Piastres ettoute satis-

‘PLUS DE MILLES PAR PIASTRE”

 

Un des plus
longs ponts
au monde-—
près de deux
tiers de mille
—au-dessus
du St-Laurent,
à Québec,

Lies records de par-

L'ONTARIO JC.
A DEJA PAYE

347,000 PIASTRES
LE SYSTEME DE TAXE SUK LES
PARIS RAPPORTERA $500,004
CETTE ANNEE.

  

De la Presse Canadienne
Toronto, 29 — Le trésorier pro-

vincial, l’'hon. Peter Smith, caleule
que la piste de courses de Wood-

bine. en raison des nouvelles 1né-
thodes d'impôts, rappoitera au gou-
vernement la somme de quelque
$500,000. Pour les cinq premiers
jours des courses, 1'Ontario Joc-
key Club'” aurait en impêts la som-

me de $247.000. Le secrétaire du

“Jockey Club”  cepenucant, W. PD.
Fraser, dit que tous ces «calculs
sont 1nsensés, et que la part du

gouvernement ne dépassera guère

les $200,000.”

LA DEMANDE LA
PLUS GRANDE
HAUSSE LES PRiX

La consommation augmentée du
thé en 1921, (durant laquelle an-
née, de concert, les producteurs de
thé qu Ceylan et des Indes ont ré-
uit la production) força une hausse
constante jusqu'au niveau actuel

abnormalement élevé. L'abaisse-
ment de la douane en Angleterre
signifiera une plus grande deman-
de encore et les autorités sur le
thé nous disent que l'on peut s'at-
tendre encore à des prix plus éle-
vés.

  

 

————

ILS PASSENT
DANS LES RANGS

PROCRESSISTE
LES PRINCIPAUX CONSERVA.
TEURS ET LIBERAUX DU MA-
NITOBA ABANDONNENT LES
VIEUX PARTIS.—

ATES

 

Winnipeg, 29—Un journal local
annonce que plusieurs chefs poli-

tiques annoncent qu'ils passent
dans les rangs progressistes. M,

Albert Préfontaine qui fut chef
conservateur provincial pendant
quelques années a accepté la can-
didature pro, ressiste dans Caril-
lon,

M. James Ashdown l'un des prin-
cipaux marchands de Winnipeg et
un libéral. a déclaré qu'il passait
dans les raugs progressistes.

M. 11. W. Craig. C.R,, l’un des
principaux conservateurs de la poli-
tque provinciale annonce aussi qu'il
ferz la campagne pour le parti pro

gressiste.

 

LE CHANGE
Angleterre: Sterling 4 445,
France: le franc 9.13
Italie: la lire 5.26
Allemagne: le mark .361g
Canada: le dollar canadien s'es-
compte à New-York à un pour
cent.

Etats-Unis’ le dollar américain vaut
10 francs 95 ems.

——re
Grande ou petite, la maison d'un

chrétien doit être la maison de
Dieu.
 

 

mieux en mieux.

d'aujourd'hui.

dans leur journal.

épiceries, les marchands de

service de commande est à

téléphone.

mes assortiments.

BTAaETTRhi

Ce qui est Annonce
Chaque année, les familles canadiennes désirent vivre de

Le luxe d'hier est devenu la nécessité

Dans les plus petites localités, sur la

ferme. les gens veulent avoir les nouveautés annoncées
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Dans les plus petites villes, les magasins de mercerie. les
quincaillerie et de peinture

savent qu'ils penvent offrir toules les nouveautés en
n'en portant que des petits stoeks et cn commandant
par Longue Distance. Li'entrepot est a leur porte ef son

l'affût dit eonnueree par le

les expéditions peuvent souvent se faive le même Jour.

la rouveauté des storks n'est plus l'apanage des gran-
des villes et les grosses sommes ne dorment plus én énor

Essayez. Ayez un grand magasin dans une petite ville.
Nervez-vous du Bel pour vendre et aussi pour acheter,
Chaque Téléphone Bell est une Station de Longue :

J A. GORRIE,.

fhaque Téléphone Bell cst une Station de Longue Distance

Jr. Gérant.
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Téléphone: Qucen 118,    RENERW.
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3 1 Vous Voulez =
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© Dans chaque ville, dans chaque village du Canada, 11 y >
|

> a des hommes qui sont. profondément enfoncés dans =
= l'ornière de Ia routine; jamais ils n'arriveront a quel- -

= que succès s'ils ne sortent de là. 2

- . + a
= Mais comment en sortir? Voilà la question! IG

= On peut toujours tcnter de “se lancer à (ont hasard”, IS
= mais it y # un moyen préférable. =
& RS . =
= Notre Service des Ventes vous enverra, A fitre gratuit, -

= les deux Etudes Préliminaires de son Cours sur l'Art =

© de la Vente. 3

Par cette lecture vous pourrez voir si vous simeriez A

vous associer À des hommes qui se font de bons reve-

nus et assurent leur avenir en fravaillant pour la Cana.

Si vous avez de l'ambition et ss vous montrez quelque

habileté, nous vous ferons terminer le Cours d‘Instruc-

tlons, après quoi vous pourrez prendre place dans nos

rangs, et nous vous aiderons à réussir.

Tous lcs renseignements seront traités ronfidentielle-

W. G. KEDDIE.

CANADA LIFE ASSURANCE CO.

NOSOviNONNL.Yah
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75, Rue Sparks, Ottawa.
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